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Conséquence de l'accident des Grisons

ÉTAIT-IL INDIQUÉ D OUVRIR LE COL ?

COIRE (UPI). — Le ministère public du canton des Grisons a
ouvert, lundi matin, une enquête sur l'accident d'avalanche qui,
dimanche après-midi, ainsi que nous l'avons annoncé, a coûté la vie
à trois personnes au col du Lukmanier.

L'enquête aura pour tâche d'établir s'il y aura lieu de retenir
des culpabilités en rapport avec l'ouverture du col, en dépit du danger
d'avalanches. Si oui, plainte pénale pourrait être déposée pour homi-
cide par négligence.

D'autre part, on indique de source
compétente, à Coire, qu 'il s'agira
d'établir les responsabilités civiles.
En principe, dans de tels cas, c'est
l'Etat qui assume la responsabilité
en tant que propriétaire, en vertu de
l'article 58 du code. Toutefois, cette
responsabilité n 'est engagée que de
manière restreinte ou disparaît tota-
lement en cas de dommages causés
par les éléments naturels ou en cas
de force majeure.

La voix d'un expert
Questionné sur l'aspect juridique de ce

problème, un des principaux experts suis-
ses a rappelé que les usagers utilisent
les routes publiques à leurs propres ris-
ques et périls.

Il est exact qu 'en vertu de l'article 58
du code, le propriétaire d'un immeuble
ou d'une usine est tenu d'assumer la
charge de dommages intervenus à la
suite d'un entretien défectueux ou de

La route du Lukmanier après la chute de l'avalanche qui «engloutit » deux
voitures et tua trois personnes (Téléphoto AP)

défauts dans l'installation ou la construc-
tion.

Cependant , les avalanches sont généra-
lement considérées comme élément de
force majeure, à l'instar (lu gibier qui
s'élance sur la chaussée. Les fermiers
ou les sociétés (Je chasseurs ne peuvent
pas être tenus pour responsables des dé-
gâts causés.

Le cas du Lukmanier
Dans le cas du Lukmanier , il est néan-

moins permis de se demander s'il était
indiqué d'ouvrir le col, de !e maintenir
ouvert , et de le rouvrir , en dépit du (lan-
ger latent d'avalanches, notamment après
que les deux premières avalanches se
fussent produites. Des mesures tendant
à Interdire l'accès du col prises Immédia •
tement, aurait pu empêcher l'accident.

Mais, à la décharge des autorités canto-
nales compétentes, il y a aussi le souci de
tenir compte des usagers et d'éviter les
récriminations pour n'avoir pas ouvert on
ouvert trop tard tel ou tel col.

(ATS). — Selon le communiqué de la
police des Grisons, trois avalanches au
total sont descendues, à la suite d'un ré-
chauffement dû au fœhn , sur le versant
ouest du Soopi, au nord de la première
grande galerie, un peu au-dessous du col,
sis à 1919 mètres d'altitude.

(Lire la suite en dernière page)

LES BASES DE MISS ILES
DES FAUBOURGS DE HANOI
ATTAQUÉES PAR LES AMÉRICAINS

POUE LA PREMIERE FOIS DE LA GUERRE

« Commandos-suicide » du Vietcong à Chu Lai

SAIGON (AP). — Des avions
de l'armée de l'air américaine
ont attaqué, dimanche après-midi,
deux bases de missiles à quelques
kilomètres à peine de Hanoï, au
cours de deux raids distincts. Ja-

Danang... Le révérend bouddhiste Tri Quang passe en revue des soldats
vietnamiens. (Téiléphoto AP)

mais encore les avions américains
n'avaient attaqué aussi près de
la capitale nord-vietnamienne.

Le premier, réalisé par des « F-100 »
et des « F-105 », a déversé sur la pre-
mière base située à 24 kilomètres de
Hanoï des bombes et des roquettes.

Les Vietnamiens du Nord n 'ont lancé
aucun missile contre les avions améri-
cains qui ont touché la cible.

La seconde base attaquée est située
à 27 kilomètres au sud-ouest de Hanoï.
Elle a été touchée par des obus et des
roquettes.

Un missile sol-air a été tiré contre
les avions américains mais n'a pas
atteint son but.

Dans le même temps, d'autres appa-
reils américains ont fait un raid contre
un pont situé à 53 kilomètres du sud
de Hanoï, mais on ignore s'il a été
endommagé ou détruit.

Dans les deux cas les radars des
deux complexes ont cessé de fonctionner
après les attaques menées aux roquettes
et aux bombes. Une explosion secon-
daire a été observée sur le premier
emplacement de missiles. Les attaques
sur le pont et les deux emplacements
ont été menées simultanément.

Attaque du Vietcong
On apprend également que des com-

mandos suicides vieteongs ont lancé
une deuxième attaque contre les posi-
tions des • marines » à l'ouest de Chu
Lai.

Ils ont réussi à s' inf i l t rer  parmi les
canons de 105 et de 155 d'un bataillon
d'artillerie des « marines », à 12 kilo-
mètres à l'ouest de Danang.

Les maquisards du Vietcong étaient
porteurs de charges explosives. Les
pertes en personnel et en matériel ont
été qualifiées de « légères » par les
« marines » américains.

(Lire la suite en dernière page)

Scission politique dans
le district de Moutier

i Au cours du dernier week-end, de nombreux membres
t de sections du parti libéral-radical du district de Mou-

tier , réunis à Court en assemblée extraordinaire, ont
T décidé de se séparer dudit parti. (Lire en régionales)
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Ce n'est pas une chanson, c'est une symphonie.
Voici côte à côte sous les lumières du bal des
débutantes à Séville , Jackie Kennedy et Grâce de
Monaco. La princess e et la veuve du président
Kennedy furent  très applaudies à leur arrivée au bal.

(Téléphoto AP)

LÀ BRUNE ET LA BLONDE

Football : les sélections suisses à l'ouvrage
Dans le cadre idyllique de Macolin , 29 garçons participent , j sous les ordres de M. Foni, à l'ultime

préparation avant les rencontres de Granges et de Bâle. Si l'on connaît l'équipe qui affrontera ce soir le Maroc
en terre soleuroise, en revanche, quelques équivoques demeurent quant à la formation qui donnera la réplique
aux Russes demain dans la cité rhénane. Notre colla borateur Serge Dournow s'est rendu dans la retraitede nos sélectionnes , afin d'en savoir plus long. (Voir nos commentaire s en page sportive)

Un des bandits du train
postal fait des... aveux
dans un bar de Londres

Scotland Yard n'en est pas revenu

Mais James Wtiiîe serait à court d'argent

LONDRES (ATS-AFP). — Scotland Yard s'est
lancé hier matin sur la piste d'un des pirates
du rail , qu 'un informateur affirme avoir vu
dans un « pub » de Londres.

L'informateur a raconté aux policiers qu'il
avait eu avec le bandit , James White, impliqué
dans l'attaque du train postal , une longue
conversation dans un « bistrot » de Londres.

James White, en fuite depuis la nuit d'août
fi.3 où l'express Glasgow-Londres fut attaqué
et où deux millions et demi de livres furent
volées , serait à court d'argent et aurait essayé
d'emprunter  de l'argent à l'informateur.

Scotland Yard a pris au sérieux ces indi-
cations et a lancé une chasse à l'homme dans
le nord de Londres.

La police britannique recherche encore, outre
White, quatre membres de la bande : deux
qui, comme White, n'ont jamais été arrêtés :
Reynolds et Edwards, et deux autres condam-
nés à 30 ans de prison et qui sont parvenus
à s'échapper : Wilson- et Biggs.

Le reste de la bande est détenu au péni-
tencier de Parkhurst

(Lire la suite en Mme page)

Le F.L.J., les rasoirs électriques
et la police de sûreté vaudoise
Une affaire qui n 'a sans doute pas fini de faire parler

d'elle, c'est cette histoire de rasoirs électriques. On sait qu 'en
mars dernier, peu avant le procès du F.L.J., un agent de
la police de sûreté vaudoise avait , au cours d'un interrogatoire ,
« cédé par pure gentillesse » cinq rasoirs électriques à un
industriel jurassien établi à Moudon et appréhendé le matin
même par la gendarmerie de cette ville.

La direction de la police cantonale a ouvert une enquête
administrative. Celle-ci se poursuit. En attendant , voici d'autres
témoignages sur cette curieuse affaire. Par la même occasion ,
il était bon de faire le point sur le statut des fonctionnaires
cantonaux : ont-ils ou non le droit de faire un travail accessoire
comme ce fut le cas — du moins le « Jura libre » l'affirme-t-il —
lors de l'interrogatoire de l'industriel jurassien ?

(INFORMATIONS EN PAGES RÉGIONALES)

Les rapports
du Vatican
avec l'URSS

M. Gromyko sera
reçu par le pape

LES IDÉES ET LES FAITS

L

E 21 avril, le ministre soviétique
des affaires étrangères, M. Gro-
myko, arrivera en visite officielle

à Rome. On prévoit aussi sa rencontre
avec Paul VI. Les « milieux qualifiés »
du Vatican ont en effet déclaré que
si M. Gromyko manifestait le désir
de voir le pape, celui-ci ne s'y oppo-
serait pas. Les détails de la rencontre
sont d'ailleurs d'ores et déjà mis au
point sur le plan diplomatique.

En tout cas, le problème des rap-
ports du Saint-Siège avec le monde
communiste est devenu de la plus
grande actualité. C'est un problème
complexe.

*. * *Après la dernière guerre mondiale,
plus de 60 millions de catholiques —
Baltes, Polonais, Hongrois, Tchécoslo-
vaques, Allemands de l'Est, etc. — se
trouvèrent soudainement sous la do-
mination de Moscou. Les rapports
diplomatiques du Vatican avec les
pays de l'Europe centre-orientale pre-
naient pratiquement fin.

En effet, en 1945 le nonce en
Hongrie, Mgr Rotta, fut obligé de
quitter ce pays. En Albanie, le délégué
apostolique dut faire de même. La
République populaire de Pologne
dénonça, elle aus.si, le concordat avec
le Vatican, tout comme le gouverne-
ment de la Roumanie. En 1940, Pra-
gue demanda au Saint-Siège de rap-
peler le chargé des affaires de la
nonciature, Mgr Verolino, puis ses
collaborateurs. De la sorte, les rap-
ports diplomatiques étaient supprimés.
En 1952, le maréchal Tito romp it, lui
aussi, les relations officielles avec le
Vatican.

De 1945 à 1953 les rapports du
Saint-Siège avec le Kremlin se limi-
tèrent à des polémiques acerbes. En
1949, un décret du Saint-Office inter-
dit aux catholiques, sous peine d'ex-
communication, toute collaboration
avec les communistes.

Néanmoins, le Vatican n'interdisait
pas l'établissement éventuel de rela-
tions avec les Etats socialistes, à
condition que les droits de l'Eglise
fussent garantis.

Après la mort de Staline, une cer-
taine atténuation de la politique
antireligieuse se manifesta en URSS,
et lés pays satellites suivirent la même
voie. Ce fut une période d'attente.

Le nombre des nations qui avaient
des représentants près le Saint-Siège
augmentait. Le prestige de la papauté
était en hausse. Le Kremlin considé-
rait donc comme opportun de faire
quelques gestes de détente à l'égard
du Vatican.

M. I. CORY

(Lire la suite en Mme page)

I Aujourd 'hui devant le tribunal de Chester

On craint des rep résailles du p ublic
fi CHESTER (Angleterre) (AP). — A partir
H; d'aujourd'hui et pendant cinq semaines, les
§j§j « amants monstrueux de la lande », Ian Brady,
S 27 ans, et Myra Hindley, 29 ans, répondront
il du meurtre de la petite Lesley Ann Downey,
g§ 10 ans, et d'Edward Evans, 17 ans, assassinés
S dans des conditions atroces.
§f Brady devra, en outre, répondre de l'assassinat
HI de John Kilbride, 12 ans, et sa compagne de
||| complicité de recel de cadavre.
éâ Le sadisme dont les deux complices ont fait
M preuve est tel qu'une cage de verre a été érigée
m dans la salle d'audience, afin de les protéger
Il contre la colère que le public avait déjà mani-
m festée lors des audiences publiques de l'ihs-
<m truction.

Ï DANS LA LANDE DÉSERTE
§1 Ian Brady et Myra Hindley vivaient ensemble
M dans une petite maison des « Moors », cette lande
m presque désertique qui enserre Manchester, et
i dans laquelle ils se livraient à de longues

promenades en compagnie de la sœur de Myra 1
et du mari de celle-ci, David Smith. É

Jusqu'au jour de la découverte du cadavre i
d'Edward Evans, le 6 octobre 1965, ni Yan ni I
Myra ne s'étaient signalés à l'opinion publique, â
et tout le monde ignorait que Brady était un f
disciple du marquis de Sade. É

SADISME
Ce jour-là, Myra alla chercher David Smith, 0sur demande de Brady — qui, croit-on, désirait Ê

compromettre son beau-frère pour une raison É
qui n'a paB été élucidée — et le laissa seul É
dans une pièce. Ê

Brusquement, Smith entendit Myra pousser des â
cris affreux. La pensant en danger, il pénétra Ê
dans la chambre d'où venaient les clameurs, et Ê
y trouva Brady s'acharnant à coups de hache É
sur le corps ensanglanté d'un jeune garçon ayant |f
subi des mutilations, et qui était Edward Evans. Ë

(Lire la suite en 14me page)

LES AMANTS MONSTRUEUX
DE LA LANDE SONT JUGÉS
DANS UNE CAGE DE VERRE
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Monsieur et Madame
Eliseo TONTI-PÉQUIGNOT ont la
grande joie de faire part de la nais-
sance de leur petite

Catherine
17 avril 1966

Maternité Grise-Pierre 5
de Pourtalès 2003 Neuchâtel
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|
Monsieur et Madame

Jean BOLDINI - PERRIARD et Jean-
Jacques, ont la joie d'annoncer la
naissance de

Marianne-Geneviève-Hélène-Clara
le 17 avril 1966

Maternité Grand-Rue 24
Corcelles
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Le comité directeur du Cantonal
Neuchâtel F.-C. a le pénible devoir
de faire part du décès de

Monsieur

Georges MEREGNANI
ancien joueur act i f , arbitre et membre
honoraire, décédé subitement: le 17
avri l 1966.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Chez votre détai l lant

BELLES POMMÉES
2 pièces pour 60 c.

Nadia a la joie d'annoncer la naissance
de son frère

Jan - François
18 avril 1966

Monsieur et Madame
François ENGDAHL - HALLAUER

Maternité Colombier
des Cadolles Rue des Vernes 18

rwnfMnnBaa—H«M—pu—WMI—B̂ nm^̂

Le comité de l'Association cantonale
neuchàteloise de gymnasti que a le pé-
nible devoir d'annoncer à ses membres
le décès de

Monsieur

Georges MEREGNANI
membre honoraire de l'association.
Pour les obsèques , prière de consulter

l'avis de la famille.

Faites peau neuve
avec

•*BaaEaa5mznrafi@eSasiaa_il_ 

L'Etablissement cantonal d'assurance
immobilière contre l'incendie a le triste
devoir d'annoncer le décès de

Monsieur Alfred HUBER
son fidèle collaborateur.

Il gardera de lui le meilleur souvenir.
ttuui li i imiiWhniiiT imm-iiiiiimHiHm gïmT^mrmiTiM ifc

Beaux
épinards

iî cHbi 'e k"° ¦ B
* Ristourne à déduire

| H essuiera tout-e larme de leurs yeux,
11 n'y aura plus ni mort , ni deuil , ni cri ,
ni labeur.

Apoc. 21 : 4.
Madame Alfred Huber,
les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Alfred HUBER
leur cher époux, parent et ami, crue Dieu a rappelé à Lui, dans
sa SOrae année, après ime courte maladie.

Neuchâtel, le 17 avril 1966.¦ (Ecluse 36)
Prenez courage, ne craignez point ;

voici votre Dieu, la vengeance viendra,
la rétribution de Dieu ; Il viendra lui-
même, et vous sauvera .

Esaïe 35 : 4.
Selon le dési r du défunt , l'incinération a eu lieu dans la plus

stricte intimité, lundi 18 avril.
Prière de ne pas faire de visites.

Cet avis tient lieu de lettré de faire part

' I I iimillllllimillllllBlllllimMIHMWIPII—MIMHMMM Î HlB lllll 'l ill I ' I  " IIHMM—M^M

Ce soir à 20 h 15

CHAPELLE H0VENTISTE
39, faubourg de l'Hôpital

BISEJE EM MAINT
par M. CORNAZ — Entrée libre

Paroisse catholique romaine

assemblée générale
mardi 19 avril, à 20 h 15,

grande salle des Chers Frères

FOURRURES
101 de Sa SERRE 11

Mme Vve ED. SCHMID
Voir annonce à l'intérieur

Monsieur et Madame Georges Béguin-Perret, à Genève ;
Madame Victor de Lackowsky-Béguin, à Nice ;
Monsieur et Madame Charles Othmar Béguin-Prince, à Neuchâtel ;
Mademoiselle Jaccrueline Béguin, à Neuchâtel ;
Monsieur Jean-François Béguin ;
Madame et Monsieur Bernard Liengme-Béguin et leurs enfan ts ,

à Boudry ;
Monsieur Philippe Béguin, à Genève ;

j Madame et Monsieur Maurice Berger et leurs enfants , à Berne ;
¦i Mademoiselle Sylvie Béguin, à Neuchâtel ;

Madame Félix Béguin, à Neuchâtel ;
Madame docteur Michaëlis. à Bâle ;
Monsieur Félix Tappolet, à Bâle ;
les enfants et petits-enfants de feu le docteur Hans Schlub ;
Monsieur et Madame Jean Carré-Béguin, au Tessin : leurs enfants,

à Paris et Genève ;
Monsieur Pierre Béguin, à Genève ;
la doctoresse Alex Magnin, à Lausanne,
les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part de la grande perte qu'ils viennent
d'éprouver en la personn e de leur bien cher père, grand-père,
arrière-grajnid-père, oncle, grand-oncle, cousin et ami

Monsieur Ernest BÉGUIN
ancien conseiller d'Etat

que Dieu a rappelé à Lui, ce jour, dans sa 88me année.
Neuchâtel, le 18 avril 1966.

(Grands-Pins 10) , » ... ,
,.„;,;,. Ce que l'Etemel demande de toi, c'est

de faire ce qui est juste, d'aimer la
miséricorde et de marcher humblement

I avec ton Dieu .
Michée 6 : 8.
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Ancien €onseiller d 'Etat
M. Ernest Béguin est décédé

hier soir à Neuchâtel dans sa
S8me année. Homme d'une remar-
quable personnalité, il aura mar-
qué et son temps et le gouverne-
ment cantonal dont il assuma la
présidence à quatre reprises.

Ernest Béguin était né le 8 fé-
vrier 1879. H a fai t à Neuchâtel,
où il porta la casquette blanche,
puis à Paris, des études de droi t
puis, reçu avocat en 1904, il fut
nommé l'année suivante président
du tr ibunal civil de Neuchâtel.
En 1909, il devenait procureur
général, poste auquel il succédait
à M. Albert Calame et qu'il occu-
pa jusqu'en février 1918.

Parallèlement, Ernest Béguin
franchissait rapidement les pre-
mières étapes de sa carrière po-
litique. En 1907, il avait été élu
député, en 1909 conseiller géné-
ral et en 1918 conseiller d'Etat.
C'est en effet le 15 février 1918
que M. Ern est Béguin était asser-
menté après avoir été déclaré élu
— c'était la première élection ta-
cite politique — le 22 janvier pré-
céednt. Le nouvel élu arrivait au
pouvoir animé d'un fervent désir
de bien faire et d'être utile.

— ... Cela m'intéressait, déclara-
t-il par la suite et j'abordai ce
poste bien décidé à vivre désor-
mais pour lui.

Son « premier » Conseil d'Etat
était alors composé de M. A. Pet-
tavel (remplacé en 1919 par M.
Edgar Renaud), de M. E. Quartier-
La-Tente, de M. H. Calame et de
M. H. Clottu. Durant les vingt an-
nées qu'il devait passer au Conseil
d'Etat, à la tête du département
de justice et police, M. Ernest Bé-
guin , présida quatre fois le gou-
vernement : en 1921-1922, en 1926-
1927, en 1930-1931 et en 1934-1935.

Son activité fut  considérable.
On lui doit notamment une loi sur
la fermeture des magasins, d'au-

tres sur l 'internement administra-
tif des buveurs, sur la police can-
tonale (1927) , une révision de loi
sur la concurrence déloyale (1922)
et surtout la réorganisation judi-
ciaire de 1925 avec le nouveau
code de procédure civile.

Sur le plan fédéral , il f i t  partie
du Conseil des Etats dont il fut
le président en 1934-1935 et diri-
gea également la Société des ju-
ristes suisses. Le défunt fut  aussi
président du part i  radical suisse
et président du Conseil d'adminis-
tration des CFF.

Après avoir quitté les conseils
du pays, M. Ernest Béguin n'en
continua pas moins de s'intéresser
activement à sa ville et à son
canton. Il fut président du comité
directeur des fêtes du centenaire ,
en 1948.

Malgré le grand âge, il exerça
encore de nombreuses fonctions,
servant sa ville et son canton ,
présidant le Synode de l'Eglise
réformée neuchàteloise, la Société
de l'aéroport de Neuchâtel et la
Fédération des sociétés du Pied-
du-Jura. Partout, on était heu-
reux de rencontrer sa silhouette
familière et d'écouter un avis clair,
pondéré, reflet d'un esprit vif et
orienté constamment vers les pro-
plèmes de notre temps.

Il y a quelques années, on lui
fit fête lors de son 80me anni-

versaire. Rarement, une person-
nalité neuchàteloise avait atteint
cet âge vénérable tout en exerçant
encore de nombreuses activités
au service de son pays.

Le défunt était le père de
M. Georges Béguin , avocat à Ge-
nève et directeur de l'Institut
suisse de police.

Mort de M. ERNEST BÉGUIN

On enfant siiieiSiinsit
blessé par un cheval

A LA COÏllRiSAVAGNIER
Soirée des jeunes Sylvaniens
(c) Samedi avait lieu la dernière
soirée de la saison organisée par le
groupe local des accordéonistes que
dirige M. Charles Walter. Un nom-
breux public y a assité. Les orga-
nisateurs s'étaient assuré le concours
du groupe folklori que « Mon Pays »,
de Fribourg, et d'un club d'accordéon
de Neuchâtel. En ouverture, le club
local joua quel ques morceaux fort
appréciés de son répertoire ; puis, le
groupe mixte de 25 Fribourgeois, cos-
tumés comme il se doit , fut souvent
ovationné. Il exécuta, sous la direc-
tion de M. Corpataux , de nombreux
chants de son répertoire, dont plu-
sieurs furent bissés. Suivirent ouel-
ques morceaux d'accordéon du groupe
local. Puis , on entendit une jolie co-
médie en un acte de Dupont de Tei-
vagne : « Pi que-Nique s> , interprétée
avec brio par des jeunes acteurs du
village, qui surent donner à cette
œuvre toute sa valeur. Par ailleurs,
le club d'accordéon « Le Muguet »,
de Neuchâtel , fit entendre quelques
morceaux de choix , exécutés avec art.
Pour terminer, les chanteurs de Fri-
bourg régalèrent encore le public par
des productions de Bovet, Boller etKaeiirn. Pour répondre aux applaudis-sements du public les choristes ter-minèrent en apothéose en entonnant«Le Vieux Chalet » qui fit écho dansla salle entière. Puis, l'orchestre
« Leanders » entraîna les danseurs
jusqu'à l'heure de clôture.

(c) En fin d'après-midi, le petit Phi-
lippe Mottier, fils du renommé lutteur
neuchàtelois, regardait , accompagné de
sa petite sœur, l'entrée des chtevaux à
l'écurie, lorsque, à la suite d'une ca-
resse faite par sa sœur à l'une des
deux bêtes, un cheval décocha un coup
de pied qui atteignit le garçonnet à la
tête. Transporté d'urgence à l'hôpital,
il put redevoir les soins qu'exigeait son
état. Aux dernières nouvelles, aucune
fracture n'est à craindre. Il s'agit d'une
très forte commotion. Le petit Philippe
devait commencer sa première année
d'école hier lundi.

CERNIER — Plus de foire 3
(c) C'est par un temps gris que la
foire de printemps a eu lieu lundi
18 avril. Sur l'emplacement de la foire,
aucune tête de bétail, ni bovin, ni
porcin ne fut présentée. Les marchands
forains, toujours moins nombreux, n'exi-
rent guère de visltetirs, alors que le
carrousel « des autos », placé sous
l'hôtel-de-ville, connut un plein succès.

CHÉZARD-SAIMT-MARTIN
Pain pour le prochain
(c) Durant les cinq semaines de la
Passion, les paroissiens ont été Invités
à faire lui effort tout particulier en
faveur de ceux qui souffrent de la
faim. A l'issue du culte, Ils pouvaient
prendre une petite tire-lire qu'ils rap-
portaient le dimanche suivant. Pen-
dant la semaine, Ils avalent à se pri-
ver , soit de tabac , de vin , de dessert
ou de café. Un petit noyau de parois-
siens y ont répondu fidèlement et c'est
ainsi une somme de 900 fr . qui a pu
être envoyée à l'action « Pain pour le
prochain ».

De leur côté , les Jeunes de la paroisse
ont vendu , samedi , dans les rues, des
bouquets de Jonquilles qu'ils étaient
allés cueillir à la montagne. Leur effort
a rapporté pour la même œuvre la
somme de 132 francs.

LA COTIËRE — Les comptes...
(c) Demain soir mercredi, le Conseil
général de la Côtière se réunira. A l'or-
dre du jour figurent, entre autres,
l'adoption des comptes de 1965, la mo-
dification du règlement des eaux et la
nomination d'une dame inspectrice.

PESEUX — Alerte
(o) Samedi matin, les premiers secours
étalant alertés. Une épaise fumée et
une odeur d» brûlé s'échappaient d'un
appartement fermé au 2me étage, rue
des Uttins 7. Pour éviter d'enfoncer
la porte d'entrée, les pompiers péné-
trèrent dans l'appartement au moyen
d'une échelle, par une fenêtre restée
ouverte et là ils purent constater que
c'était le contenu d'une casserole sur-
chauffée qui avait été oubliée et qui
brûlait. Sérieux dégâts à la cuisine.

Le Landeron
sur le petit écran

L'émission de la TV romande
« Carrefour » consacrera ce soir un
quart d'heure à l' exp loration du
Landeron. En cinq jours de tour-
nage , pendant les mois de mars et
avril , M M .  André Rougemont, re-
porter et Louis Castellani , camera-
man, ont visité la vieille bour-
gade et interrogé quel ques-uns de
ses habitan ts. On entendra le pré-
sident de commune, M. Emile
Grau, M. Edouard Girard , sp écia-
liste de l'histoire du village et
M . Jean Bourgouin , propriétaire vi-
ticulteur.

BOLE — Blessé
Hier soir, vers 21 h 50, M. Constan t

Tschanz, 73 ans, demeurant à Bôle, s'est
fracturé l'épaule droite en tombant à la
suite d'un malaise. Il a été transporté
à l'hôpital de la Providence par l'ambu-
lance de la police de Neuchâtel.

SAINT-BLA9SE — Chute
Hier, vers 21 heures, M. André Kas-

par, 30 ans, demeurant Sous-les-Vignes,
a fait une chute dans l'escalier et s'est
fracture l'épaule gauche. Il a été trans-
porté à l'hôpital de la Providence par
l'ambulance de la police de Neuchâtel.

Comptes adoptés

De notre correspondant :
Le Conseil général des Bayards a sié-

gé hier soir sous la présidence de M.
Robert Hainard, vice-président. Avant
de passer à l'ordre du Jour, ce dernier
a évoqué la mémoire de M. René Jeanne-
ret, conseiller général récemment décédé.
Il souhaite la bienvenue à. M. Alphonse
Ryser, son successeur.

Deux conseillers communaux quittant
la localité sont démissionnaires : M. Félix
Rosselet, membre des autorités depuis
plus de 40 ans, et M. Gilbert Besuchet,
membre depuis six ans. M. Robert Hai-
nard rend hommage aux deux démission-
naires" et tout spécialement à M. Ros-
selet. MM. Robert Hainard et Armand
Matthey remplaceront ces deux membres
au Conseil communal. On passe ensuite à
l'examen des comptes qui bouclent de la

façon suivante: — Recettes : 171,319 fr . 65;
— Dépenses : 151,586 fr . 55, soit un boni
brut de 1(9,733 fr. 10. A la suite d'un
versement de 15,000 fr au fonds de ré-
serve et d'un amortissement de 3000 fr .,
le boni net est réduit à 1733 fr . 10.

M. Germain Huguenin, rapporteur de
la commission des comptes, remercie le
Conseil Communal de sa bonne gestion
et les comptes sont adoptés à l'unanimité.

L'assemblée donne son accord à l'ar-
rêté présenté par l'exécutif en vue des
échanges de terrain prévus entre la
commune et les privés dans le cadre du
remaniement parcellaire. La demande de
crédit pour les réparations à l'hôtel de
l'Union est refusée et le Conseil com-
munal est prié de consulter un architecte
en vue d'établir un plan d'ensemble de
rénovation Imposé. On passe ensuite aux
nominations statutaires et le bureau du
C.G. est réélu en bloc à part M. Robert
Hainard, devenu conseiller communal
qui est remplacé à la vice-présidence par
M. Henri Kipfer.

ROBINETS COUPÉS ?
M. Louis Jeannin succédera à M .

Willy Michaud à la commission des
comptes. Le parti radical propose MM.
Paul Perrenoud et Félix Rosselet fils, pour
occuper les postes devenus vacants au
Conseil général . A la commission scolaire,
Mme Jeannette Steudler et M. Henri
Kipfer remplaceront MM. Besuchet et Hai-
nard , démissionnaires. M. Willy Mi-
chaud est nommé a la commission du feu
en remplacement de M. Erbeau qui se
retire pour raisons de santé. Dans les
divers, M. Louis Jeannin propose la fusion
en lui seul des postes de cantonnier et
garde-police. Il demande en outre la
construction de garages par la commune
et la mise à disposition d'un local des
pompes convenable. M. Willy Michaud
membre de la commission des comptes
estime le montant des arriérés trop éle-
vé, réclame moins d'indulgence de la part
de' l'exécutif et suggère de priver d'eau
les abonnés retardata ires. M. Alphonse
Rvser demande où en est la question de
l'éclairage nubile et M. Robert Hainard
se plaint de la partialité de correspon-
dants de Journaux locaux .

SAINT-SULPICE — Grippe ?
(sp) Lundi matin , six nouveaux élèves
devaient commencer l'école à Saint-
Su'lpiee. Mais quatre seulement ont
franchi le seuil de la classe pour la
première l'ois, les deux autres étant

. malades...

UN HABITANT DE FLEURIER
DISPARAIT
(sp) Un Jeune homme de 28 ans a
disparu du domicile de sa mère depuis
une semaine en prenant le volant de
sa voiture. Depuis ce moment on est
sans nouvelles du fugit if .

Observatoire de Neuchâtel. — 18 avril
1966. Température moyenne 10,3 ; min.
7,4 ; max. 16,4. Baromètre : moyenne
715,7. Eau tombée : 1,2 mm. Vent do-
minant : direction ouest, sud-ouest ;
force : faibl e à modéré jusqu'à 15 h 30.
Etat du ciel : couvert, pluie depuis
18 h 15.

Niveau du lao du 17 avril à 5 h 429 ,68
Niveau du lac du 18 avril, à 6 h 30: 429.69

Prévisions du temps. — Nord des
Alpes , Valais et Grisons : le ciel restera
en général très nuageux ou coxivert.
Des précipitations se manifesteroinit tout
d'abord dans le Jura et le nord-ouest
de la Suisse puis s'étendront au reste
du nord des Alpes au Valais et aux
Grisons. Aujourd'hui, des éclaJrcies se
développeront sur le Plateau. La tem-
pérature, comprise entre 6 et 9 degrés
en fin de nuit, atteindra 13 à 17 degrés
l'après-midi. Les vents, fa ibles en plaine,
modérés en montagne, sont orientés au
secteur sud-ouest.

Sud des Alpes : le ciel sera variable
mais en général très nuageux ou cou-
vert. Des' précip itation s intermittentes
auront lieu prenant localement un ca-
ractère orageux. La température sera
comprise en fin de nuit, entre 4 et 8
degrés, l'après-midi, entre 12 et 17
degrés.

Observations météorologiques

lléPïlSS8M8Ill

téméraire
Un Œ«S©Ies«©sa2 lue

D1ETIKON (ZH) (ATS). — Hier, peu
après 17 heures, le jeune Marcel Schnei-
der, 17 ans et demi, roulait à Dietikon
en direction de Zurich. Au pont de la
Lfmmat, sur la route cantonale, il
voulut subitement doubler une autre
voiture, mais se trouva bientôt en face
d'un véhicule venant en sens inverse.

Il freina violemment ,  de sorte que
sa voiture dérapa , heurta un socle de
béton et se renversa sur le toit.

On retira le jeune homme grièvement
blessé et il décéda Quelques instants
plus tard avant  même l'arrivée du
médecin. Marcel Schneider , nui avait
emprunté la voiture de son père , roulait
sans permis de conduire.

Les autorités de VaSangiti critiquées
pour avoir << démissionné » le jeune

capitaine des pompiers
De notre correspondant :
Le Conseil général de Valangin

s'est réuni vendredi soir sous la
présidence de M. Claude Vaucher.
Tout d'abord , le secrétaire lit le
procès-verbal qui est accepté à
l'unanimité, puis les conseillers
prennent connaissance des comptes
de la commune pour 1965. Ceux-ci
bouclent avec un boni de 326 fr. 32,
compte tenu d'un amortissement
sur travaux de 42 ,240 fr. 65.

MM. Balmer et Aiassa se félicitent
de la bonne marche des affaires et
font remarquer une fols de plus

l'erreur de ceux qui entendaient In-
troduire l'impôt progflesslf. Après
avoir étudié minutieusement les
comptes, les conseillers procèdent à
l'élection de leur bureau ainsi formé:

Président : M. Otto Waelti (12
voix sur 15) ; vice-président : Mlle
Lucie Matthey-Claudet (14 voix sur
15) : secrétaire : Mme B.-H. Balmer
(14 voix sur 15). MM. Monnier et

Petter sont élus assesseurs. La com-
mission des comptes sera ainsi cons-
tituée : MM. Huguenin, Matthey,
Balmer, Schenk et Aiassa.

Au chapitre des divers, mention-

nons l'Intervention de MM. Hugue-
nin et Monnier qui désapprouvent
l'attitude des autorités communales
et de l'administrateur, membres de
la commission du feu. A ceux-ci les
lnterpellateurs reprochent d'avoir
démis de ses fonctions, sans expli-
cation le capitaine Weber . Invoquant
l'article 39 du règlement , le prési-
dent de commune met un terme à
la discussion.

Pour que le débat puisse se
poursuivre, il faudra que les lnter-
pellateurs déposent une motion. La
séance est levée à 21 h 40.
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Bureau de la ville engagerait

une employ ée de bureau
de langue maternelle allemande. Travail
intéressant et varié. Tél. 5 44 04.

j» SOCIÉTÉ NAUTIQUE, Neuchâtel

fl ^SS^* GOurs tj 'av'ron
I Jpt#  ̂ pour débutants
W Mercredi 20 avril , dès 18 heures
I) Garage nautique Q,uai Godet

p̂Â ^MaMcm\

(srp) Au soin des cloches, les élèves du
collège primaire se sont rendus, lundi
à 9 heures, en cortège au temple a
l'occasion du culte d'ouverture de la
nouvelle année scolaire. De nombreux
adultes participèrent à la cérémonie
ouverte pair uin jeu d'orgue et une
lecture biblique. M. Willy _ Perriard,
pasteur, prononça une méditation. S'im.s-
pirant de l'histoire de l'araignée qui
tisse sa toile san s cesse malgré qu 'elle
vienne à être détruite et qui en l'ait
unie merveille, l'orateur a invité les
élèves à faire preuve de persévérance
pendant leurs années die scolarité.

Jeu d'orgue et chants précédèrent une
allocution de M. Jacques Daina, prési-
dent de la commission scolaire, lequel
adressa un message non seulement aux
enfants mais aussi aux parents de
façon qu'ils collaborent avec le corps
enseignant.

Pour la première fois depuis de nom-
breuses années, la première classe,
confiée à Mlle Schorderet sera à un
seuil ordre ; les élèves de 2me et 3me
années bénéfici eront de l'enseignement
die Mlle Lyli Magnin, ceux de 4mie et
5me années de celui de M. Georges-
André Monnier tandis cpie la cila.sse
préprofessioniiielle sera confiée à M.
Hugues Feutz.

Une prière chantée par l'assemblée
et la bénédiction mirent un point final
à cette manifestation des promotions
après quoi les. élèves regagnèrent le
collège en oortège.

BUTTES — Rentrée scolaire
au son des cloches

Repose en paix.
Madame et Monsieur André Forna-

chon-Jouvenat et leurs enfants, à Be-
vaix ;

Mademoiselle Marrianne Rasât, à la
Cha.ux-de-Fondis ;

Madame Marie Robert , ses enfants et
petits-einfants , à Bevaix et Yverdon ;

Madame Hélène Dumanet , ses enfants
et petits-enfants, à Noiraigue ;

Madame et Monsieur Charles Remund ,
leurs enfants et petits-enfants, à Gor-
gier et aux Hauts-Geneveys ;

Madame et Monsieur André Chevalier,
leurs enfants et .  petits-enfants, à Yver-
don et Nyon ;

Monsieur et Madame John Perrin,
leurs enfants et petite-fille, à Genève ;

Madame Aloïs Perrin, ses enfa nt s et
petits-enfants , à Carouge ;

Madam e Camille Perrin , ses enfants
et petits-enfants, à Lausanne ;

Madame Edouard Perrin, ses enfants
et petits-en fants, à Jussy ;

Madame Robert Perrin, ses enfants
et petits-enfants, à PuRy ;

Madame et Monsieur Marcel Rognon-
Jouvenat, leurs enfants et petits-en-
fants, à Chainp-du-Moulin et aux Ponts-
dc-Mar tel, .

ainsi que les familles Jouvenat , Per-
rin , Wal ter, Fornachon , Tinembart ,
Chenaux,

ont le chagrin de faire part du
décès de

Madame Aimée JOUVENAT
née PERRIN

leur très chère maman, grand-maman ,
sœur, bel le-sreur, tante, cousine et pa-
rente, enlevée à leur affect ion , dans
sa (ifime année.

Bevaix , le 18 avr i l  1966.
Le culte aura lieu mercredi 20 avril ,

à 14 heures, au temple de Bevaix.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Pour le ler mai, nous cherchons

garçon de courses
libre après les heures d'école et sachant
aller à bicyclette .

Se présenter à V ê t e m e n ts  S.A.Saint-Maurice 12, à Neuchâtel.
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L'«iitaoiit@» de Serrières
privée pirti®lkii®it
d'une piste

Automobilistes, attention !

Quelle guigne ! A la porte des
vacances, l'« autoroute » de Ser-
rières vient d'être sérieusement
amputée : la plBte sud est par-
tiellement interdite à la circula-
tion pour une période de deux
à trois mois. Durant ce temps,
la circulation est déviée sur des
tronçons de la piste nord et
comme l'on y circule désormais
dans les deux sens, la vitesse
de 80 km/heure a dû être ré-
duite à 60 km heure. Ce détour-
nement est provoqué par des
travaux qui doivent être faits :
revêtement de la chaussée et
construction d'un canal-égout.

A peine les panneaux d'inter-
diction de circuler étaient-ils
posés, hier, que des enfants du
quartier s'emparaient de ce ter-
rain de jeux inespéré. Là aussi,

un peu de prudence ! Un pre-
mier accident s'est produit hier
après-midi.

Une fillette se jette
contre une voiture
Alors qu 'il circulait sur le quai

Suchard en direction de Serriè-
res, hier à 13 h 30, un automo-
biliste ehaux-de-fonnier ne put
éviter, malgré un brusque frei-
nage, la petite Catherine Landry,
âgée de 7 ans , qui s'était élancée
sur la chaussée du sud au nord ,
devant le domicile paternel , 24,
quai Suchard. Sous l'effet du
choc, la fillette fu t  violemment
projetée sur là route. Elle a été
transportée à l'hôpital Pourtalès
par les ambulanciers de la po-

(Avipress - J.-P. Baillod)

lice locale , souff rant  de frac-
tures de l 'humérus et du fémur
de la jambe gauche ainsi que (le
plaies au visage et aux mains.

On ne saurait assez recomman-
der , une fois de plus, aux pa-
rents de veiller à ce que leurs
enfants ne prennent pas les
routes pour des terrains de jeux.

MALAISE ?
• M. JEAN BURGER , âgé de

69 ans , domicilié à Neuchâtel , a
fait une chute rue des Parcs, hier
à 16 heures^ alors qu 'il circulait
à cyclomoteur en direction de
la gare. II a probablement été
pris de malaise. L'ambulance de
la police locale l'a transporté à
l'hôpital des Cadolles. M. Burger
souffre d'une commotion et de
plaies bénignes au visage.

En 1967, Neuchâtel sera doté
d'un équipement ultra-moderne

de distribution du gaz

Grâce à son rattachement au gazoduc du Mittelland

LA 
RAPIDE évolution des techniques

de production et de distribution oblige
les entreprises privées à une constante

adaptation si elles veulent garder la 
^ 

tète
de leur marché. Celles qui tardent à se
moderniser et à investir dans ce but , sont
rapidement menacées d' asphyxie. Il en est
de même pour les services publics ... Et
l'usine à gaz de Neuchâtel , construite en...
1859, n 'échappe pas à la règle , bien que
des rénovations l'aient maintenue à même
de satisfaire aux exigences du marché ac-
tuel. Mais la dernière rénovation importante
a été faite en 1937 et aujourd'hui les ins-
tallations vétustés et le caractère artisanal
de l'exploitation sont dépassés par les con-
ceptions et les méthodes modernes. C'est
pourquoi un changement de structure et
d'objectifs du service du gaz a été élaboré
par son dynamique directeur , M. Freudwci-
ler , membre du conseil de direction de la
Communauté du gaz du Mittel land S.A.

RATIONALISATION
Visant à la rationalisation de la produc-

tion , du transport et de la distribution du
gaz, 12 villes situées entre Bâle et Neuchâtel ,
se sont constituées en société , en 1964. En
1967, elles seront toutes alimentées par le
gazoduc du Mittelland et approvisionnées
aux mêmes sources. En effe t , afin de ne
pas dépendre économi quement des fluctua-
tions du marché des matières premières
(houille et essence! la Communauté du gaz
du Mittelland a assuré son approvisionne-
ment de trois sources distinctes : gaz de
houille , par la cokerie de l'usine du Petit-
Huningue, à Bâle ; gaz de craquage produit
par deux lignes de craquage d'essence en
construction au Petit-Huningue et importa-
tion de gaz dès l'été 1967 par la Gasver-
sorgung Sûddeutschland , d'abord sous form e
manufacturée , puis de gaz naturel par la
suite. Le contrat signé le 21 janvier 1966
par la communauté du Mittelland et le
groupement allemand prévoit un achat an-
nuel minimum de 20 millions de mètres
cubes pour l'instant. Cette dernière source
d'approvisionnement est une porte ouverte
pour l'importation de gaz naturel de Hol-
lande. On le voit , la sécurité de l'approvi-
sionnement a été garantie au mieux. La
communauté achète le gaz, s'occupe de son
transport , par le gazoduc qu 'elle administre
et dont la construction a débute il y a une

quinzaine de jours puis le vend aux services
industriels des villes qui forment la com-
munauté. Les actions sont entre les mains
des acheteurs au prorata de leur importance.
Le gaz parviendra de Bâle sous une pres-
sion de 25 atmosphères en première étape
et 64 atmosphères en étape finale. 11 sera
partiellement détendu , compté et stocké à la
station réceptrice de Marin , au bord de la
Thielle. De là , il sera acheminé aux diffé-
rents points (le distribution du réseau neu-
chàtelois par un gazoduc de moyenne pres-
sion , dont le tracé suit le bord du lac.

DISTRIBUTION
Actuellement , la distribution du gaz se

fait à partir de l'usine plus que centenaire
de la Maladière. Le réseau en étoile par-
tant de cet unique point est la cause du
manque de press ion aux heures de forte
consommation en bouts de réseaux. Le nou-
veau mode de distribution supprimera ce
fâcheux état de fait. Douze stations de dé-
tente seront branchées sur la conduite (le
moyenne pression Marin - Neuchâtel , assu-
rant ainsi à chaque quartier une distribu-
tion à basse pression constante. Le fonc-
tionnement (le ces 12 stations sera contrôlé
par le poste de commande (les services in-
dustriels de Champ-Bougin; chacune y est
reliée à un système d'alarme.

VUE D'AVENIR
La puissance de production max imum de

la « vénérable » usine est (le 3500 m3 à
l'heure ! Dès que les sous-stations de dé-
tente entreront en service , elle passera à
plus de 20,000 m3 à l'heure , ce qui repré-
sente , à titre de comparaison (gaz = éner-
gie calorifique transformée en kilowatts),
une puissance de 100,000 kWl ; puissance
plus de quatre fois supérieure aux pointes
actuelles du réseau électrique de Neuchâtel ,
ce qui représente un important appoin t dans
l'approvisionnement énergétique pour la ré-
gion , qui consomme actuellement 6,5 mil-
lions de mètres cubes de gaz.

DÉBOUCHÉS
Ce nouvel appareil de transport et de

distribution puissant, nécessite l'élaboration
d'une action commerciale précise pour élar-
gir les débouchés d'utilisation du gaz. Car,
contrairement à ce que l'on pense parfois ,
ie gaz commence seulement à être connu
et utilisé largement par le public. Il est

destine , dans un avenir très proche , à sup-
planter l'électricité dans bien des domaines.
Le gaz devra couvrir dans la plus large
mesure possible (soit 70 %) les besoins de
la population en énergie thermique : cuis-
son dans les ménages et les restaurants , pro-
duction d'eau chaude , chauffage et applica-
tions industrielles. Ce dernie r domaine d'uti-
lisation est plus réduit que les autres et _ né-
cessitera une action en profondeur. L'élec-
tricité de son côté assurera l'éclairage , la
force motrice , les besoins de l'industrie ainsi
que les très nombreuses applications mé-
nagères d'appareils électriques autres que la
cuisson. Aujourd'hui , le gaz et l'électricité
se partagent pour moitié la clientèle mé-
nagère.

Les services industriels déploient déjà une
politique de coordination des moyens éner-
gétiques précise. Ils ont lancé une action
commerciale dynami que en vue de ^'orga-
nisation future du marché. Elle se résume
en cinq points :

® Insta llation du gaz dans chaque im-
meuble en construction. _

9 Rationalisation des installations inté-
rieures par l'introduction d'un compteur uni-
que par immeuble (simplification adminis-
trative et diminution du coût des installa-
tions) ; stimulation de la vente des cuisi-
nières à gaz par des actions de reprise et
de primes pour les nouveaux abonnés.
UN SEUL COMPTEUR PAR IMMEUBLE

L'introduction d'un compteur unique par
immeuble sera une nouveauté à Neuchâ-
tel. Le gaz sera distribué par les gérants
à forfaiC '°ut comme l'eau chaude et le
chauffage , mais ceci uniquement pour les
immeubles fournissant déjà l'eau à leurs
locataires , afin de prévenir les abus !

0 Développement de la vente des appa-
reils producteurs d'eau chaude , en particu-
lier dans les maisons où cette production
centralisée n'a pas été prévue, notamment
dans les constructions anciennes.

9 Développement du chauffage au gaz,
par des installations entièrement automati-
ques, de petite puissance, suffisant au chauf-
fage de villas ou d'appartements. Dans ces
cas précis , le chauffage au gaz est par-
faitement compétitif, comparé aux autres
moyens. Ce quatrième point sera le cheval
de bataille du service du gaz. Pour donner
une idée de l'intérêt que suscite cette tech-
nique, 100.000 appartements ou villas, en
France ont opté pour ce moye n de chauf-
fage en 1965, portant à 400,000 le total des
chaudières à gaz installées à ce jour outre-
Jura. Leur nombre a plus que double de-
puis 1962.
• Propagande auprès des industries dont

la production nécessite des traitements ther-
miques. Plusieurs grandes usines de la ré-
gion de Neuchâtel sont déjà de gros con-
sommateurs de gaz.

Cette action commerciale provoque une
augmentation annuelle moyenne de 4 %
des ventes. Dès la mise en service des ins-
tallations du eaz du Mittelland , cette aug-
mentation sera de 7 %. Le gaz détoxifié
représente un facteur d'expansion important.
L'augmentation des ventes aura pour corol-
laire de permettre une division des charges
fixes par un plus grand nombre de mètres
cubes. Cet effort de rationalisation tend
essentiellement à une stabilisation des prix.

TARIF
Au cours de ces prochaines années, la

forme des tarifs devra être revue pour subir
elle aussi une modernisation , ce qui per-
mettra de rendre les diverses applications
du gaz encore plus attractives. Le change-
ment de tarif est de la compétence du
Conseil général , auquel le service du gaz
soumettra un nouveau barème. Ce futur
tarif sera étudié de façon à stimuler l'em-
ploi du gaz et sera dégressif selon la mul-
ti plicité des emplois qui en seront faits :
cuisson, eau chaude , chauffage.

L'usage du gaz dans notre pays est encore
mal connu et peu répandu ! Pour preuve :
aux Etats-Unis , la consommation moyenne
par tête d'habitant est 60 fois plus forte
qu 'en Suisse...

NON TOXIQUE
Le gaz du Mittelland sera détoxifié par

traitement chimique. L'oxyde de carbone
sera transformé par conversion en gaz car-
bonique non toxique. Il n 'y a pas lieu de
s'étendre sur les avantages sanitaires que
cela représente : ils sont trop évidents. Mais ,
afin de déceler les éventuelles fuites , le gaz
sera odorisé chimiquement à Bâle ; il gar-
dera exactement la même odeur que le gaz
toxique. Quant aux risques d'explosion , ils
subsistent évidemment. Soulignons que 99 %
des accidents sont dus à la non-observa-
tion des règles élémentaire s de sécurité de
la part des usagers.

A partir de Neuchâtel , le gaz du Mit-
telland sera distribué jusqu 'à Colombier et
de là à Bôle, Boudry et Cortaillod. Un au-
tre embranchement l'amènera à Peseux, Cor-
celles et Cormondrèche. Le nouveau mode
de distribution , entièrement automatique et
télécommandé , permettra une diminution du
personnel dont la reconversion est déjà
prévue. La création de centrales de chauf-
fage à distance , promise à une grande ex-
tension parce que très rationnelle (centra-
les prévues dans le cadre de l'aménage-
ment du territoire) est un moyen de lutte
efficace contre la pollution de l'air.

Au siècle de l'atome et malgré ses appli-
cations de plus en plus étendues , le gaz
reste un produit d'avenir.

G. Bd

Nominations
La chancellerie d'Etat communi-

que :
Dans sa séance du 15 avril , le

Conseil d'Etat a nommé MM. Jean-
Pierre Meyer et Jean-Claude Mathez,
aux fonctions de chimistes au Service
du contrôle des denrées alimentaires.

Fioiraigue: quatre écoliers absents
et toute la moyenne s'en est trouvée changée

D'un de nos correspondants :

En se fondan t sur la statistique du dé-
partement de l'instruction publique, notre
journal relevait samedi l'étonnant record
détenu par Noiraigue au sujet de l'absence
des élèves en classes : 455 journées ou demi-
journées perdues sur un effectif de 58 en-
fants donnait une moyenne annuelle de...
7,84.

A quoi cela tient-il ? A un calcul fait
selon les données des autorités cantonales
mais — sauf à Noiraigue — non appli-
quées à la lettre ailleurs. En effet , au pied
de la Clusette, on a compté comme absents
les enfants de deux familles espagnoles et
d'une famille italienne dont les parents doi-
vent retourner chaque année au pays natal
pendant une durée imposée, et une malade
totalisant à elle seule 170 absences.

Pour tous les autres élèves, sur un effec-
tif variant entre 58 et 65 unités , les absen-
ces ont été de 76. Ainsi revient-on à des
normes beaucoup plus... normales ! Contrai-
rement à ce que d'aucuns ont prétendu , la
préparation du festival pour l'inauguration
de la nouvelle salle des spectacles n'a pas
joué un rôle néfaste sur ceux des enfants
ayant manqué l'école.

REMOUS A PROPOS
DE LA DISCIPLINE

A propos de la discipline répri mant les
rentrées tardives , un certain remous s'est
manifesté il y a quelques mois. M. Rémy
Hamel , président de la commission scolaire ,
a tenu à précise r ce qui suit :

c Des mesures assez sévères ont été pri-
ses, il est vrai , à partir de janvier 1964.
Ceci après consultation et assentiment de
la très grande majorité des parents. Aupa-
ravant , les enfants allaient jouer dans les
lotos. Ils y restaient jusqu 'à deux heures
du mati n et s'endormaient sur les tables !

» On a voulu mettre fin à cet état de
fait déplorable. Il a également été interdit

aux enfants en âge de scolarité de fréquen-
ter les bals publics et d' assister , en semaine ,
aux matches de hockey, le moment de ren-
trer à la maison étant fixé à 21 heures
pendant la semaine. *

Ces dispositions furent bien respectées
puisque , pendant deux ans , il n 'a pas été
nécessaire de sévir. C'est en janvier dernier
que deux cas d'indiscipline se sont produits
à propos des matches de hockey et les pa-
rents ont été condamnés — ils avaient préa-
lablement reçu trois avertissements du garde-
police — l'un par mandat de répression ,
l'autre par le tribunal de police du Val-
de-Travers.

« Si la majorité des parents , nous a dit
M. Hamel . veut faire modifier le règle-
ment de discipline par voie légale , la com-
mission scolaire s'y soumettra. »

Et pourtant , le. conseil scolaire du Val-
de-Travers , organe consultatif et de coordi-
nation , pense , paraît-il , s'insp ire r de l' exem-
ple de Noiraigue pour tenter de le faire
appli quer par les autres communes du dis-
trict.

G. D.

LA C O LO N I E  ITALIENNE DE FLEURIER
I NAUGURE OFFICIELLEMENT SON LOCAL

.1/. Grussi-Orsini (cravate ray ée)  au milieu de ses compatriotes  (Avipress - D. Schelling)

De notre correspondant :
Samedi après-midi , la colonie italienne

de Fleurier — le village compte quelque
600 ressortissants d'outre-Gothard —¦ était
eu fête à l'occasion de l'inauguration
officielle de son local , dans un hôtel de
la place.

La colonie organise des cours profession •
nels, des visites aux malades, se dépense
sur le plan social et a déjà une petite
bibliothèque qu 'elle se propose de meu-
bler le plus possible. Les Italiens habitant
Fleurier sont en général des gens stables
et certains d'entre eux sont depuis de
très longues années domiciliés au pied
du Chapeau-de-Napoléon .

A l'occasion de cette inauguration offi-
cielle , M. Grassi-Ôrsini , vice-consul d'Ita-
lie à Neuchâtel , était présent. Il a pro-
noncé une allocution d'encouragement et
a apporté les salutations officielles des
autorités de son pays. Le titre de mem-
bre d'honneur a été conféré à M. Grassi-
Orsini et lui fut donné au nom de la
colonie italienne par son président , M.
Mario Trovatn.

AU TRIBUNAL
DE POLICE
DU VAL-DE-TRAVERS

D' un de nos correspondants :
Le tribunal de police du Val-de-Travers,

composé de MM. Jacques Meylan , de
Neuchâtel , juge-suppléant et de M. Gas-
ton Sancey, substitut-greffier, a siégé lundi
après-midi à Métiers.

On a d'abord évacué, à la suite
d'une affaire civile. une... balance
incapable de fonctionner correctement et
qui se trouvait sur la table du ministère

Pas de mention « stop » et plus de ligne
de démarcation sur la chaussée : que
faut-il de plus pour libérer le prévenu ?

public ! Le 8 mars, M. H., domicilié à
Peseux, circulait rue du Collège, à Noi-
raigue. A l'extrémité de celle-ci , mais une
vingtaine de mètres avant la bifurcation ,
se trouve un signal « stop » placé à une
hauteur non réglementaire. Sur la chaus-
sée ne subsiste aucune ligne de démar-
cation et la mention « stop » fait défaut.

M. H. vit le signal mais ne voyant
rien venir dans la rue des Tilleuls, il ne
s'arrêta pas. Or, un camion arrivait en
tenant la gauche de la chaussée. Une
collision se produisit. Le chauffeur" dvi
camion , A. V., habitant la Sagne. a payé
une amende de 30 fr. pour avoir circulé
à gauche. Un mandat de répression lui
avait été envoyé et il ne fit pas oppo-
sition . Des débats il est ressorti que
M. H. roulait à une vitesse de 20 à 30
km/h au moment du choc. Son manda-
taire, contestant les diverses infractions
retenues par le procureur , a demandé une
libération pure et simple.

Le tribunal n 'a pas retenu la nette de
maîtrise, ni le non-arrêt au « stop » du
fait  que celui-ci n 'est pas conforme aux
dispositions légales. En revanche , le iutre
a estimé que la vitesse de M. H. était
inadaptée aux circonstances du carrefour
et a Infligé à l'automobiliste une amende
de 30 fr .. augmentée de 50 fr. de frais.
Le mandataire a manifesté son intention
de recourir contre cette décision .

Après un accident à Métiers
Le 3 février à 12 h 50, M. T., de la

Côte-aux-Fées, circulait sur la route prin-
cipale à Môtiers , en direction de Fleurier .
Près du collège , il entreprit de dépasser
par la gauche un camion fteurisan qui
roulait dans la même direction . Au cours
de cette manœuvre, sa voiture entra en
collision avec celle de H. F., domicilié à
Môtiers, lequel débouchait de la rue Com-
blémlne sur la route cantonale dans
l'Intention de se diriger sur Couvet .

On reprochait à M. T. une perte de
maîtrise, une vitesse non adaptée et , en
dépassant un obstacle de mettre en dan-
ger les usagers venant en sens inverse.
H. F. avait admis, lors de son interroga-
toire par la police, qu 'il se considérait
comme seul responsable de la collision.
M . 'T. a déposé plainte contre H. P. lui
reprochant de s'être engagé sur la route
principale sans prendre les précautions
nécessaires et d'avoir violé la priorité.

Après de longs débats, M. T. a écopé
de 40 fr . d'amende et de 20 fr . de frais
et H. F. de 20 fr. d'amende et de 15 fr.
de frais.

Les Ailes du matin
NOTRE NOUVEA U FEUILLETO N

Kathic Sheridan, dont la famille est
pauvre , sert parfois de secrétaire à
lady Eitzosborne. Celle-ci l'invite à
passer un week-end chez elle alors
qu 'elle reçoit son filleul , un marquis
portugais incroyablement beau et qui
traîne sa mélancolie de par le inonde.
Il propose un étrange marché à Ka-
thie. L'acceptera-t-elle ? Deviendra-
t-ellc marquise pour sauver sa fa-
mille ? S' effacera-t-elle au contraire
devant l'amie d' enfance du marquis,
qui semble tenir tant de place dans
son cœur ?

Ce roman sentimental plaira cer-
tainement à nos lectrices. Il est l'œu-
vre de Suzan Barrie et il se lit aisé-
ment.

Du pain sur la planche
pour redonner a Noiraigue

sa vraie place au soleil
De notre correspondant :
Afin de stopper la diminution de la

population et de donner à la localité
le développement qu 'elle n'aurait jamais
dû perdre , on sait qu 'une commission a
été formée afin de favoriser la cons-
truction et d'assurer en même temps
l'essor de Noiraigue.

Cette commission est ainsi composée :
président : M. Armand Clerc, conseiller
communal ; vice-président : M. Gaston
Hamel ; secrétaire-verbaux : M. Pierre
Magnin ; secrétaire-correspondance : M.
Auguste Maeder ; membre : M. Pierre
Bernaschina. La commission , qui n 'est
pas définitivement formée , sera élargie
avec des habitants représentant les dif-
fé rentes branches de la localité.

Le Conseil communal envisage de
chercher à offrir aux meilleures condi-
tions du terrain à bâtir , communal ou
privé, à toutes les demandes éventuel-
les, et de soutenir financièrement toutes
les constructions d'immeubles en accor-
dant 1000 fr. par pièce habitable pour
les construction non subventionnées par
l'Etat et 500 fr. par pièce pour les
HLM , somme qui représenterait la part
communale au capital-action. Il veut
aussi prendre contact avec toutes les per-
sonnes pouvant s'intéresser à la cons-

truction , afin de donner cette année déjà
le départ souhaité.

Quant au but de la commission for-
mée vendredi soir , il serait d'aider le
Conseil communal dans l'achat de nou-
veaux terrains à bâtir ou industriels ,
d' aider le Conseil communal dans la re-
cherche de constructeurs d'immeubles, et
de chercher à attirer à Noiraigue de
nouvelles industries.

Cette commission devra également
chercher à développer la commune sur le
plan touristique ; tout mettre en œuvre
pour assurer à la localité le développe-
ment démographique , industriel et tou-
risti que que sa situation géographique
doit lui permettre d'obtenir , et enfin
s'occuper activement du problème des
voies de communication avec le Vigno-
ble.

C'est dans le meilleur esprit positif
de collaboration que cette assemblée de
prise de contact a eu lieu en présence
du président de commune , M. Roger
Thiébaud , et de quel ques-uns de ses col-
laborateurs.

Souhaitons que le plan prévu, dont
on espère beaucoup, aboutisse à des ré-
sultats marquants et heureux.

J.-H. Sch.
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Comptes adoptés à la Côte-aux-Fées
où les contribuables bénéficieront

d une réduction d'impôts
De notre correspondant :
L'autorité législative , ' , .

s'est réunie vendredi sous la présidence
de M. M. Piaget , président. Tous les
membres étaient présents. Les comptes
de 1965 fi guraient en première place à.
l'ordre du jour. Ceux-ci se présentent
avec un boni net de 1212 fr. 21 après
une attribution de 78,000 fr. au compte
de réserve. Le bud get prévoyait un
déficit de 3075 fr. 25.

Analysés par le rapport de gestion
du Conseil communal , ils totalisent aux
recettes une somme de 232 ,733 fr. 36 et
aux dépenses 153,521 fr. 15.

Au chapitre intérêts actifs sont
comptabilisés pour la première fois ceux
du fonds des ressortissants. Immeubles
productifs : les frais d'entretien ont été
passablement plus élevés que prévu ,
mais c'est au chapitre des impôts qu 'il
faut enregistrer la plus grosse différence.
Comme clans plusieurs communes, les
effets de la nouvelle loi cantonale sur
les contributions , entraînant l'applica-
tion d'une nouvelle échelle de taxation,
a produit une plus-value importante
non escomptée. Ce chapitre accuse une
recette brute de 203,666 fr. 50, alors

que le rendement avait été supputé à
126,200 fr. Le chapitre instruction pu-
blique dépasse les prévisions de 2400 fr.
et celui de la police de 2000 fr.. Aux
œuvres sociales, la section I a disparu
et ses opérations comptables ont fait
l'objet d'une balance qui a été portée
au bilan . Les amortissements légaux se
montent à 16,288 fr. 40.

Au vu du rendement de l'impôt , le
Conseil communal envisage une révi-
sion de l'échelle de taxation. Le rap-
port de la commission recommandait
l'adoption des comptes tels qu 'ils étaient
présentés , ce qu 'a fait l'assemblée à.
l' unanimité.

Au point 4 de l'ordre du jour , l'exé-
cutif proposait l'adoption d'un arrêté
portant une ristourne de 10 % sur les
mandats d'impôt 1965 à. valoir sxir le
bordereau 1966 (minimum 5 fr.). Cet
arrêté , répondant aux vœux exprimés ,
fut accepté à l'unanimité aussi . Adopté
également , un second arrêté accordant
au Conseil communal un crédit de
16,000 fr. pour l'Installation d'une con-
duite d'eau avec hydrant destinée k la
défense incendie et l'alimentation des
Immeubles situés à « La Crête ».

NOIRAIGUE — Rentrée scolaire

(c) Hier matin, douze nouveaux éflèvcs
sont entrés à l'école ce qui porte l'effec-
tif total du collège primaire à 61 limités.



t —¦"*

JO\ M/"

Réception centrale :
Bue Saint-Maurice 4

i Neuchâtel 'i
| Téléphone (038) 5 65 01
i Compte de chèques postaux 20-178
I Nos guichets sont ouverts au public !
i de 8 heures à midi et de 14 heures I
I à 18 h 10, sauf le samedi.
I Tous no3 bureaux peuvent être at- JI teints par téléphone de 7 h 30 à, I
I 12 heures et de 13 h 45 à 18 heures. I
I En dehors de ces heures, une per- t

manence est ouverte, du dimanche |
au vendredi soir de 20 h 30 à I
0 h 30. La rédaction répond ensuite 1
aux appels Jusqu'à 2 heures.

! Délais de réeeptriosi
de 3a publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à |
17 heures peuvent paraître le sur- I
lendemain. Pour le numéro du lundi, I
les grandes annonces doivent parve- I
nlr a notre bureau le vendredi avant S
9 heures et les petites annonces, g
le vendredi également avant 11 heu- jj
res. Pour le mardi, le lundi jusqu'à §
8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis |
mortuaires sont reçus à notre bu- |
reau jusqu'à 18 heures ; dès ce mo- I
ment et jusqu'à 23 heures, ils peu- I
vent être glissés dans la boîte aux |
lettres du journal située à la rue i
Saint-Maurice 4.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir
Jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
Jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que des avis tardifs dont la
hauteur est fixée au maximum à
50 millimètres et de 30 millimètres |
pour les réclames.

Délais pour le3
changements d'adresse 1
(minimum 1 semaine)

la. veille avant 8 h 30 j ;j
Pour le lundi : le vendredi I"

avant 8 h 30 f
Les changements d'adresse en Suisse |
sont gratuits. A l'étranger : frais de |

port en plus. M

Tarif des abonnements j
SUISSE : i-j

î an 6 moiB 3 mois 1 mois §
48.— 24.50 12.50 5.— il

fiTEANG-HE :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

1

75.— 38.— 20.— 7.—
Espagne, Turquie, Grande-Bretagne,
Irlande, Yougoslavie et les pays

d'outre-mer :
i 1 an 6 mois 3 mois 1 mois E
! 90.— 50.— 26.— 9.— ¦

Tarif de la publicité
ANNONCES : 31 c. le mm, min. |
85 mm. — Petites annonces locales
23 o., min. 25 mm. — Avis tardifs

Fr. 1.40. — Réclames Pr. 1.15
Naissances, mortuaires 50 c.

Pour les annonces de provenance
extra-cantonale :

Annonces Suisses S. A., « ASSA »
j agence de publicité, Aarau, Bâle,

Belllnzone, Berne, Bienne, Fribourg,
Genève, Lausanne, Loearno, Lucerne,

Lugano, Neuchâtel , Saint-Gall,
Schaffhouse, Sierre, Sion,

Winterthour, Zurich.
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Ecole secondaire régionale, Neuchâtel

Année scolaire 1966-1967

RENTRÉE DES CLASSES
Tous les élèves de :

Ire classique (garçons et filles) :
lundi 25 avril 1966 , à 14 heures
grand auditoire du collège des
Terreaux-sud,,

Ire scientifique (garçons et filles) :
lundi 25 avril 1966 , à 14 heures
chapelle des Terreaux.

2me moderne (garçons et filles) élèves
sortant de Ire modeme-préprofessionnelle :

lundi 25 avril 1966, à 14 heures
collège des Terreaux-sud, salle 5.

Ire moderne garçons (élèves sortant de
7me (8me) primaire) :

mardi 26 avril 1966 , à 8 h 15
pavillon Jehanne-de-Hochberg.

Ire moderne filles (élèves sortant de
7me (8me) primaire) :

mardi 26 avril 1966, à 8 h 15
grand auditoire du collège des
Terreaux-sud.

Pour toutes les autres classes :
mardi 26 avril 1966
dans les salles de classe selon
horaire indiqué par les professeurs.

Les élèves qui doivent passer un examen
se présenteront le lundi 25 avril 1966,
à 8 h, au secrétariat du collège latin.

Le directeur adjoint :¦
B. JEANQTJARTIER

1 A louer I
{ en ville de Neuchâtel I

S MAGASINS DE VENTE I
i -j à loyers intéressants. . i

i S'adresser :

j Compagnies d'Assurances 1
j BALOISE, service immobi-

lier, place Pépinet 2, Lau-
I sanne, tél. (021) 22 29 16. j

COURS DE VACANCES DE L'UNIVERSITÉ
On cherche, pour étudiants et étudiantes suisses et
étrangers, du 11 juillet au 5 août ,

CHAMBRES ET PENSION OU
CHAMBRES SEULEMENT
Faire off r es écr ites et détaillées, avec prix pour la
durée du cours, au Bur eau de logements pour étud iants,
ADEN , Maison du Tourisme, Neuchâtel, ou téléphoner
au 5 42 42.
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l33jS3 St Êlaise

cherche pour la fab r i ca t ion  de ses appareils et
ar ticles en métal :

serruriers
sonderas à l'if e
ferblantiers
peintres au pistolet
aides-peintres
mécaniciens
d'entretien
mécanicien-
électricien

' pour entretien des machines. \

Entrée immédiate ou à convenir. \

Travail varié.

Semaine de cinq jours.

Faire of fres par écrit ou se présenter à
FAEL S. A., roue de Berne 17, 2072 Saint-Biaise,
tél. (038) 3 23 23.
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BLANCHISSERIE LE MUGUET S. A.
cherche

pour calandrage et pliage du linge. Travail pro-
pre. Bon salaire à personne active et conscien- j
cieuse. J.

Se présenter : chemin des Tunnels 2, Neuchâtel.

Fabrique de cadrans

LE PRÉLET S. A.

2206 les Geneveys-sur-Coffrane

engagerait dès que possible, pour son bureau
de fabrication ,

I

r I \ J I

. oye (e) de bureau
qualifié (e), précis (e) et méthodique, aimant
travail indépendant  et très varié.

Connai ssances en stén ographie et langues
étrangères pas nécessaires.

Prière de faire of f res ou de se présenter au
bureau de l'entreprise, sur rendez-vous.

"'
¦¦ : , . .

¦ '
¦ 

'¦'¦'

Nous engagerions une

employée de bureau
ayant si possible des notions de sténo et de
dactylographie. Travail indépendant et inté-
ressant qui conviendrait aussi à une personne
mariée, Semaine de cinq jours. Congé le samedi.
Prestations sociales intéressantes.

Formuler offres sous chiffres G.T. 1195 au bu-
reau du journal.

A louer tout de suite ou pour date
à convenir

A P P A R T E M E N T S
de 4 pièces et hall

tout con f ort , vue imprenable.

Loyer mensuel à partir de 350 fr.
plus prestations de chauffage et
d'eau chaude.

. ÉTUDE PIERRE JUNG, Bassin 14,
Neuchâtel. Tél. 5 82 22.

Â REMETTRE
pour l'automne ou date à convenir, beau

LOGEMENT
ensoleillé, dans vllïa du quartier de la
Boine, 4 chambres, cuisine, bains, chauf-
fage général, cave, terrasse-véranda, belle
vue. — Adresser offres écrites à CS 1230,
au bureau du journal.

A louer apparte-
ment meublé, en
ville. Tél. 5 13 70.

Café-
restaurant

de moyenne impor-
tance à louer à

couple
du métier

Adresser offres écri-
tes à L. Z. 1217 au
bureau du journal.

VACANCES AU TESSIN
A louer à personnes tran quilles ,
chambre à 2 lits , 7 fr . par jour par
personne. Part à la cuisine, à , 1a
salle à manger et aux bains. Magni-
fique situation à dix minutes de Lu-
gano par bus.
Ecrire sous chiffres  E U. 1232 au
bureau  du journal.

Studio
non meublé, avec

confort , à louer tout
de suite ou pour date
à convenir, à Auver-

nier. Tél. 8 40 83
après 18 heures.

ARBAZ
sur Sion

A louer du ler au
15 juillet logement
de 3 chambres avec

salle de bains.
Tél. 5 55 49.

A louer, face au
gymnase, chambre
indépendante, non
meublée. Tél . 4 39 56.

Chambre a 2 lits
en ville. Tél . 5 00 60
entre 10 et 14 h.

A louer, de préfé-
rence à demoiselles
suisses allemandes,
chambre à 2 Uts.
Adresser offres écri -
tes à MC 1240 au
bureau du journal.

A LOTJEB
dès le ler mal
PETIT STUDIO

MEt/BIJÉ
Tél. 5 47 33 (entre
12 et 14 heures).

Chambre à 1 ou 2
lits à louer, en ville,

à employées ou
étudiantes.

Tél. 5 13 70.

A louer dans im-
meuble neuf , pour le

ler juillet 1966,

APPARTEMENT
de 3y,  pièces, tout
confort. S'adresser à
Mme Bréa , Bel-Air 1,
appartement No 10.

Les Diablerets
A louer pour juil-
let grand chalet.

Accès auto. Eau
chaude, téléphone.
Terrain plat . Télé-
phoner dès 19 h au

(021) 16 45 64.

A louer au Mont-
Pèlerin, pour les
vacances, apparte-
ment meublé de 3
pièces, grand bal-
con vue sur le lac.
Tél . 51 98 55, de 8
à 11 h et de 14 à

18 heures.

1A4U&I ÉCOLE SUPÉRIEURE
ffljj DE JEUNES FILLES

W NEUCHATEL
BACCALAURÉAT et maturité

fédérale types A et B

DIPLOME DE LANGUES
MODERNES
(programme gymnasial)

DIPLOME : programme
de préparation aux carrières
féminines

Examen d'admission : les élèves ne sor-
tant pas d'une école neuchàteloise
se présenteront au secrétariat du
collège latin, le lundi 25 avril 1966,
à 9 heures.

Rentrée : le lundi 25 avril 1966, à 14 h.

Le directeur :
A. MAYOR

A vend re à YVERDON

IMMEUBLE
en parfa it état , de 3 appartements
de 3 pièces, hall, bains. Chauffage
général au mazout. Grand jardin ar-
borisé.

Ecrire sous chiffres 11169 E à Pu-
blicitas, 1401 Yverdon .

Immeuble avec

BAR Â CAFE
à vendre, af fa ire saine avec belles
possibilités. .

Case postale 304, Neuchâtel.

A vendre, entre Yverdon et Neu-
châtel , à proximité de la gare et du
lac, vue étendue,

villa locative mi-confort
de 3 appartements
Surface totale 549 mètres carrés.
Prix : 97,500 francs.
Agence Immobilière Claude Butty,
Estavayer-le-Lac, tél. (037) 6 32 19.

A VENDRE
jolie petite

VILLA -
WEEK-END

meublée
habitable toute

l'année, à. 3 km
d'Yverdon ; 3 piè-
ces, cuisine, salle
de bains, eau chau-
de, téléphone, grand

garage, jardin.
Prix 65,000 francs.
Faire offres à case
postale 285, Yver-
don. . 
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FIDIMMO BIL
AGENCE IMMOBILIÈRE ET COMMERCIALE S.A.

GÉRANCES
ST-HONORÉ 2 <f> 403 63 NEUCHÂTEL

A louer
dans nouveau lotissement à

PLANEYSE - COLOMBIER

O 
APPARTEMENTS

3 p. à partir de Fr. 290.—
4 p. à partir de Fr. 330.—

plus charges

Situation tranquille et e n s o l e i l l é e ,
grand dégagement avec verdure, vue
imprenable ; logements bien disposés,
avec confort.

Je cherche à acheter

58 ra

pour week-end ou
week-end déjà cons-
truit entre Colom-
bier et Onnens, en

bordure du lac.
Ecrire sous chiffres
2149 à Publicitas,
2900 Porrentruy.

A toute demande
de renseignements,
prière de joi ndre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

A VENDRE

maison
de campagne
4 chambres, une

cuisine, grande dé-
pendance et beau
terrain, situation

idéale à % '•/, km du
lao de Morat.

Ecrire à case pos-
tale 73, 3280 Morat.

j| VILLE DE NEUCHATEL

Ecoles primaires

A Elèves nouvellement arrivés
«tans la cireonscrijrti wn
conuumtale

Ces élèves devront se faire ins-
crire

LUNDI 25 AVRIL APRÈS-MIDI
DE 14 A 17 HEURES

à la direction des écoles primaires,
collège de la Promenade.

B Classes «le Sine et 9me
années

Les élèves crai entrent dans une
classe de 8me ou de 9me année doi-
vent se présenter au collège de la

Promenade lundi 25 avril 1966
à 8 heures : élèves de 8me année
à 9 heures : élèves de 9me année

les filles : dans la salle de l'annexe
OUEST de l'ancien collège de la Pro-
menade
les garçons : dans le hall du 2me
étage du nouveau collège de la Pro-
menade.

Tous ces élèves doivent êt re por-
teurs de leur bulletin de fin d'année.

Ouverture de l'année
scolaire 1000-1967

Lundi 25 avril 1S66 , à 8 heures
Les petits élèves de 6 ans entre-

ront en classe à 9 heures ; le pre-
mier j our d'école ils iront en classe
le mat in seulement.

Neuchâtel , avril 1966.

La d irect ion.

I*fr|\ UNIVERSITÉ DE NEUCHATEL

\§j£/ Faculté des lettres

Cours de littérature française
de M. C. GUYOT, professeur

la Pensée et l'art de Diderot
'lébut du cours : mardi 19 avril 1966,

à 17 h 15

avec pension .
on prendrait encore pensionna ires

pour la table.
Tél. 4 24 85

Appartement ou maison
de 5 à 8 pièces, avec dégagement, est
cherché à louer, éventuellement à
acheter, à Neuchâtel  ou aux  envi-
rons; tout  de suite ou date à conve-
nir.

Adresser off res écri tes à BC 1060
au bureau du journal .

Je cherche

appartement
de 3 ou VI'. pièces,
non meublé, avec
confort , libre tout

de suite ou pour
date à convenir.

Adresser offres écrites
à DP 1 192 au

bureau du journal.

On cherche d' urgence

sîudio
ou appartement d' une

pièce , chambre et
cuisine , W.-C, si pos-

sible meublés, dans
les environs de la

ville. Loyer modéré.
Adresser offres écri-

tes à FM 1 144 au
bureau du journal .

BAUX
A LOYER

en vente au bureau
du journal

Belle chambre à un
ou deux lits et pen ,-

sion soignée pour
jeune homme.
Tél. 5 51 84.

Je cherche à louer à
l'année, ou à acheter ,
chalet ou appartement

pour le week-end.
Faire offres sous
chiffres AO 1223

au bureau du journal.

Dame seule cherche
comme pied-à-terre

studio
avec confort , à

proximité de moyens
de transport.

Tél . i 31 75
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Robe mi-saison en térylène rose ou ciel, xœem -̂ sgssMSsss»

forme princesse. Du 55 au 95 cm. _ _ Manteau de pluie en popeline coton,
Le 55 cm ¦» y,™ ! avec plaque devant, doublé tissu à carreaux. „ _.

Augmentation par 5 cm 3.50 De 4 à 16 ans. 4 ans 49•"

Deux-pièces, style Courrèges, en terlenka B|azer en . é !aine maHne A Qns %9 5®
a dam.ers, ganse tresse. En marine et blanc. j Augmentation par taille 3.—
De 8 à 14 ans. 8 ans D S." I
Augmentation par âge 2.— Veste de loisirs en fibre synthétique, montée

sur mousse, lavable et indéformable. ^SLO m
Manteau de pluie, d'inspiration Courrèges, De 6 à 14 ans. 6 ans *"°
en nerfil beige à garnitures marine.
De 6 à 14 ans. 6 ans /S .™ Pantalon en térylène et laine.
Augmentation par 2 âges 3.— Gris moyen ou clair. De 4 à 14 ans. 4 ans 2 "̂*©

i -- Vt . ÏBïÉMSI «Sis i -y :̂-/ -'&: jy?C^iwmt(WBBIl
| 'JBPH1'̂ |plilliBEW^̂
S&  ̂1 Égrad â&  ̂H tëlî i ffl 1 $&J 1 f lf  flft^SiI t3LLlJ î JULJuJS-L.ls P lJb»ji

Py* fM'iiBWffl̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ BWrfW

HERMES
Hermès-Baby, la machine à écrire
suisse portative par excellence , et
pourtant robuste.

Fr. 2»5.—

chez êymc»îw
à Neuchâtel : Tél. (038) 5 44 66.
faubourg du Lac 11 Saint-Honoré 5
à la Chaux-de-Fonds: Tél. (039) 2 85 95.
Avenue Léopold-Robert 110.

Nous cherchons pour entrée g
immédiate ou à convenir :

1 ferblantier quaSifié
1 iïerhianf'ier-appareilleur

11 aide-monteur

i d e  

nationalité suisse. Engage-
i ment de longue durée pour

personnes qualifiées.
Faire offres ou se présenter¦ à Bauermeister & Cie, fer-

blanterie-installations sanitai- |
i res, tél. 517 86, Place-d'Ar- g
j mes 8, Neuchâtel.

Nous cherchons un

ingénieur^
électricien ¦
£ T  Cs V etjp »

capable pour travailler, dans
le cadre de notre bureau de
construction , sur les program-
mateurs de machines-outils au-
tomatiques.
Une certaine expérience est
souhaitée.
Faire offres complètes à

Edouard DUBIED & Cie S.A.,
usine de Marin ,
2074 Marin.

MlllIliliÉ lÉIIII M

M Nous cherchons, pour petits
travaux d'horlogerie dans

M notre département réglage,

S me ouvrière
pour comptage sur Spiromatic

> : éventuellement à la demi-
! ' ¦ journée. Nous mettrions au
j : ; courant une personne ha-

bile et soigneuse ayant déjà
i travaillé sur petites parties

d'horlogerie.
I Faire offres à
; : Villard Watch , Corcelles,
! tél. (038) 8 41 48.

Atelier de construction
et tôlerie engage

ouvriers soudeurs
Travaux intéressants et variés;
places stables et bien rétri-
buées, éventuellement logement
de 2 pièces et cuisine à -dispo-
sition.

Atelier de construction
Giauque & Fils, Savagnier, tél.
7 18 24.

BULOVA WATCH COMPANY - NEUCHATEL

DAMES ou DEMOISELLES .
s'intéressant à l'horlogerie sont engagées par notre maison et
mises au courant sur diverses opérations de l'assemblage des
mouvements de montres.

Les intéressées sont priées de se présenter à notre bureau,
place de la Gare 8 et 10.

Elégance masculine . . .

h. ê9M Q p|| m

T* A T TV via ™̂; BALLX V»*$S£L

HiyCHÂÏiL

Macylature blanche
en vente au meilleur prix
au bureau du journal

Arrivage de

BEAUX CII11S
. et AGNEAUX

frais du pays

au magasin

LEHNHERR frères
Place du Marché Tél. 5 30 92



l'Imprimerie Centrale
4, ruo Saint-Maurice,

A NEUCHATEL

est l'entreprise spécialisée dans les

travaux destinés
à l'industrie

et au commerce
les actions et les obligations,
les statuts et les rapports,
ainsi que tous les imprimés
dont les bureaux ont besoin.

Elle exécute avec goût, soin et ra-
pidité

LE F.L.J., LES RASOIRS ÉLECTRIQUES
ET LA POLICE DE SÛRETÉ VAUDOISE

ON 
est, ici , de trop bons citoyens

respectueux de l'ordre établi et de
la chose publique pour s'égarer

un seul instant à croire le plus grand
et le plus carnassier des bobards : cette
histoire, tirée par le poil , de l'agent de
la sûreté (vaudoise) vendeur de rasoirs
électriques. De purs racontars ! D'ail-
leurs, le sous-brigadier R. est un brave
homme d'agent , vraisemblablement très
estimé de ses chefs qui n'ont ouvert à
son sujet qu 'une enquête administrative
de routine. Agé de 45 ans environ, pe-
tit  sans être trop gros, le cheveu qui
grisonne, le sous-brigadier est bien
connu à Lausanne. Surtout sous son so-
briquet flatteur de Durtal. Il n'en rou-
git pas, bien au contraire , se présente
souvent comme tel , ce qui , chez ce
fonctionnaire zélé et apprécié , est à
chaque fois l'occasion de rendre hom-
mage à la Radio romande, cet autre
organisme d'Etat...

Durtal est donc vilainement accusé
par un hebdomadaire séparatiste, donc
jurassien , d'avoir vendu des rasoirs
électriques à un suspect qu 'il interro-
geait , le vendredi 11 mars, dans les lo-
caux de la gendarmerie de Moudon. En
voilà une affaire 1 Durtal est un homme
arrangeant, et c'est tout . Fonctionnaire
sans tache, il sait que cette accusation
évaporée ne peut tenir, car l'article 22
du statut général des fonctionnaires de
l'Etat de Vaud, en date du 9 juin 1947,
lui revient souvent en mémoire :

... Les fonctionnaires doivent en toute
circonstance agir conformément aux inté-
rêts de l'Etat de Vaud et s'abstenir de
tout ce qui pourrait lui causer pertes ou
dommages...

Et l'alinéa 2 :
Par leur attitude en service et hors ser-

vice comme dans leurs relations offlcieï-
les avec le public, Ils doivent se montrer
dignes de la considération et de la con-
fiance que leur situation officielle exige.

Il n'ignore pas non plus que dans des
cas équivoques d'activités secondaires,
le Conseil d'Etat peut , après consulta-
tion auprès du tribunal cantonal, inter-
dire certains de ces petits suppléments.
Durtal sait sans doute qu'en des cas
exceptionnels, tel celui de ce haut fonc-
tionnaire qui assure accessoirement les
fonctions de secrétaire de la Banque
cantonale vaudoise, l'Etat n'est pas tou-
jours bon prince qui saisit la moitié de
ce traitement secondaire.

Une histoire Qui ne tient pas !
Si, d'aventure, il place çà et là quel-

ques rasoirs électriques, brosses à dé-
maquiller et rouleaux anticellulite , c'est
simplement pour rendre service. II
l'avait dit au suspect de Moudon. Car
il ne gagne rien sur ces opérations fai-

PETITE HISTOIRE A VERSER
AU FLORILÈGE DU JURA...

tes durant les heures de service et son
second patron , le directeur de la fabri-
que RIAM , à Morges, est formel :

— Tout cela est faux, précisa M.
Ammann. L'affaire telle qu'elle a été
présentée ne tient pas debout. Je suis
un peu au courant de la façon dont les
choses peuvent se passer, il. R. a effec-
tivement vendu des rasoirs à ses collè-
gues de la police cantonale , mais ses
supérieurs avaient été mis au courant.
Il n'a pas gagné un centime avec ce
Jurassien ...

Et cette personne a. raison. Durtal a
travaillé pour la gloire. Les 99 % de la
production de la fabrique de Morges
partent à l'étranger et le rasoir vau-
dois, vendu sous seize modèles diffé-
rents , n'est pas encore assez connu en
Suisse. A telle enseigne qu'en 1965, la
fabrique a passé un marché de 2 mil-
lions et demi de dollars avec les seuls
Etats-Unis, son principal acheteur.

Le sous-brigadier aurait vendu chaqu e
rasoir 75 fr . Le client « obligé » de la
gendarmerie de Moudon n'a pas de
facture, mais, dit-il , des témoins. A lui ,
Durtal a affirmé que ces rasoirs se ven-
daient 130 fr. pièce dans le commerce.
Avec le confiseur de Moudon , il serait
descendu à 105 fr. Où est la vérité ?
(Jue Durtal ait eu les rasoirs à la fa-
brique pour 75 fr . et les sérieuses affir-
mations de l'industriel jurassien ne sont
que de vils mensonges. Le sous-briga-
dier a ainsi travaillé en apôtre. Les
portes du ciel lui soient donc ouvertes !

Charmant compagnon
L'apôtre est, de surcroît, du genre

bon vivant. Evidemment, l'industriel ju-
rassien le suspectait de vouloir j ouer
double jeu , de prêcher le faux pour
connaître le vrai et, pour le mieux con-
naître encore, de se faire passer pour
celui qui ne veut que rendre service.
Ce trait de caractère posé, ce n'est
sûrement pas lui, Durtal , qui aurait
approuvé le procédé que les gendarmes
de Moudon ont utilisé pour appréhen-
der l'industriel jurassien à l'aube du 11
mars : en le coinçant dans une ruelle
de la ville. Durtal est un brave homme.
Il a même un certain sens de l'humour,
vertu trop souvent oubliée dans le
genre d'entreprise qui l'emploie. Quel-
ques jours après les trois interrogatoi-
res successifs, il se présente à la villa
de l'industriel. Il était avec un jeune
collègue : Picoche, peut-être...

— . Nous nous trouvions, mon mari ,
lui et moi, dans le salon, raconte
Mme M. Soudain , il a sorti une sorte
de crayon de sa poche, a frotté de la
mine son revers de veston et m'a dit :
« Venez voir ! Je vais vous montrer
quelque chose... > Un peu méfiante, je
me suis approchée. Il m'a alors de-
mandé de sentir lo revers de son ves-
ton comme je baissais la tète, il
m'a déposé un petit baiser sur la joue 1

La jeune femme a rougi. Alors Dur-
tal est parti d'un grand rire et a lancé,
taquin :

— Ah ! Vous êtes la quatrième per-
sonne que j'attrape aujourd'hui...

N'est-ce pas charmant. ? :• ». i .
Vengeance !

Le sous-brigadier n'était pas à son
domicile, hier-, à l'heure du déjeuner.
Il a promis de rappeler, mais le télé-
phone est resté muet . Sa femme affirm e,
elle, qu'il ne s'agit là que d'une ven-
geance. Quan t à son supérieur le plus
haut , M. Rosset , chef de la police de
sûreté vaudoise, il se cantonne dans
une courtoise discrétion :

—¦ L'enquête est en cours et nou3 en
suivons le déroulement. Il serait plus
sage, pour votre journal, d'attendre la
suite des événements et un second com-
muniqué de la police cantonale.

C'est Mme Durtal qui doit avoir raison.
Une vengeance ? Pourquoi pas ? Les Ju-
rassiens n 'ont jamais admis l'attitude
de la police vaudoise qui enleva du mo-
nument de Davel une gerbe d'oeillets

déposée là le 11 septembre 1964. Pas
plus qu'ils n'ont apprécié que celle-ci
fasse du porte à porte (déjà ?) dans
des immeubles de la ville dont les
fenêtres chantaient l'indépendance du
Jura lors du passage du cortège de
l'« Expo » .

Us se souviennent de tout cela. Et
avec les Jurassiens, il vaut mieux se
méfier. Ces méridionaux grands se-
coueurs de harnais, qui s'ennuient dans
le reste d'un empire qui n'a rien de la-
tin sont de fieffés bavards. Us ne par-
lent plus que de claquer la porte à
ceux dont ils refusent opiniâtrement
tant la langue que la manière de pen-
ser et de vivre ! Le plus grave est en-
core que ce Jura séparatiste regarde
d'un œil froid ces Vaudois qui se déta-
chèrent de l'arbre peu de temps avant
que lui n'y soit pendu. Aussi, que passe
un jour un démarcheur de rasoirs élec-
triques qui se dise... inspecteur de la
sûreté et voilà de quoi assouvir une
vengeance fédéralement rentrée. Car, en
fait , c'est là qu'est le problème : l'au-
thentique policier n'était peut-être qu'un
non moins authentique voyageur de
commerce qui fait  des heures supplé-
mentaires à la police cantonale ! Dans
ce cas , on mesure mieux la gravité des
accusations portées par le « Jura libre »
et , partant , leur infinie légèreté...

Cl.-P. Ch.

(Réd.— Dans un souci constant
d'objectivité, nous laissons à nos
lecteurs le soin de prendre cette
historiette par le bout qui leur
convient et selon l'humeur qui les
anime...)

De Bienne à Fontainemelon
4 tanks ont promené leurs

56 tonnes d'armature...

BIENNE — Enfant renversé
(c) Hier, vers 20 heures, le jeune Fabio
Boesiger, domicilié à Bienne, a été ren-
versé par unie voiture. Légèrement bles-
sé, il a été transporté à l'hôpital afin
d'y recevoir les premiers soins puis
a pu regagner son domicile.

CRÉMINES — Un crédit
(c) Une crédit de cinq cent mill e francs
a été voté par 76 % du corps électoral
de Grémines dans le but de construire
urne halle de gymnastique.

Doucement les basses...
(c) ... C'est bien les termes qu'il con-
vient d'employer à l'annonce de l'arri-
vée, les 25 et 26 juin prochains, des
< Carabinieri de Rome •, qui viendraient
à Bienne à l'occasion de la Fête juras-
sienne de musique. Pour l'heure, aucu n
contra t signé n'est en possession du
comité d'organisation , aussi M. Raoul
Kohler , président du comité d'organisa-
tion , ne peut malheureusement confir-
mer cette nouvelle.

Quatre trains routiers ont trans-
porté hier mat in  quatre tanks pesant
quatorze tonnes chacun et contenant,
chacun également , 148,000 litres.

Ce convoi est parti de Bienne, a

passé par la Neuveville (notre photo),
l'endroit le plus étroit du parcours ,
et est arrivé sans encombre à Fon-
tainemelon , but du voyage.

(Avipress - Guggisberg)

Il fait une chute
de huit mètres

PORRENTRUY

(c) Un ouvrier d'une entreprise électri-
que de Porrentruy, M. Nicolas Mascaro,
habitant Fontcnais, a fait une chute de
huit mètres, hiter, sur un chantier. II
souffre de contusions à la colonne ver-
tébrale et au thorax ; il a été hospita-
lisé à Porrentruy.

Y'a de l'« Ajoie » dans l'air
( c )  En f i n  de semaine , s 'est tenue à
Porrentruy l' assemblée conslitutive
d' une société des aérostiers . Une
somme importante a pu être récoltée;
elle permettra le proche achat d'un
ballon qui sera bap tisé «.Ajoic v. Ce
nom f i gurera sur l' enveloppe du bal-
lon en let tres de trois mètres de
hauteur. L'« Ajoie  » mesurera 15 mè-
tres de diamètre et 20 mètres de haut.

„Je chante..."
depuis 67 ans!

pourrait fredonner
le doyen des chanteurs

jurassiens

M. Alfred Cattin , des Breuleux , doyen
des vétérans jurassiens de l'U.CJ,

(Avipress - Guggisberg.)

A 

l'occasion des assises annuelles de
l'Union des chanteurs jurassiens
(U.C.J.), qui compte trente-cinq

sociétés et mille cent quinze membres,
le Noirmont a été désigné pour organi-
ser la prochaine tète jurassienne de
chant. Elle aura lieu en 1967. Comme
le veut la tradition , le comité directeur
a honoré ses vétérans , dont le doyen
est M. Alfred Cattin , de l'« Echo des
montagnes », des Breuleux. Il accuse
soixante-sept ans de sociétariat et 84
ans d'âge. Ce vétéran a de qui tenir
puisque son père totalisait septante ans
de fidèles et dévoués services à la cause
du chant. M. Cattin , que nous avons vu ,
nous dit n 'avoir enregistré pas plus de
dix absences durant ses soixante-sept
ans de chanteur . Il fut  tour à tour pré-
sident , membre du comité, et aujour-
d'hui encore il chante avec plaisir en
tant que membre et président d'hon-
neur.

Voici la liste des principaux vété-
rans : pour soixante-sept ans, M. Alfred
Cattin , les Breuleux ; pour soixante-six
ans, MM . Jules Sandoz , Saint-Imier , Al-
fred Bohrer , Corgémont; pour soixante-
trois ans , MM. Emile Maître , Tavan-
nes, Louis Donzé , les Breuleux ; pour
soixante et un ans,. M. Paul Rohrer ,
Moutier ; pour soixante ans , MM. Vir-
gile Taillard , le Noirmont , Joseph Mo-
ritz, Delémont , Pau l Rohrer , Moutier.

Les instituteurs sont tenus
de renouveler leur brevet...

-___ |-|-ryaMMM| 

Dans le canton de Fribourg

Pendant cinq jours , la semaine der-
nière , 80 institutrices et instituteurs
fribouirgeois ont suivi un cours de
perfectionnement, spécialement axé sur
les moyens audio-visuels d'enseigne-
ment. D'autre part, divers ateliers de

travaux manuels (terre , fer forgé , dé-
cors divers, émaux, nature ) étaient
organisés. Ce mouvement, patronné par-
la direction de l'instruction publ ique,
est destiné spécialement au développe-
ment dos travaux manuels d'école active.

Les, enseignants fribourgeois sont te-
nus, dans les quatre ans qui suivent
l'obtention de leur brevet, de « renou-
veler » ce dernier. Parmi les exigences
qui conditionnent le renouvellement,
les maîtres doivent participer à deux
cours au moins, tels que celui qui
vient d'être organisé à Vaulruz.

Pair ailleurs, les participants ont été
si _ bien reçu au château de Vauiliruz,
qui est spécialement aménagé pour la
réception de tels groupes, et verra son
équipement amélioré encore, qu'ils y
reviendront sans doute pour les cours
suivants. Il est même question qu 'ils
y établissent la < maison-mère » de ces
cours. A noter enfin qu'au cours d'une
mémorable veillée f inale , honorée par-
la présence de AI. Simonet, chef de
service à la direction de l'instruction
publique, îles maîtres ont présenté un
spectacle sur un thème histor ique, qui
voyait le comte de Gruyère accueillipar le seigneur de Vaulruz.

M. G.

EELEEZEEEia
YVERDON — Fini les vacances
(c) Ce sont près de 2500 élèves qui
ont repris le chemin des classes, hier
à Yverdon, dont 1800 pour les classes
primaires (en regard de 1725 à fin
décembre 1964). Une section enfantine
supp lémentaire , dé 22 unités , a obligé
la direction à ouvrir une huit ième
classe. Pour les classes supérieures,
56 candidats ont été admis sur 107
élèves ; 49 viennent d'Yverdon et 7 de
l'extérieur. Quant au collège secondaire ,
il a reçu 525 élèves (490 en 1965) .
D'autre part, l'école normale a accueilli
140 jeunes dans différents locaux, en
at tendant  que cette école puisse dis-
poser d'un bâtiment qui lui sera
propre .

Carambolage
(c) Hier , vers 6 h 05, trois camions
se suivant , circulaient rue des Remparts
à Yverdon. Le premier véhicule s'arrêta
pour changer de présélection , le deu-
xième put stopper à temps mais il
fut  heurté à l'arrière par le troisième.
Dégâts matériels aux deux poids lourds.

ECHALLENS — Le feu seul
n'a pas eu de ratées...
(c) Dimanche, vers 6 heures, une voi-
ture a pris feu entre les localités de
Dommartin et de Naz. Le conducteur ,
qui avait remarqué que son moteur
avait des ratées, avait quand même
continué de rouler , lorsque , 300 mè-
tres plus loin , son véhicule s'enf lamma.
La voiture a été comp lètement détruite .
L'automobiliste put heureusement en
sortir  à temps sans être blessé.

PAYERNE — Chez les artilleurs
(c) Au cours de son assemblée géné-
rale, la Société d'artillerie de Payerne,
a proclamé président honoraire , M,
André Doudin , de Lausanne, membre
fondateur  de la société et ancien prési-
dent .

Une jeune Payernoise à l'honneur
(c) Une élève de l'Ecole des beaux-arts ,
de Lausanne . Mlle Marylène G h i e l m i n i ,
de Payerne, a obtenu le prix de l'Etat
de Vaud , de 1600 fr., lors du concours
organisé duran t  les vacances pour la
création d'un bas-relief au foyer des
é tud ian t s  de l 'Universi té de Lausanne.

VUADENS

D©ux blessés
(c) Hier après-midi, vers 13 heures,
M. Oscar Descloux , habitant Vaulruz ,
circulait à moto de son domicile en di-
rection de Bulle où il travaille. Arrivé
à la hauteur du dépôt des entreprises
électriques fribourgeoises, à Vuadens, il
eut sa route coupée par un cyclomoteur
piloté par M. Scherly, domicilié à Riaz,
qui bifurquait à gauche. Les deux cy-
clistes motorisés perdirent l'équilibre et
tombèrent sur la chaussée. Us ont été
transportés à l'hôpital de Riaz , souffrant
notamment de plaies à la tête et d'une
commotion. Les dégâts aux véhicules
s'élèvent à quelque 1000 francs.

FRIBOURG — Accrochage
(c)  Hier , vers 18 h 50, M. Troller ,
de Schmitten , c i r c u l a i t  au volant  de
sa voiture avenue de Gambach , à
Fribourg. A un « stop s, il s'arrêta
normalement , puis  repart i t  impru-
demment. Son véhicule cura alors en
collision avec une  voiture qui circu-
lait  de l'avenue WecU-Reynold en
direction du Jura. Pas de blessé.
Dégâts matériels.

Violente
collision

Une scission éclate au sein
du parti libéral -radical !

Rien ne va p lus dans le district de Moutier

Mardi 5 avril , les libéraux-radicaux du district de Moutier se réunis-
saient à Reconvilier et complétaient leur liste de candidats pour les élec-
tions au Grand conseil bernois qui auront lieu les 6, 7 et 8 mai prochains.

Lors de cette assemblée, ils ont ajouté à leur liste , faite à Courrendlin,
trois noms et en ont évincé M. Rémy Marchand , député sortant , fabricant
à Court.

C'était la première fois dans l'histoire politi que du parti libéral-radical
en particulier et des partis jurassiens en généra l qu'une telle manœuvre
se produisait. C'est pourquoi , dans notre édi t ion du mercredi 6 avril , nous
avions parl é de remous qui pourraient bien agiter le district de Moutier
après une si surprenante décision.

Nos prévisions se révèlent exactes puisque , hier soir , on nous apprenait
qu 'il existe désormais dans le district de Moutier deux partis libéral-
radical, soit le parti libéral-radical indépendant et le parti libéral ortho-
doxe, si l'on peut dire.

Plusieurs membres du parti libéral-radical du district de Moutier ont ,
en effe t, jugé scandaleuses et plus que criti quables les manœuvres qui se
sont manifestées lors des assemblées de district et p lus particulièrement
lors de l'assemblée de Court , manœuvres qui ont abouti à l'éviction de
M. Rémy Marchand et de son collègue , M. Willy Meier , candidat officiel de
la section du chef-lieu.

C'est ainsi que samedi de nombreux membres de dif férentes  sections se
sont réunis en assemblée extraordinaire , à Court , ont  voté la scission défi-
nitive et ont formé un parti libéral-radical indépendant  du district de
Moutier. Désormais , les libéraux-radicaux indépendants ne reconnaissent
p lus l'autorité du comité du district , mais entendent, en revanche, demeu-
rer fidèlement attachés aux idéaux du parti libéral-radical jurassien et
soutenir sans réserve la députation jurassienne pour la réalisation de ses
dix-sept points, notamment la création de deux cercles électoraux pour
l'ancien canton et le Jura.

Le nouveau parti a ensuite déposé une liste constituée dimanche et hier
matin.  Cette liste comprend les noms de MM. Rémy Marchand , -de Court ;
Gérard Béguelin , contremaître à Reconvilier ; Joseph Berberat , ébéniste à
Malleray ; Marcel Paroz , inspecteur d'assurances à Moutier ; René Steulet ,
fabricant à Uossemaison , près de Delémont ; Edgar Wisard , fabricant , de
Grandval.

Cette liste dissidente permettra donc à M. Rémy Marchand de faire par-
tie de la course aux sièges du Grand conseil bernois. Ce ne serait d'ailleurs
pas une mauvaise chose pour les autonomistes que de voir M. Marchand
accéder au législatif bernois puisqu 'ils auraient ainsi , au sein du gouver-
nement, un homme qui a toujours défendu , avec honnêteté mais conviction ,
ne serait-ce que les dix-sept points de la députat ion jurassienne. Et l'on ne
peut malheureusement exp li quer l'éviction de M. Marchand par le parti
libéral-radical du district de Moutier que par une manœuvre pro-upéjiste ,
manœuvre qui tendait à diminuer la forc e de la députation jurassienne et
à enterrer peu à peu les revendications qu'elle contient.

Dans le district  de Moutier , on parle même d'un appa ren t emen t  possible
du parti libéral-radical orthodoxe avec le P.A.B., apparentement  auquel le
parti libéral-radical indépendant est prêt à ré pondre par... un apparente-
ment avec le parti conservateur chrétien-social ! —

Ainsi donc , les querelles politi ques entre Jurassiens et pro-Bernois sont
encore loin d'être éteintes.

Trois cent petits Biennois ont
emprunté le chemin des écoliers
k T ON seulement lundi a mar-
l\l ?a^ 'a ^

!n 
t'

es 
vacances

¦L » pour les écoliers biennois ,
mais ce jour  a encore été une date
importante dans la vie de quelque
trois cents enfants  qui ont pris,
pour la première fo i s , le chemin
des écoliers et, p lus particulière-

ment , celui des collè ges primair es.
Après avoir f a i t  connaissance

avec leurs instituteurs et institu-
trices , après avoir reçu livres, ca-
hiers et crayons , après avoir reçu
leurs premières instructions de
très , très jeunes citoyens , avant de
balbutier des conjugaisons , de tré-
bucher sur des additions et de ti-

rer la langue sur des pages d'écri-
tures , ces trois cents pet i ts  Bien-
nois ont appris qu 'ils avaient à
accomplir soixante-quatre jours do
classes avant de chanter « L'école
est f inie  », donc de pro f i t e r  de
leurs premières grandes vacances
ou vacances d'été qui auront lieu
du 2 juillet  au Hv août !...

(c) C'est le 2 mai prochain que s'ou-
vrira , à Bienne , la nouvelle écol e de
formation féminine. Malheureusement ,
elle ne comprendra qu'une section de
langue aillcmande.

BIENNE — Nouvelle école

(c.) Jeudi , le Conseil do ville de Bienne
tiendra sa cinquième séance de l'année.
Comme le veut la tradition , l'ordre du
jour est très important. Plusieurs pro-
jets donneront lieu à des joutes ora-
toires épiques. Il faudra , entre autre ,
donner son assentiment à l'acquisition
du bionfonds sis au No 1 du chemin
du Seefels, appartenant à la société de
gymnastique. On sait que ce bien-fonds
a été acquis, le 15 janvier 1953, pour
le prix de 120,000 francs avec l'enga-
gement de le transformer définitive-
ment en place de gymnastique et de
sport dans un délai do 10 ans.

Passé ce délai , la société pourrait
racheter ce bien-fonds. Ce qui fut fait.
Or, aujourd'hui, la commune a besoin
de ce terrain mais elle devra le payer
600,000 francs.

Les conseillers devront égalemen t se
prononcer sur un crédit de 1,695,500
francs à la communauté du Gaz Mit-
teland S.A.
Cinq cent trente mille francs seront
encore nécessaires aux frais de rempla-
cement de conduites diverses. L'affer-
mage de la < Feuille officielle », et
diverses interpellations, motions seront
les points essentiels do cette impor-
tante séance.

Prochaine séance
du Conseil de ville

Président
dû conseil d'administration :

Maro WOLFRATH
Rédacteur en chef-:
Jean HOS'l'iJI'l'l388
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Les ailes du matin
Feuilleton de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

Adapté de l'anglais

par 1
RENÉ D'AGUY

I
Kathie roulait encore à bicyclette en suivant le sentier

raboteux qui conduit au village lorsque l'agitation pénétra à
Little Carrig. Elle ne devait l'apprendre qu'une demi-beure
plus tard.

Tandis que son regard , balayant l'horizon , s'attardait sur
la surface grise et triste du loch , pour revenir rapidement
sur le chemin et retourner aussitôt vers l'eau à peine fris-
sonnante , elle se demandait comment elle transmettrait à
Eileen les futiles suggestions de miss Murphey concernan t la
toilette qu 'à son avis la jeune fil le devrait porter , pour assister
au bal des O'Shaughnessy, à la fin du mois.

Miss Murphy, à qui l'on veut bien concéder le titre de
couturière dans la petite bourgade où elle exerce ses maigres
talents, ne suit en rien les principes d'Yves Saint-Laurent ou
de Pierre Balmain. Sans doute n'en a-t-elle même jamais en-
tendu le nom... Elle venait de conseiller , de tout le poids
de sa très contestable autorité, « une jupe blanche, assez
courte, plutôt qu 'une longue toilette de soirée » . Elle fondait
cette opinion sur des considérations qui , Kathie le pressentait
fort bien , seraient de peu de valeur pour Eileen. Par exemple ,
qu 'il n 'y a rien de plus utile qu 'une jupe courte qu'on
peut ensuite mettre dans les réunion s d'après-midi , et qui
conviendrait fort bien pour garden-party à Mount Osborne,
par exemple, et pour la fête de septembre. Et , avec une petite
jaquette rouge, elle serait très seyante à la fête de Noël.

Copyright Miralmonde

D'ailleurs, avait-elle affi rmé, on ne lui avait pas fourni
suffisamment d'étoffe pour une véritable toilette de soirée,
et cet argument lui paraissait décisif.

Mais tout cela —• Kathie n'en doutait pas un instant *—
ne parviendrait pas à convaincre sa sœur de changer d'opi-
nion : n'a-t-elle pas décidé de porter au moins trois jupons
bruissants sous une longue robe ? Et une jaquette en lamé
de soie ? Et ce serait bien mal connaître Eileen que de sup-
poser qu'elle allait , en avril , se soucier de ce qu'elle porterait
à Noël, ou même en septembre. La garden-party à Mount
Osborne a toujours été, il est vrai , l'événement capital de
la saison mondaine ; mais, pour l'instant, c'était au bal des
O'Shaughnessy qu'Eileen pensait... Pas encore à la garden-
party !

Quand elle entendrait parler de l'insuffisance du métrage
d'étoffe, Eileen ne serait nullement embarrassée : elle explo-
serait , tout simplement, d'une de ces colères tempétueuses
qui ébranlent les murs de Little Carrig. L'aspect de ses ma-
gnifiques yeux bleus, étincelant comme des étoiles dans une
nuit glaciale , et de sa chevelure blonde agitée comme par
une bourrasque , effraierait tellement Mrs Shcridan que celle-
ci , inévitablement , enverrait sa fille à Dublin avec l'argent
nécessaire. N'est-ce pas ainsi que , depuis des années , Eileen
obtient tout ce qu'elle veut ? Sa mère ne sait pas résister à
la mauvaise humeur de la plus jolie de ses filles, et comme
c'est elle qui tient les cordons de la bourse... les fureurs
d'Eileen sont « payantes » !

Kathie redressa rapidement sa bicyclette, qui tressautait
dangereusement entre les ornières, au moment de s'engager
dans l'allée de Little Carrig. Elle savait qu'elle-même pourrait
remettre sa vieille robe de dentelle rose, pour ce bal , et sans
doute aussi... pour la garden-party, pour la fête de septembre
et- pour Noël ; mais cela ne la désolait pas du tout. Non
qu'elle n'aime pas les jolies toilettes , bien sûr , et qu 'elle ne
soit pas heureuse de paraître à son avantage ; mais elle n'a
aucune chance d'en obtenir une. Elle ne possède pas d'armes
pour se faire offrir des cadeaux et elle fait contre mau-
vaise fortune bon cœur : c'est dans son caractère.

Et c'est aussi , parce que demander le remplacement de la

vieille robe rose serait attaquer ouvertement les traditions de
Little Carrig : élever des objections contre le stuc fendillé de
sa façade, contre le plantain qui pousse dans l'herbe do la
pelouse et que personne n'enlève ! Kathie, elle le sait bien,
doit vivre à Little Carrig, et doit y vivre d'une certaine façon,
qu'on lui impose et qu'on ne lui permet pas de discuter.
Pourquoi , d'ailleurs, la discuterait-elle ? Elle lui plaît, comme
lui plaît le plantain qui , au cours des ans, a presque englouti
le turf Cumberland qui fit jadis l'orgueil de la pelouse...

Quand elle approcha de la maison, elle fut surprise de ne
pas entendre Bride jouer du piano. Non qu'elle en joue par-
ticulièrement bien, certes, mais elle en joue fort souvent. C'est
sa principale distraction, depuis qu'une pneumonie l'a ramenée
à la maison paternelle, l'obligeant à interrompre une promet-
teuse carrière de modéliste. Elle est lasse, faible et belle.
Non pas aussi belle, bien sûr, qu'Eileen — et son grand
espoir dans la vie est, désormais, de faire un riche mariage.

Pour Eileen , la chose semblait certaine : quelque million-
naire devait surgir, tomber à ses genoux et redorer le blason
familial. Sans cela , à quoi servirait-il qu'elle soit si parfai-
tement belle ?

Des trois filles de Patience Sheridan , Kathie était la seule
à ne pas posséder une éclatante beauté. Peut-être avait-elle
reçu davantage. C'est ce que prétendait sa marraine, lady
Fitzosborne, affirmant que les fées étaient venues en troupe
se pencher sur le berceau de l'enfant, pour lui donner ses
sourcils soyeux et son teint de rose : « Elles l'ont baignée
dans la rosée, et cela lui confère une carnation qui toute la
vie la gardera telle qu 'elle était dans ses jeunes années... Elle
semblera jeune, même quand ses cheveux seront blancs. »

De ne pas être accueillie par une valse de Chopin ou par
quelque danse plus moderne, Kathie avait été surprise , mais
pas vraiment étonnée. Elle entra par la porte de service et
atteignit rapidement le bureau de son père, qu'elle trouva
endormi dans son fauteuil familier. Il ouvrit un œil et lui
sourit ; lorsqu'elle laissa tomber un paquet de tabac sur les
genoux du malade, il se mit à rire sous cape, en disant :

— Très bien , petite... Il n'est pas nécessaire que ta mère,
ou le docteur, soient au courant du nombre exact de paquets

qui finissent dans ma pipe. On dit que le tabac est mauvais
pour les bronches, mais ce sont des billevesées. Les miennes,
en tout cas, resteront saines jusqu'au moment où l'Archange
soufflera dans sa trompette. Le bon saint Patrick y veillera I

Kathie s'assit sur le bras du fauteuil et passa une main
légère dans les cheveux de son père en soupirant :

— Je ne suis pas certaine que saint Patrick approuve ce
que je fais, quand je t'apporte du tabac en cachette. Tu as
eu un sérieux refroidissement cet hiver et il faut te soigner.

— Vraiment ?
U tendit la main vers une pipe fort culottée, et la bourra

soigneusement ; puis ses yeux bruns décochèrent un regard
malicieux à sa fille, par-dessus la première bouffée de fumée
qu'il envoyait vers le plafond et il affirma :

— Justement, c'est saint Patrick qui t'a placée auprès de
moi, pour me protéger et m'empêcher de tomber tout à fait
sous la domination des gens plus forts que moi qui vivent
à Little Carrig !

Cette allusion à la mainmise que sa mère avait peu à peu
effectuée sur la maison familiale, qu 'elle en était venue à di-
riger à sa guise — si l'on fait abstraction des colères dé sa
fille cadette et des changements qu'elle parvenait à provoquer
à son avantage — était fort claire pour Kathie. Une fois de
plus, le père laissait voir qu 'il souffrait d'avoir été dépossédé,
à la faveur d'une longue maladie et d'une convalescence plus
longue encore, de son autorité légitime sur son épouse, sur
ses enfants et sur ses biens. Pourtant, ce fut d'un ton joyeux
qu'il précisa :

— J'ose le dire, il est heureux que tu ne sois pas une
de ces éclatantes beautés, comme Eileen ou même Bride.
Heureux, pour moi ! Tu as, toi , le temps de songer à autre
chose qu'à ton aspect physique. Tes sœurs ne trouvent jamais
une minute pour s'occuper de moi ! Je me serais vu réduit
à une sorte d'effacement que je n'aurais pas pu supporter.

Kathie se mit à rire et affirma :
— Moi, je suis une Sheridan, je te ressemble et je crois

que je possède plusieurs de tes remarquables qualités.

(A suivre.)
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LA SEMEUSE
IE CAFÉ QUE cw SAVOME...

Foire suisse d'échantillons, Bâle
Stand 8841 - Halle 25
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Le meilleur repas à la viande, pour nourrissons
et bébés. Apprécié depuis 1952!
Cartons à 6 pièces: Fr.1.40 la boîte

Fr.1.50 le verre
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En cas do décès ou d'invalidité total* do Pour maladies, accidents, service militaire,
l'acheteur, la maison fart cadeau du etc., de l'acheteur, arrangements spéciaux
solde à payer (sel. disp. ad hoc). prévus pour le paiement des mensualités.
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CHAMBRE A COUCHER dè5 Fr. 99S._ K* J|) || j
à crédit Fr. 1139.— / acompte Fr. 195.— et 36 mois à ^SÏH 101 ra taKS°
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SALLE A MANGER 6 pièces dès Fr. 794._ && V
à crédit Fr. 893.— / acompte Fr. 160.— et 36 mois à HMI B
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STUDIO COMPLET 13 pièces dès Fr. 1913._ JQ
à crédit Fr. 2189.— / acompte Fr. 383.— et 36 mois a sli JË' B™
SALLE A MANGER TEAK 6 pièces dè, Fr. 934._ ff | m
à crédit Fr. 1069.— / acompte Fr. 187.— et 36 mois à dÉj s«Jg „,E;ga
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APPARTEMENT COMPLET une pièce dès Fr. 2487— _J_ C
à crédit Fr. 2845.— / acompte Fr. 498.— et 36 mois à §3© fc«ÏS .=,Ec3a

APPARTEMENT COMPLET deux pièces dès Fr. 3175._ A A
à crédit Fr. 3630.— / acompte Fr. 635.— et 36 mois à MLË) Jl ! „Bs"a

APPARTEMENT COMPLET trois pièces dès Fr. 3679._ ATO
à crédit Fr. 4195.— / acompte Fr. 735.— et 36 mois à j ffl ÉM «,""
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VOS ANCIENS MEUBLES SONT REPRIS EN PAIEMENT
AU MEILLEUR PRIX DU JOUR &

En nous adressant aujourd'hui encore le bon ci-dessous, vous obtiendrez gratuitement notre
documentation complète et détaillée. É8K

k BON POUR DOCUMENTATION GRATUITE A

V localité : _ 'Sj
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TlMGUELY flMEUBLEMEMÏS |
Route de Riax Nos 10 h 16 n| H3 fS Ils) Bl EsffiU
Sortie de ville, direction do Fribourg __} 8JP Kag Es I

Grand parc à voitures - Petit zoo
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Pour vos vitres
POLY-Spray «|50

, La bombe de4oog I ' Pour imperméabiliser
Pour que vos fenêtres soient !NTEMI P-Spray

Pour VOtre linae toujours claires, pour que 
 ̂e A^mw%Xt\ J ,es vjtres de V0S voitures soSent j Ê  ̂ ^AMSDON-Spray transparentes, pour que vos La bombe de 300 £^_j7- miroirs vous renvoient une image
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i « hnmh- Hû Annn I vos ustensiles émaillés, utilisez genres et cuir, par exempleLa oomoe ae 4uug m Poly-Spray! vêtements de pluie, anoraks,

L'atomiseur moderne et pratique Brille et ne graisse pasl parapluies, tentes, etc.,
pour apprêter votre linge. ^Ni vêtements de cuir et 

chaussures.
D'emploi très facile, il vous ^ i Les endroits perméables

permett ra de repasser mieux et 
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Iraniwât IAPC «fouie EU f Amn^rtim^mt fiPîPlîCif rllIlOVdllUll* Udllj le lUlHUdlllllic iil uciciiaii :

ESSB3 Vingt-neuf internationaux suisses se trouvent à Macolin depuis dimanche soir

L'ESPOIR. — Prospcri, le jeune et talentueux gardien luganais,
déf endra vraisemblablement les buts de la Suisse demain à Bâle.

Souhaitons-lui d'être aussi brillant qu'avec son club.
(Photo A.S.L.)

Encore peu d'indications sur I équipe qui rencontrera S URSS

Un programme de tout repos a été
mis sur pied pour les footballeurs hel-
vétiques réunis depuis dimanche soir à
Macolin. La trentaine d'appelés — ils
sont exactement vingt-neuf , en raison
du forfait de Bosson — sont , en effet ,
tous très sollicités par le championnat ,
et il n'était pas question de les faire
venir à l'Ecole fédérale de sport pour
les fatiguer encore plus.

Toujours est-il que ces trois journées
qu'ils passent en commun leur appor-
tent un enseignement, d'une part, et
une préparation adéquate aux deux ren-
contres internationales de cette se-
maine, de l'autre.

ON PARLE BEAUCOUP
On parle beaucoup, dans les couloirs

et dans les allées boisées. De quoi ?
De football , évidemment. Lorsque les
joueurs sont livrés à eux-mêmes, ils se
remémorent qui la finale de la coupe

de Suisse (ils sont une douzaine à pou-
voir le faire), qui les parties de cham-
pionnat de ces dernières semaines. Iten,
par exemple, explique à Gottardi pour-
quoi , dimanche, il a retenu son penalty,
alors que Durr ou Armbruster n 'hési-
tent pas à donner des conseils à Alle-
mann , le nouveau venu, de Granges, au
vu du 6 à 1 de samedi soir... Lorsque
ces mêmes joueurs sont réunis dans
une des nombreuses salles de la mai-
son ou tout simplement dans la nature
— si le temps le permet, ce qui n'est
pas souvent le cas — c'est Alfredo Foni
ou M. Wyttenbach qui parlent.

< Les Marocains 1 Ils jouent de cette
façon . Les Soviétiques ? Oui , bien sûr,
les Soviétiques, il faudra leur répondre
de telle façon... >

PEU DE BALLON
Pour les raisons évoquées plus haut,

les ballons sont un peu bannis de ce
camp d'entraînement :

« Nou s ne les voyons que dans les
couloirs, et encore, ils sont enserrés
dans des filets », se plaint Schindelholz.

On les a pourtant sortis hier matin.
« Très peu de temps », nous a déclaré
M. Foni. Et encore, seuls les hommes
qui ne sont pas retenus pour jouer con-
tre le Maroc auront le droit de jouer.
Les autres se manifesteront ce soir, à
Granges... En revanche, un grand nombre
de séances de décontraction a été prévu :
une hier, deux aujourd'hui, une demain
encore pour les gars de Bâle. Bonne po-
litique, qui répond au vœu de la grande
majorité des joueurs, qui voient avec
plaisir la fin de la saison se dessiner
à l'horizon.

BOSSON ET QUENTIN
La liste des sélectionnés a été publiée

il y a quelques jours déjà . Par la suite,
la commission technique y a ajouté les
Sédunois Quentin et Bosson , alors en
Amérique du Sud . Mais Foni n'a pas
voulu les faire venir à Macolin sans les

revoir au préalable, et c'est pourquoi,
après avoir suiv i Granges - Lausanne
samedi, il s'est rendu à Bâle le lende-
main. Bien lui en a pris, car s'il a
trouvé un Quentin en pleine forme,
ayant déjà récupéré les fatigues de plus
de vingt heures d'avion, il n'en était
pas de même pour Bosson : considéra-
blement amaigri, pâle et amorphe, l'ex-
Servettien avait été victime d'ennuis
stomacaux pendant quelques jours , et
son état général en a souffert.

« Je l'ai renvoyé à Sion tout d'abord ,
puis à Montana, où je lui ai demandé
de retrouver des forces nouvelles. Car ,
s'il sera absent cette semaine, il ne fait
aucun doute que nous avons besoin de
lui pour la suite. Sa partie de Berlin ,
il y a une quinzaine, nous l'a encore
démontré. »

LES ÉQUIPES PRÉVUES
L'équipe qui rencontrera le Maroc ce

soir est officiellement constituée. Elle
ne présente guère de surprises, sinon
celle que constitue la présence de Kai-

serauer au centre de la ligne défensive,
le Servettien paraissant pourtant hors
de forme au sein de son club. Barlie
défendra les buts ; c'est peut-être pour-
quoi Pex-Zuricois a été retenu , d'autant
plus que Maffiolo sera arrière droit . Le
« coach • de l'équipe nationale aime les
blocs.

C'est dans cette optique que, pour
rencontrer l'URSS à Bâle, il a éliminé
Durr au profit de Bœni et Kuhn. La li-
gne arrière de l'équipe A comporte en-
core cinq noms (Grobéty, Tacchella,
Leimgruber, Schneiter et Fuhrer), et il
se pourrait bien que Schneiter fasse
les « frais » de ce surnombre. Il en va
de même pour les attaquants, avec
Quentin , Vuilleumier, Odermatt , Hosp
et Schindelholz. Les trois premiers sont
partants certains . Quant au dernier
poste, il sera certainement décerné à
Hosp, Schindelholz devenant spectateur.
Enfin , aux buts, la chance sera donnée
à Prosperi, au détriment d'Elsener.

Serge DOURNOW

La logique a été respectée en Ligue A
La logique a été respectée : toutes les

équipes de tète ont gagné contre leurs ad-
versaires de la seconde moitié du classe-
ment. Une surprise cependant : le point
abandonné à Young Fellows par La Chaux-
de-Fonds, qui comptait cinq victoires d'af-
filée et dont la forme était véritablement
Impressionnante en cette période où rien
ne semblait lui résister.

Pour Young Fellows, ce n'est pas encore
le salut. Mais, comme tous ses compagnons
d'infortune ont perdu avec un ensemble
touchant, un point c'est un point. Bon à
prendre. En prenant note d'un nouveau suc-
cès de Zurich sur la future équipe (Lugano)
de son entraîneur actuel, on constate que
Lausnne a écrasé Granges (1-6) et que
chaque match un peu plus bas. H battu

Servette a rès nettement battu Bienne
(4-0). Servette s'est-il ressaisi ? Il ne faut
pas l'affirmer trop haut. Ces derniers temps,
Bienne ne marche pas fort — cela com-
mence à devenir dangereux — et U est cou-
tumier des résultats élevés, à son désavan-
tage. Quant à Granges, il glisse presque à
chaque match un peu plus bas. Il a ba tu
Lugano et fait match nul avec Servette et
Sion.

SITUATION INCHANGÉE
Tout le reste est passé au compte des

pertes. La situation est donc inchangée :
Zurich ,qui vient de jouer son seizième
match sans défaite — voilà plus de six
mois qu'il n'a pas perdu — a encore fait
un pas en avant vers le titre qu'il mérite
pleinement et qu'il obtiendra sans doute. Au
bas du classement, la césure se situe entre
Sion — qui aura encore de belles occa-
sions d'améliorer sa position — et Bienne
dont l'avenir s'est subitement assombri au
cours de ce second tour, en dépit d'un
match nul avec Zurich. Depuis le mois de
février, Bienne n'a gagné que deux points,
moins que Lucerne et Urania. Urania est
condamné, puisque les dimanches passent
et qu'il demeure dernier avec cinq point;
de retard. Quant à savoir qui l'accompa-
gnera.»

Suisse B-Maroc à Granges
Plus qu'une simple formalité

Tandis que Suisse A s'apprête à
rencontrer l'URSS, Suisse B, qui
groupe les éléments pouvant prétendre
à une place dans la première équipe,
jouera ce soir, à Granges, contre le
Maroc N'allons pas croire qu'il s'agit
là d'un match de « consolation » prévu
à l'intention des évincés de l'équipe
nationale. La rencontre d'aujourd'hui
entre bel et bien dans le cadre de la
préparation de nos internationaux à
la coupe du monde. L'équipe qui don-
nera la répartie aux Nord-Africains
comprend, d'ailleurs, outre quelques
nouveaux venus, une grande partie de
joueurs qui ont déjà évolué dans l'équi-
pe A et qui sont susceptibles d'y retour-
ner. Voici comment elle se présentera :

Barlie (Servette) ; Maffiolo, Kaise-
rauer (Servette), Brodmann, Stierli
(Zurich) ; Armbruster (Lausanne), Si-
gnorelli* (Lugano) ; Gottardi (Lugano),
Kunzli (Zurich), Allemann (Granges),
Hertig (Lausanne)). En seconde mi-

temps, Quattropani (La Chaux-de-Fonds)
remplacera probablement Signorelli.

Ce n'est peut-être pas la « crème »
du football suisse mais tout de même,
ces onze ou douze hommes ont suffi-
samment de qualités pour faire honneur
aux couleurs suisses tout en assurant
un certain spectacle. Celui-ci ne man-
quera pas de piment en raison de
l'adversaire du jour. Le Maroc est, en
effet , capable d'offrir mieux qu'une
simple résistance de circonstance. On
trouve dans l'équipe africaine quelques
individualités de valeur ; notamment
l'intérieur gauche Akesbi, Pex-Rémois,
qui est le meneur de jeu de la ligne
d'attaque. Les autres joueurs nous sont
inconnus, à l'exception de l'arrière droit
Larbi, qui a déjà rencontré les Suisses
à trois reprises, et du gardien Labied,
qui avait joué en février 1962 à Casa-
blanca. Mais on peut être certain que
les Marocains ne viennent pas à Gran-
ges dans l'unique intention de faire
un voyage. La seule fois où ils sont
venus en Suisse (le 11 octobre 1961),
ils ont perdu 8-1. Us voudront donc
effacer cet affront quand bien même
ils ont , depuis lors, battu deux fois
notre équipe nationale : 3-1 le 11 février
1962 et 1-0 le 13 janvier 1963, chaque
fois à Casablanca. Sans être des fou-
dres de guerre, les Marocains sont donc
à même d'offrir une résistance valable
aux hommes de Foni , ne serait-ce qu 'en
raison de leur vivacité et de leur con-
ception personnelle du football. Quant
aux Suisses, ils prendront l'affaire au
sérieux car c'est le dernier moment
pour gagner un billet pour la coupe
du monde.

F. P.

Suisse - URSS
sera télévisé

La télévision suisse annonce que
la rencontre de football  Suisse -
URSS sera retransmise en direct
de Bâle le 20 avril , à 20 h 10.

Situation catastrophique à Londres
Malaise hôtelier pour la coupe du monde

« La situation hôtelière sera catas-
trophique à Londres pendant la pé-
riode du champ ionnat du monde , en

juillet prochain. » relie est la cons-
tatation faite après étude par le ré-
dacteur sportif du « Financial Times »,
grand quotidien économique et finan-
cier britannique. En effet , après di-
vers sondages faits récemment, les
spécialistes des questions hôtelières
se sont aperçus que les plans établis
pour recevoir les quelque 100,000
spectateurs étrangers reposaient sol-
des bases fausses. En effet , ces plans
prévoyaient le logement des visiteurs
dans les villes proches de celles où se
produiraient leurs équipes nationales
alors qu'en réalité, d'après les deman-
des enregistrées à ce jour , tous veu-
lent séjourner dans la cap itale et se
rendre en train à Sunderlant , Liver-
pool ou Middlesbrough , etc.

Conséquence de cet état de choses,
il est d'ores et déjà difficile de trou-
ver à se loger dans la capitale ou sa
banlieue, alors qu 'il reste un grand
nombre de chambres à louer dans les
pensions, hôtels ou même chez l'ha-
bitant, des villes de province. Autre
conséquence, selon le « Financial Ti-
mes », dans de telles conditions, le
prix des chambres dans la banlieue
de la capitale risque de tripler (de
6 à 18 livres pendant la durée du
championnat du monde).

REMEDE

Le journal indi que, toutefois, que
les villes de province sont décidées
à lutter contre cette désaffection du
public étranger et veulent tout mettre
en œuvre pour rendre son séjour
« inoubliable ». A cet effet , à Sunder-
lant par exemple, où sont attendus
Italiens, Soviétiques et Chiliens, un
« club des étrangers » est en voie de
création. II vendra des boissons al-
coolisées à toute heure du jour , con-
trairement à la législation en vigueur
en Grande-Bretagne , qui autorise la
vente dans les « pubs » seulement à
heures fixes. D'autres mesures du
même genre sont envisagées pom
tenter d'attirer au maximum les sup-
porters étrangers vers les villes de
province.

. jW? ITT •À ;"bTnr3 ̂
!• ' ," 

O D'après les bruits qui courent
à Bienne , il semblerait que M. Jean-
Pierre Fuchs, président du F.-C.
Bienne , aurait l'intention de remettre
son mandat lors de l'assemblée gé-
nérale qui doit se tenir la semaine
prochaine. Qui le remplacerait ?

% Mille quatre cen t septante-huit
journalistes représentant 55 pays sont
accrédités pour couvrir le tour final
die la coupe du monde. Après la Grande-
Bretagne, avec 346 journalistes, c'est
le Brésil qui délègue le plus fort
contingent : 141 représentants, suivi de
l'Allemagne fédérale (137), de l'Italie
(113), de la France (82), de l'URSS
(60), die la Suisse (55), de la Suède
(42), de l'Argentine 37), de la You-
goslavie (36), de l'Espagne (35) et de
la Hollande (30).

© L'Eurovision a payé 300,000 libres
à la FIFA pou r les droits de couver-
ture télévisée de la coupe du monde.
Cette couverture sera assurée par la
B.B.C. et la télévision indépendante.
Les réseaux non-européens de télévi-
sion pourront fa ire leur choix dans le
matériel mis à leur disposition par le
consortium britannique, qui se propose
de filmer intégï-allement chaque ren-
contre.

^ffl^^ii 
Paris 

-Roubaix aurait-il livré 
le nom du successeur de 

Coppi 
?

Felice Gimondl, vainqueur h pana-
che de Paris-Roubaix est non seulement
un athlète de première valeur, mais
encore un garçon sage et intelligent.
Il est sage parce qu 'il a su choisir un
directeur sportif avisé et prudent : Lu-
clano Pessl. 11 est intelligent parce qu 'il
court habilement et qu 'il sait doser ses
efforts tout au long d'une saison.

OBJECTIFS PRÉCIS
Ce printemps, Gimondl a pris part

au Tour de Sardaigne, sans chercher
à y réaliser des exploits de première
valeur. Il avait de bonnes raisons d'agir
ainsi, parce qu 'il sait que les saisons
sont longues et qu 'il était vain, à court
de préparation , de chercher à tenir tête
à Jacques Anquetil. Les journalistes ita-
liens affirmaient donc : « Gimondl
pense avant tout au « Giro » et au Tour
de France. Il ne va donc pas galvauder
ses forces et ce n'est pas avant la fin
du mois de mal qu 'il donnera la pleine
mesure de son immense talent. »

Ce raisonnement n'était que partiel-
lement juste pour deux raisons. La
première : parce que Gimondl avait dé-
claré dès la fin de son Tour de France
victorieux de . 1965, qu 'un véritable
champion devait être capable rlc gagner
Parls-Roubaix, la plus dure de toutes

les courses classiques. La seconde : par-
ce que Gimondl a des qualités physi-
ques telles qu 'il lui faut un minimum
(l'entraînement noiir trouver son meil-
leur rendement. En cela le champion
italien nous rappelle Hugo Koblet qui,
lorsqu 'il était en pleine santé, « s'en-
nuyait dans les pelotons » et gagnait
détaché, histoire de regagner son hôtel
avant ses adversaires.

GRANDE CLASSE
Or, en préparant sa saison des gran-

des courses par étapes, Felice Gimondl
a pris part au Tour de Belgique gagné
par son coéquipier Adorni. 11 n'aura
pas fallu davantage pour qu 'il trouve
sans tarder , son rythme Idéal de compé-
tition . Au départ de Paris-Roubaix, di-
manche matin, H était donc m pleine

possession de ses moyens et décidé a
tenir la promesse faite en juillet 1965.

Le moins qu 'on puisse dire du Jeune
champion italien, c'est qu 'il a tenu pa-
role, attaquant seul à quarante kilo-
mètres du vélodrome de Roubaix , il a
pris plus de quatre minutes d'avance
à un peloton emmené par des hommes
comme Jansen , van Looy ou Rudi Al-
tig et à l'arrivée, notre homme, répon-
dant aux questions des reporters, était
calme, lucide et à peine marqué par
l'effort. C'est cela la grande classe !

Immédiatement, la comparaison avec
Fausto Coppi se pose. Certains spécia-
listes affirment que la victoire du
« campionnlsslmo » en 1950 avait été
plus éclatante encore en raison de la
qualité des poursuivants qui se nom-
maient Louison Bobet et Fiorenzo Ma-
gnl. A vrai dire ni Coppi ni Gimondl
n'ont choisi leurs adversaires. Ils ont
simplement choisi tous les deux de ga-
gner en grandi seigneur et il3 y sont
parvenus. J'Ignore si Felice Gimondl re-
joindra en réputation et en gloire celui
qui fut  le plus grand coureur de tous
les temps, mais hier 11 s'est comporté
comme le Fausto Coppi de la belle épo-
que. La référence est suffisamment élo-
quente !

IMPITO STABLE SUPÉRIORITÉ
Ce qu 'il y a d'ennuyeux dans la

victoire simple et limpide de Gimondl ,
c'est qu'elle rejette dans l'ombre tout
ce qui s'est passé derrière lui. On sait
simplement qu'un peloton ébahi par
la soudaineté du démarrage de l'Ita-
lien et freiné dans sa réaction par le
travail d'Afloinl , équi pler fidèle , a ra-
pidement renoncé à la victoire , qu 'il
s'est effrité à l'approche de Roubaix et
que son sprint a été enlevé par l'excel-
lent Jan Jansens, ex-champion du
monde de la route. 11 y avait là des
hommes comme van Looy, Altig et Huy-
semans, tous favoris, mais tous ont dû
admettre l'Impitoyable supériorité de
Gimondl.

L'épretivc, rendue anachronique par
le choix de routes semées de pavés et
d'embûches, a donc pleinement satis-
fait les organisateurs qui avaient fait
preuve d'Ingéniosité , voire même de sa-
disme pour donner à « l'enfer » sa si-
gnification d'autan. Mais c'est , une fols
de plus , le champion plutôt que le
choix du parcours qui a rendu la
course passionnante. Quand un Coppi ,
Jadis, et un Gimondl, aujourd'hui, so

mettent martel en tête de réaliser un
grand exploit , il n'y a pas de courses
décevantes.

B. ANDRÉ

PAS DE DOUTE. — La classe a
parlé diras ce Paris - Roubaix
et l 'Italien Gimondi est entré
dans l'histoire au même titre

que les p lus grands.

Victoire yverdonnoise
ou troisième rallye de Divonne

Organisé par L'Ecurie de La Côte (Mor-
ges) et la section vaudoise de l'A.C.S., le
troisième rallye de Divonne a réuni 45 con-
currents. Courue sur une distance totale de
620 km, sur territoire français , cette épreuve
s'est teminée par la victoire de l'équipage
d'Yverdon Chapuis-Ehinger sur Austin Coo-
per. Les deux pilotes de l'Ecurie du Nord
ont totalisé 56 points contre 108 aux se-
conds, les Genevois Pouponnot7BIattner
(Ford Cortina) . Sur les 45 voitures ayant
pris le départ de Divonne , vingt-neuf ont
rallié la station thermale. Toutefois , vingt-
huit ont été classées, une ayant été mise
hors de course.

CLASSEMENT
1. Chapuis-Ehinger (Ecurie du Nord , Yver-

don) sur Austin Cooper, 56 p. ; 2. Pou-
ponnot-Blattner ( La Meute, Genève) sur
Ford Cortin a, 108 p. ; 3. Fatio-Hofmann
(13 Etoiles , Valais) sur Alfa-Romco, 195 p. ;
4. Erard-Paupo (Les Ordons , Jura) sur Re-
nault , 212 p. ; 5. Gianella-Grasso (La
Meute sur Austin Cooper , 489 p. ; 6. Mo-
ret-Schmalz (Les Lions, Lausanne) sur Alfa-
Romeo, 601 p. ; 7. Meier-Bianchi (Les
Lions) sur Porsche , 774 p. ; 8. Cuenoud-
Linder (les Lions) sur VW, 778 p. ; 9.
Christen-Siebert (La Meute) sur NSU,
1045 p. ; 10. Divorne-Délessert (Ecurie du
Nord) sur Opel, 1136 p. Classement inter-

écurics : 1. La Meute Genève , 1742 p. ;
2. Les Lions Lausanne , 2253 p.

Q En demi-finales du championnat de
Suisse de lutte par équipes, Berne a battu
Fribourg par 26-14. La finale opposera
Berne à Saint-Gall. Elle aura lieu avant
les championnats d'Europe.

© A Kuala-Lumpur, en match de ten-
nis comptant pour le groupe B de la zone
asiatique de la coupe Davis, Ceylan a
battu la Malaisie par 3-0. Ceylan ren-
contrera l'Inde en finale du groupe B les
27 ,' 28 et 29 avril ô, Colombo.

Pennel ef Boston
brillants à Mexico

Les Américains Pennel et Boston
ont of f ic ieusement  battu deux re-
cords olymp iques au cours de l'an-nuelle réunion internationale organi-
sée à Mexico (22U0 m d'altitude) par
le club mexicain Venados. Pennel a
franchi 5 m 20 à la perche (record
olympique 5 m 10 par Hansen) etBoston a sauté 8 m 18 en longueur
(record ol ympi que 8 m 12 par le
même athlète).

Par ailleurs , les Américains ont
remporté plusieurs épreuves :

400 m haies : Whitney 51"8. —
Javelot : Stewart 76 m 37. — 100 m :
Dodson 10"3. — Hauteur : Dobroth
2 m 06. — 110 m haies : Boston 1V1.
— Triple saut : Walker 16 m 12. —
200 m : Kuller 21"0. — Marteau :
Burlce 63 m 94.

Championnat de Suisse à Bâle

Classement final du championnat de
Suisse à une bande à Bâle : 1. Guyot
(Neuchâtel) 8 p. moyenne générale 4,51 ;
2. Blanc (Lausanne) 6, 2,27 ; 3. Julio
(Genève) 4, 2,15 ; 4. Pellaton (Neu-
châtel) 2, 2,04 ; 5. Koevoes (Bâle) 0,
1,82.

Nouveau susses
dis Neuchàtelois Guyot

Réveil des mal lotis en Lique B
En Ligue B, où la constance de Win-succès sur Moutier, il fallait être opti-

terthour est impressionnante et efficace ,
les résultats ont été très différents de
ceux de la ligue sup érieure. Les derniers
ont gagné — Chiassso, Cantonal, Por-
rentruy — et les premiers ont perdu —Moutier, Saint-Gall, Bellinzone, Thoune.
Deux exceptions : parmi les équipes me-
nacées de relégation, Baden a perdu :
c'est une très mauvaise af faire .  Parmi
celles qui envisagent une promotion,
Bruhl a gagné et tous les espoirs lui sont
à nouveau permis.

IMPORTANTES MODIFICA TIONS
C'est une série de matches qui a se-

coué le classement et si la position des
équipes n'a pas beaucoup changé — dans
l'ordre établi ¦— leur situation, en revan-
che, s'est passablement modifiée.
' Moutier (2me) et Bruhl (4me) n'ont
que deux points d'écart et il y a encore,
entre eux, de la place pour Saint-Gall.
Ils sont trois en ballottage pour l'ascen-
sion. Si Bellinzone n'avait eu la malchan-
ce de devoir rencontrer Winterthour, il
ferait certainement partie du groupe. Ils
sont donc trois et il y a seize points
sur le tapis. A prendre ou à laisser.

NOMBREUSES POSSIBILITÉS
De Chiasso (12me) à Soleure (9me)

l'écart s'est amenuisé : deux points. Cela
signifie que les possibilités sont nombreu-
ses. En battant Soleure, Cantonal a bel
et bien obtenu sa première victoire en
championnat... depuis environ six mois.
Tout finit donc par arriver et Porren-
truy, qui était sans victoire depuis le dé-
but de décembre, a réalisé que le mo-
ment était venu de prendre la poudre
d'escampette.

Même Le Locle ne paraissait p lus sur
de son avenir. De là à lui accorder un

miste. Eh bien voilà, c'est simple : il
n'y a qu'à continuer de cette manière.
Tout pourrait s'arranger. Mais, diman-
che prochain, Chiasso s'en va à Winter-
thour (sans grand espoir) et Cantonal
doit affronter Moutier, qui va peut-être
lui faire payer les dégâts provoqués par
Le Locle. Baden va-t-il prendre sa re-
vanche ?

Guy CURDY

BRILLANT. — Eyen (à droite, en blanc) est un défenseur parti-
culièrement brillant et e f f i cace .  Ce n'est pas le Loclois Haldemann

(à gauche, en foncé)  qui nous contredira.
(Avipress - Schneider.)

Le Bel ge Wingerhoust , trois fo i s
champ ion du monde fantaisi e et trois
bandes , vingt et une fo i s  champ ion
d Europe et vingt-sept f o i s  champ ion
de Bel gi que , f e ra  une démonstration
jeudi  soir, au local du club neuchà-
telois

^ 
des amateurs de. billard ( c a f é

du Grutl i) .  Au cours de la soirée , le
champ ion du monde rencontrera no-
tamment le N euchàtelois R . Guyot
dans une partie au quadre. Le publ ic
est cordialement invité.

Haï efap®! éI mmû®
à Neuohâtel

Nouvelle victoire
du Suisse Taveri

Le Suisse Luigi Taveri a ajouté une
nouvelle1 victoire à son palmarès en
remportant la course des 125 eme du
Grand prix d'Imola.
Résultats : 125 eme : 1. Taveri (S)
sur «Honda», les 70 km 238 en 31' 16"1
(134 km 777) ; 2. F. Villa (It) sur
« Beccaccino » 31' 20"2 ; 3. W. Willa
(It) sur « Mondial », 31' 20"6. — 250
eme : 1. Provini (It) sur « Beneli »,
les 80 km 272 en 33' ll"l (145 km 135) ;
2. Woodman (GB) sur « MZ », 35' 55"7;
3. J. Redman (Rho) sur « Honda » 31'
05"3. — 350 eme : 1. Agostini (It) sur
« MV-Agusta », les 100 km 340 en 39'
25"6 (152 km 692) ; 2. Provini (It) sur
« Benelli », 39' 38"9 ; 3. Hailwood (GB)
sur « Honda », 39' 50"7.

Liste des gagnants du concours
No 32 du Sport-Toto (16 et 17
avril 1966) :

227 gagnants avec 13 point s :
1300 fr. 45 ; 5193 gagnants avec 12
points : 56 fr. 85 ; 42,115 gagnants
avec 11 points : 7 francs.

Le quatrième rang ne sera pas
payé étant donné que les gains ne
dépassent pas 2 francs.

^O^T-^T^
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Voici le nouveau camion léger Bedford, de transport qu'à l'industrie. Grâce à unecons- gedford |̂  châssis-cabine, moteurs essence I8/101 cv i4 3oo fr. Demandez la documentation désirée à
modèle KA. Un utilitaire à cabine avancée de truction particulièrement robuste et à son Bedford **châssis"cabin9'moteUf Diesel 18/74 cv 16200 fr' General Motors Suisse SA, dépt. véhicules
grande puissance pour un poids total de 3,51. moteur puissant (le plus puissant 6 cylindres de I"''?3 modèles (charge utile 21 poids total 4,51): utilitaires, case postale, 2501 Bienne.
5- r 'j » 1 - i  1 s 1 - • 1 j  -.. 1 1 , • , Bedford KB chassis-cabine, moteur à essence 18/101 CV 14600 fr.Toute personne possédant le permis de con- sa classe), la sécurité est parfaite, la longévité Bedford KB châssis-cabine , moteur Diesel 18/74 CV i6400fr .
duire pour voiture est autorisée à le conduire, assurée. Maniable, rapide, avec des accéléra- '- , Bedford - une marque de confiance General
peut le conduire sans peine... et a plaisir à le tions franches, il est parfaitement à l'aise en Motors-construit dans la plus grande fabrique
conduire! Il est le premier camion léger ville! Une chose encore: la nouvelle dynamo à de camions d'Europe.
équipé de freins à disques à l'avant et de servo- courant alternatif veille à la charge constante ^^^_ _¦_¦¦___ __Mn__. MMMM B «̂11  ̂ ¦_¦¦ ¦¦_ ¦_____ / SBb, _& Si

______________ j  —— 
Après 18 trous

ï au Duncan's Green
'V

d'Edinburgh ,
i ' - '
i on boit Perrier.

A Edinburgh comme à Skhrinagar,
à Genève comme à Copacabana,
Perrier, c'est le Champagne des eaux de table.
Pure ou avec un rond de citron ,
mariée aux jus de fruits
ou aux alcools du monde entier,
l'eau Perrier , minérale, gazeuse naturelle,
apporte toujours une note bien française
par sa fraîcheur et son esprit.
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Pour2u centimes seulement
I votre linge fin lumineux

<j) éZ^ Oui, une lessive ne coûte que 20 centimes. C'est qu'il est si
C\j  profitable, le paquet d'«express» avec ses 12 sachets-portions

pratiques.
J&2*j f£ à  Et «express» soigne et rend merveilleusement propre et vapo-
CÂ  reuse toute lingerie fine en laine, soie, nylon ou autres fibres

modernes.

^STC  ̂Votre lingerie reste souple et douce. Les couleurs retrouvent
¦llll A* 

,éc,at du neuf et le blanc reste blanc.

Jllilll ^3Và «express» est aussi pleinement efficace à l'eau froide ou dans

V

IE Profitez!
« express àf 'mÊEJM liquide Créé spécialement pour celles qui préfèrent laver leur linge fin

«p̂ RgS avec un produit liquide. A toutes les propriétés d'«express». Est d'emploi
P̂ ii ï très économique. STRÀULI + CIE WINTERTHUR

2 maintenant avec 30 JUWO en plus J__ ____ ¦ i - "—mr-fn ¦—-TU 1 _________M___—_________________________________________—--——-—-"•]--—--¦¦¦ -¦-¦-- ¦—¦--- ¦--»-—----- ¦¦-'¦ ̂ ¦-TTMinB pnrl—-̂ ~^

Â VENDRE
anciennes garnitures

d'entrée en fer forgé ,
2 vieilles appliques

en fonte teintée , avec
lampe à pétrole.

I plaque de cheminée
datée de 1797, ainsi
que plusieurs statues

d'art. Tél. (038)
7 74 18 , E. Ryser ,

rue du Port ,
la Neuveville.

A vendre

baraque
i genre chalet canadien'

8 m x 3 m 50, en-
tièrement doublée ,
toit éternit , actuel-
lement démontée.

Conviendrait à l'usage
de week-end. Dispo-
nible tout de suite.
Adresser offres écrites
à JW 1198 au bureau

du journal.

DÉBARRAS
de caves et galetas,
logements entiers

après décès.
Léon Hoefler,

Monruz 28.
2000 Neuchâtel ,

tél. 5 71 15.

A vendre

chaises
pliantes

et

bancs
de jardin
A. Mcrminod ,

Saint-Biaise ,
tél. 3 17 92.

A vendre
1 crédence gothique ,

2 bahuts dont une
ancienne copie

Louis XV, 1 petite
table Louis XVI ,
1 armoire à glace

Louis XV, 2 canapés
noyer , 2 commodes
Louis-Philippe , ainsi

que plusieurs chaises
anciennes. Tél. (038)

7 74 18, E. Ryser ,
rue du Port ,

la Neuveville .

sr
L'annonce
reflet vivant
du marché

dans votre
journal
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. 1 vraiment importants y sont H : ,: i
Kjjgl en sûreté et à l'abri de
p!w;|H toute indiscrétion. La
1 I robuste cassette Mono-
p-^-îî'"̂  Box, en tôle d'acier résis- |
yyy S tant au feti, avec serrure fo^
I de sécurité, poignée et
3 15 dossiers suspendus

"ï Mono-Map pratiques est I
i|̂ S 

en vente dans les maga-
i sins spécialisés pour ' '

,"i articles de bureau.
|| «|| i dans les affaires , . . ' "  \£
I il faut du NEHER!
1 Neher SA, Belpstrasse 20 f|| |||]

^̂ ^g Fabrique d'articles
fllii ii c'e bllreau
ffi^Pl 3007 Berne 1 4
¦j Téléphone 031 25 33 31^8
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Troubles digestifs?

Les pilules Bil-Activ
pour le foie stimulent l'activité gastrique, hê«
patique et intestinale, sans provoquer de diar-
rhée.et contiennent des substances d'origine
végétale. Action douce et régulière. Bll-Actlv,
un produit de Paul EggimannSA,Thalwil.Dan3
les pharmacies et drogueries.40pilulesfr.2.30
120 pilules fr. 5.40

Dll-ACtlV contre les désordres du foia.la
constipation chronique, la mauvaise haleine.



Le Hollandais Kerkhoffs s'est payé
quatre fois la tête du gardien Farner

•La ,.§? lierre «®s . . .goals "|̂ * ;> -~ «

Ce Week-end printanier étant bien
chargé, certaines troupes sont entrées
en lice plus tôt que prévu. Ainsi , sa-
medi soir déjà le sort des Soleurois et
des Biennois était scellé sans bavure
ni contestation possible. Il n 'en a pas
été de même dimanche , sur les bords
du Rhin , dans la ville (te Farel , car
ceux qui ont fait les frais de la jour-
née s'en prirent aux arbitres. La dé-
cision des armes ne correspond pas
toujours hélas ! à celle que l'on atten-

drait de Thémis ! A Zurich , les Tessi-
nois n 'insistèrent pas , conscients de la
suprématie de leurs adversaires. Su-
prématie aussi des Sauterelles à Lu-
cerne, où Blaettler , en fin guidon , sut
vite prouver l'inutilité de toute résis-
tance. Enfin , la marche ascendante des
Meuqucux vient die connaître un temps
d'arrêt au Letzlground.

Cette vingtième journée du champion-
nat a été marquée par un exploit de
Kerkhoffs , qui s'offrit le luxe d'humi-

lier à quatre reprises Farner, le por-
tier dé service à Granges. On relèvera
encore l'élégant coup de chapeau de
Blaettler à l'intention de Permunian ,
qui prépare ses valises pour le Tessin.
Mais lisez plutôt le palmarès complet
ci-dessous :
4 buts : Kerkhoffs (Lausanne).
3 buts : Blaettler (Grasshoppers).
2 buts : Hosp (Lausanne), Schindelholz

(Servette).
1 but : Heuri, Anker (Urania), Leh-

mann , Theunissen, Schneiter
(Young Boys), Fuchs ( Gran-
ges), Sturnier, Kunzli (Zurich),
Geoi-gy, Bédert (Servette), Br 'os-
sard (La Chaux-de-Fonds), Ma-
tous (Young Fellows), Grahn
(Grasshoppers), Karrer , Wen-
ger (Lucerne), Quentin (Sion),
Vetter, Hauser (Bâle).
CLASSEMENT GÉNÉRAL

D'un bond , Kerkhoffs a rejoint au
classement général son compatriote
Theunissen mais Blaettler, sentant ve-
nir le danger, a su prendre encore ses
distances ; quant à Kunzli , il est mon-
té d'un cran alors que son collègue
d'échappée mettait les bonches doublés.
Ainsi le classement en division supé-
rieure se présente de la façon suivante :
23 buts : Blaettler (Grasshoppers.
18 buts : Kerkhoffs (Lausanne), Theu-

nissen (Young Boys).
15 buts : Hosp (Lausanne).
14 buts : Kunzli (Zurich).
10 buts : Quattropani (La Chaux - de -

Fonds), Bedert (Servette),
Sturmer (Zurich), Hauser
(Bille).

9 buts : Heuri (Urania), Odermatt
(Bâle), von Burg (Young Fel-
lows).

8 buts : Frigerio (Bâle), Bertschi (La
Chaux - de-Fonds), Allemann
(Granges), Georgy (Servette),
Fuhrer (Young Boys), Marti-
nelli (Zurich).

7 buts : Ognanovic (Granges), Hertig
Durr (Lausanne), Borchert
(Lucerne), Schindelholz, Ne-
meth (Servette), Wuthrich
(Young Boys), Winiger, Kuhn
(Zurich).

PENALTY. — —'arrière ugéiste Martin vient d e  « f aucher » Theunissen. C'est penalty, que le
Hollandais transf ormera lui-même. l (Photopress)

Première Ligue : Carouge et Langenthal dominent de la tête et des épaules

Groupe romand

Excellente journée pour Xamax et
Etoile Carouge. Les Genevois n'ont pas
fait de cadeau à leur rival local Chê-
nois. Les hommes de Genin ont perdu
les deux points certes , mais le caissier
affichait  un certain sourire. Il y avait...
2200 spectateurs. Pas mal pour la pre-
mière Ligue ! Etoile Carouge prend le
large avec panache et il sera bientôt
impossible de le rejoindre. Les finales
de promotion seront-elles, cette année,
plus profitables ? On le verra dans le
courant de juin.

Xamax a réalisé une très bonne jour-
née. Un peu par son propre mérite qui
consistait à battre la lanterne rouge
Montreux, beaucoup par les contre-per-
formances de ses alterego ou presque,
Fribourg et Chênois. Les Neuchàtelois
ont dû attendre la 22me minute de la
deuxième mi-temps pour qu 'un penalty
leur permette d'ouvrir la marque. Jus-
que là, Montreux s'était vaillamment
comporté . Finalement , la plus grande
routine des hommes d'Humpal a pré-
valu.

INATTENDU
Surprise de taille à Martigny où Fri-

bourg a abandonné deux points qui

seront probablement déterminants dans
la balance finale. Les joueurs de Saint-
Léonard ont lutté avec ardeur pour
refaire le terrain perdu au début de
la rencontre. Toutefois, la défense va-
laisanne, très attentive, ne s'est pas
laissé manœuvrer et a conservé la tête
froide.

Il était temps que Stade Lausanne
empoche deux points. Rarogne, vulné-
rable dès qu 'il quitte son Haut-Valais
a perdu pied en seconde mi-temps. Ve-
vey et Versoix se valent. Ils ont donc
partagé l'enjeu. C'est logique pour deux
adversaires qui n'ont aucune prétention
ni aucun souci. Forward s'est laissé
surprendre par Meyrin. Cela constitue
aussi un résultat inattendu. Meyrin se
bat pour échapper à la relégation. Il
paraît posséder suffisamment d'argu-
ments autant techniques que physiques
pour laisser à Martigny et Montrleux ce
sort peu enviable. Mais, comme Marti-
gny entame un redressement qui pour-
rait avoir des lendemains... mieux vaut
pour Meyrin encaisser des points au
plus vite.

INTÉRIM

/ IMPORTANT.  — Etoile Carou-
ge, représenté ici par Brenner
(maillot ragé) ,  a f a i t  un pas

important vers les finales.
(Photopress )

Troisième LigUe
neuchàteloise

Le temps était en contradiction , une
fois encore, avec les impératifs du ca-
lendrier. Trois rencontres du groupe
II ont été renvoyées ou même arrêtées
en cours de match. La pluie fait pous-
ser l'herbe, mais elle ne convient nul -
lement aux footballeurs de notre can-
ton. Il faut espérer que le mois de
mai nous apportera enfin une cer-
taine sécheresse.

Dans le groupe I, les trois premiers
n'ont pas laissé de plumes. Une seule
surprise nous parvient d'Auvernier
où Blue Stars, luttant avec énergie,
s'est permis d'enlever l'enjeu. Ce
gain fait l'affaire des Verrisans. Leur

situation est moins désastreuse qu 'il
y a huit jours et ils laissent Le Parc
IB à deux points. Les Chaux-de-Fon-
niers n'ont pas pesé lourd sur le ter-
rain de Serrières où les gens du lieu
désiraient se refaire une beauté. Le
derby de la Côte s'est terminé â
l'avantage de Corcelles. qui demeure
ainsi dans la course au titre. Comète ,
lui , ne progresse pas et sa situation
reste précaire. Cortaillod a fait bonne
mesure contre Buttes , beaucoup moins
à l'aise à l'extérieur que chez lui. Le
derby de Couvet est revenu au chef
de file , malgré une vive opposition des
joueurs de l'Areuse.

Dans le groupe II, Saint-Biaise a
profité de la visite de Dombresson
pour effacer sa mauvaise prestation
du dimanche des Hameaux. Ainsi les
Banlieusard s se portent au niveau
du Parc IA , bien qu 'ils aient joué un
match de plus. La Sagne a évincé de
peu Xamax III et se maintient au
milieu du classement. Les autres mat-
ches ont souffert des pluies du week-
end et la liste des rencontres à re-
jouer devient impressionnante en
troisième Ligue. Cependant , le clas-

sement de chaque groupe est le sui-
vant :

We.
GROUPE 1

MATCHES BUTS
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Couvet 12 10 1 1 45 16 21
2. Corcelles 12 9 2 1 42 16 20
3. Cortaillod 12 7 1 4 37 21 15
4. Serrières 12 5 4 3 29 24 14
5. Auvernier 12 5 3 4 22 28 13
6. Buttes 12 5 2 5 29 29 12
7. L'Areuse 12 3 1 8 18 37 7
8. Comète 11 2 2 7 21 39 6
9. Blue Stars 12 2 2 8 16 29 6

10. Le Parc IB 11 1 2 8 15 35 4

GROUPE II
1. Le Parc IA 11 8 3 — 41 14 19
2. Saint-Biaise 12 9 1 2 49 21 19
3. Floria 10 7 1 2 46 18 15
4. Sonvilier 10 6 1 3 38 26 13
5. La Sagne 12 5 3 4 26 26 13
6. Xamax ni 12 6 1 5 29 30 13
7. Dombresson 12 4 — 8 15 34 8
8. Fontalnemel. U 10 2 2 6 15 34 6
9. Satnt-lmier n 10 2 — 8 17 34 4

10. Les Gen.-s.-C. 11 11 16 55 0

llll manque le cocheGroupe central

Langenthal écrase Minerva et prend
le large. Les gars de la cité de la por-
celaine n'ont pas fait de détail et les
Bernois se trouvent ainsi avec les mal
classés .

Le duel des deux derniers , U.S.BJ3.-
Trimbach, n 'a pas été à l'avantage des
Bernois. Les « poulains » de l'entraî-
neur Boegli n'ont pas su profiter de
l'avantage du terrain. C'est un précieux
point que les joueurs locaux ont perdu.
Ce match nul a néanmoins été profita-
ble à Nordstern , qui s'est imposé face
à Delémont trop confiant. Les Bâlois
ont de solides bagages pour sortir du
guêpier, alors que les Delémontains
sont fatigués et devront se méfier.

PETITS EXPLOITS
Les Ajoulots , par contre , ont pris

leur revanche sur Berne et c'est là un
petit exploit. Aile paraît se reprendre ;
il faut souhaiter que cela dure. Quant
à Fontainemelon , qui a opté pour le
partage des points avec Olten , il dé-
montre, une fois de plus, son insta-
bilité. En effet , les Neuchàtelois sont
capables de tenir en échec n'importe
quelle équipe parmi les prétendants
pour succomber le dimanche suivant

face à une modeste formation. Néan-
moins, les gars du Val-de^Ruz, par
leur match nul, ont fait le jeu de Woh-
Ien qui a battu difficilement Concor-
dia . Du même coup, les Ar^oviens se
trouvent en seconde position du clas-
sement. Et la poursuite continue.

A. K.

fmw mémoire
lie Ligue

Résultats : Etoile - Ticino 1-3 ;
Fleurier - Saint-Imier 2-5 ; Haute-
rive - Colombier 1-0 ; Le Locle II -
Xamax II 1-3 ; Audax - Boudry 2-4.

Les cinq rencontres du prochain
week-end sont les suivantes : Bou-
dry - Fleurier ; La Chaux-de-Fonds
II - Hauterive ; Ticino - Xamax II ;
Colombier - Le Locle II ; Saint-
Imier - Audax.

Ille Ligue
Résultats, groupe I : Cortaillod -

Buttes 4-1 ; L'Areuse - Couvet 1-3 ;
Auvernier - Blue Stars 0-2 ; Serriè-
res - Le Parc I B  5-0 ; Comète -
Corcelles 1-3.

Groupe II : Saint-Biaise - Dom-
bresson 4-1 ; La Sagne - Xamax III
2-1. Les matches Fontainemelon II -
Floria , Sonvilier - Le Parc I A  et
Saint-Imier II - Les Geneveys-sur-
Coffrane ont été renvoyés.

Dimanche prochain , en espérant
que les terrains seront en meilleur
état , dix rencontres sont affichées :

Groupe I : Le Parc IB  - Cortail-
lod ; But tes  - L'Areuse ; Couvet -
Blue Stars : Corcelles - Serrières ;
Comète - Auvernier.

Groupe II : Xamax III - Saint-
Biaise ; Dombresson - Fontaineme-
lon II ; Floria - Sonvilier ; Les Ge-
neveys-sur-Coffrane - La Sagne ;
Saint-Imier II - Le Parc I A.

j La f inale de la coup e de Suisse s 'annonce p assionnante

Les demi-finales de la coupe de
Suisse ont désigné Stade Français et
Olympic Fribourg pour la finale. Pour
se qualifier, ces deux équi pes ont ren-
contré des adversaires redoutables au
cours de rencontres très disputées.

Stade Français , opposé à S.M.B. Lau-
sanne, n 'a pas connu la réussite qui
l'a placé en tête du championnat ; il
semble que les Genevois depuis leur
défai te  contre U.G.S., traversent une
période d i f f i c i l e  et qu 'ils ont de la
peine à trouver la cohésion. Devant
les Lausannois , ils ont connu des dif-
ficultés et c'est finalement l'entraî-
neur-joueur Grimardias qui a fait  la
décision (17 points) alors que Re-
dard , Bai l l i f  et Zakar demeuraient très
effacés. Les Genevois se sont quali-
fiés et c'est l'essentiel mais qu 'en
sera-t-il pour la grande f inale  ?

A Fribourg, le spectacle présenté par
Ol ympic et U.G.S. a été magnifique.
U.G.S., dont l'ensemble est remarqua-
ble, a perdu non pas sur sa valeur
mais par manque d'effectif. Les Gene-
vois se sont illustrés pendant plu-
sieurs années avec une équipe compo-
sée de six brillant s joueurs qui ont
toujours joué ensemble ; il était très
diff ici le  d'introduire de jeunes élé-
ments dans cette formation , U.G.S.
souffre de cette situation et c'est par
manque de réserve, qu 'il a laissé pas-
ser sa chance de qua l i f i ca t ion .  Les Fri-
bourgcois , soutenus par des suppor-
ters venus en niasse et emmenés par
un Tutundjan remarquable, ont a t ten-
du le moment favorable pour s'impo-
ser. Ils ont également perdu des
joueurs pour cinq fautes personnel-
les mais leur réservoir de jeunes est

tel que chacun peut être remp lacé
sans d iminuer  le rendement de
l'équi pe.

Avec ces deux finalistes, la coupe
va connaître une grande rencontre et
il serait agréable, à cette occasion , de
voir les Fribourgcois obtenir enfin un

UTILE. T u t u n d j a n , qui portai
ici le maillot à croix- blanche, a
été pour beaucoup dans la vic-

toire «les Fribourgcois.

titre qui leur échappe de peu depuis
deux ans.

EN CHAM PIONNAT
Le derby local de Ligue B a été

remporté par Neuchâtel Basket de fa-
çon assez nette. Les Unionistes n'ont
jamais pu développer leur jeu devant
une défense bien organisée et n'ont
réalisé que 18 points à la mi-temps
alors que Neuchâtel Basket atteignait
presque la cinquantaine. A la suite
d'un relâchement en seconde partie , le
jeu s'est équilibré mais les Neuchà-
telois avaient la partie bien en main
pour éviter toute surprise. Grâce à
cette victoire, Neuchâtel Basket con-
serve ses chances de participer au tour
final.  La rencontre de samedi pro-
chain contre les Fleurisans chez eux
permettra aux joueur s du <t Bas » de
connaître une situation précise. Mais
a t tent ion , Fleurier a amorcé un re-
dressement prometteur au cours de ses
dernières rencontres.

Résultat  : Neuchâtel Basket - Union
Chrétienne 65-39.

CLASSEMENT :
Joués Points

1. Stade Fribourg 12 23
2. Rap id Fribourg 13 23
3. Neuchâtel Basket 12 22
i. Union chrétienne 12 19
5. Fleurier 12 17
6. Union  Bienne 13 16

Bienne Basket 13 16
H. Abei l le  Chaux-de-Fonds 13 14

Le championnat neuchàtelois de Ire
Ligue se poursuit. Joran et Olympic
la Chaux-de-Fonds y brillent particu-
lièrement et leur rencontre, dans dix
jours à Neuchâtel, promet d'être pas-
sionnante. Joran , en remportant ce
championnat, pourrait voir s'ouvrir
les portes de la Ligue B, après bar-
rage avec l'avant-dernier de cette ca-
tégorie. Il faut aussi mentionner la
bonne tenue d'Auvernier, qui s'incline
de justesse devant le premier.

Résultais : Couvet - Olympic II
35-47 ; UGN II - UCN III 3*5-44 ; Jo-
ran - Auvernier 60-59.

CLASSEMENT :
Joués Points

1. Joran 10 19
Olvmpic Chaux-de-Fonds 10 19

S. Couvet , 12 18
4. U.C.N. II 12 17
5. Auvernier 11 16
6. U.C.N. III 12 16
7. Neuchâtel Basket II 11 15
8. Fleurier II 8 8

L'Association neuchàteloise organi-
sait samedi , à la Chaux-de-Fonds, un
tournoi cantonal de junior s pour dési-
gner l'équipe qui participera au cham-
pionnat suisse des clubs. Dans la fi-
nale , Olympic La Chaux-de-Fonds a
bat tu  Un ion  Chrét ienne de Neuchâte l
28 à 20 et défendra a ins i  les cou-
leurs neuchâteloises.

M. H.

CEay rencontrera Usopsr
Tifre en jeu le 21 mai à Londres

A Chicago , Cassius Llay a con-
f i rmé  qu 'il rencontrera le Britann i-
que Henri/ Cooper , litre en je u,
le 21 mai au stade de Hi ghbury,
à Londres. Le combat débutera à
20 h 30 ( G M T )  et sera télévisé en
direct en Europe et aux Etats-Un is.
Le champion du monde des po ids
lourds a déclaré : « L' o f f r e  était si
belle que je n'ai pas pu refuser.
J' aime bien Londres , les Britanni-
ques et tout ce qu'il y a là-bas et
c'est pour cela que je leur donne
une chance. J' aimerais ensuite aller
en Allemagne pour g dé fendre  ma
couronne, devant Cari Mildenber -
ger , champ ion d'Europe. Je n'ai
qu 'une chose à dire : c'est une
bonne a f f a i r e  pour moi et c'est un
gros truc pour eux, à Londres », a
conclu Cassius Clay.

La guerre civile lassait rage
samedi en ferre sainf-galloise

Chez les cadets, on était aussi pres-
sé d'en découdre et samedi déjà , la
guerre civile faisait  rage dans le can-
ton de Saint-Gall. Malheureusement ,
la cap itale n'a pas été préservée des
f lammes engendrées par l'acharne-
ment des gens de Bruhl. Heurs et
malheurs dans le Jura , où l' on pa-
voise à Porrentruy tandis que les
drapeaux sont en berne à Moutier.
Grâce au doublé de Ramseier, tes
N euchàtelois du Bas ont pu concréti-
ser enfin leur petite sup ériorité sur
nombre de leurs adversaires. M ais
pourront-ils se débarrasser avant l'été
de cette lanterne rouge qui leur brûle
les doigts et mettre quel qu 'un d' autre
dans le bain ? Le duel argovien s'est
bien évidemment terminé, à l' avantage
des gars du chef-lieu et Winterthoiir
a su dicter sa loi même en terre tes-
sinoise. Enf in , les douaniers du sud
ont refoulé le car de l'étoile bleue
avec des arguments p éremptoires.

De tontes ces empoi gnades, il ne
se dé gage aucun exp loit individuel
digne d'être mentionné , aussi nous
bornerons-nous à vous livrer in ex-
tenso le petit palmarès suivant , que
nos statisticiens ont établi sans sour-
ciller :

2 buts : Sehmid (Bruhl), Ramseier
(Cantonal), Riva IV (Chiasso), Sehmid,
Meier (Aarau) , Scheibel (Baden) ; .

un but : Messerl i, Weibel (Bruhl),
Frei (Saint-Gall). Althaus, Lièvre
(Porrentruy) , Aspesi (Chiasso), Heel'
(Blue Stars), Heer (AVinterthour), Ma-
rin , Jaeger (Le Locle), Voelin (Mou-
tier).

Rien de bien changé évidemment au
classement général , où le Soleurois
Amez-Droz maintient sa longueur
d'avance sur Muller. Pourtant , deux
Argoviens se sont glissés sans bruit
en tête des poursuivants ; mais par-
viendront-ils a inquiéter les meilleurs ?
Nous le saurons dans quelques semai-
nes seulement. Pour l'heure, voici le
classement général de deuxième divi-
sion :

14 buts : Amez-Droz (Soleure) ;
13 buts : Muller (Saint-Gall ;
11 buts : Sehmid, F. Meier (Aarau) ;
10 buts : Heer (Blue Stars), Aeschli-

mann (Thoune), Rufli (Winterthour) ,
9 buts : Brun (Blue Stars), Truni-

ger (Winterthour) ;
8 buts : Sehmid (Bruhl ) , Thimm

(Le Locle) ;
7 buts : Frei (Bruhl) ;
6 buts : Nembrini (Bellinzone) ,

Weibel (Bruhl), Bergna (Chiasso),
Schaffter (Moutier) , Althaus I (Por-
rentruy) , Rossbach (Thoune), Dimme-
ler (Winterthour).

DOUM.

Deuxième Ligue
neuchàteloise

Enf in , une journée comp lète, a pu
se dérouler , bien que les terrains
n'aient pas été dans leur meilleur état.
La p luie de f i n  de semaine a mis à
mal quelques pelouse s, mais heureuse-
ment , tout a pu se liquider sans
accident.

Xamax II n'a pas été inquiété par
les jeunes réservistes loclois et a con-
solidé sa positi on en tête dn classe-
ment , car Colombier , comme -on p ou-
vait s'y attendre , a perdu un match
important (une f o i s  de p lus)  à Haute-
rive. Xamax II a donc bien digéré la
dé fa i t e  du samedi de Pâques contre
Fleurier.  Colombier est distancé et au-
ra bien dn mal à rejoindre le. tandem
des premiers. Boudry s 'est tiré sans
dommage de son p érilleux dép lace-
ment aux Charmettes. Au dax lui a
mené la vie dure pendant  p rès d' une
heure , et en égalisant sur penalty,
Chassof a sonné le. glas des I ta lo-Ncu-
chàtelois . I.cs hommes de Ritzmann
ont pris une. petite option sur les f i -
nales de promotion , mais ils doivent
encore rencontrer H auterive sur leur
terrain, match qui sera sans doute
déterminant  pour le. droit à l'accession
des f inales .

Etoile a subi une surprenante dé-
faite face  à Ticino. Les Tessinois ont
app liqué la contre-attaque et ont réus-

si trois buts . Les Stellicns se trouvent
dans une position délicate et devront
encore encaisser des bénéf ices  s'ils
entendent maintenir leurs distances
d' avec les deux derniers . Sain t-Imier
a mis à prof i t  sa longue p ériode d'in-
activité. Fleurier n'a pas pesé lourd
dans la balance et les Erguéliens re-
prennent espoir. Ils ont deux mat-
ches de retard sur Ticino , si bien
qu 'ils paraissent de taille à se sortir
d' a f fa i re .  Les prochains matches di-
ront si Saint-Imier est sur la bonne
voie.

E. R.

Le classement se présente comme
suit :

MATCHES BUTS

J. G. N. P. p. c. Pt3
1. Xamax II 16 10 5 1 36 12 25
2. Boudry 14 9 1 4 39 22 19
3. Colombier 16 8 3 5 27 25 19
4. Hauterive 15 8 2 5 42 25 18
5. Le Locle II 13 6 1 6 27 42 13
6. Fleurier 12 5 1 6 32 33 11
7. La C.-de-Pds II 13 5 1 7 25 33 11
8. Audax 14 5 1 8 24 30 11
9. Etoile 15 5 1 9 24 25 11

10. Saint-Imier 12 3 2 7 22 36 8
11. Ticino 14 2 4 8 20 35 8

Bonne affaire pour Boudry

GROUPE ROMAND
Résultats : Chênois - Etoile Ca-

rouge 2-5 ; Forward - M eyrin 0-2 ;
Martigny - Fribourg 2-1 ; Montreux -
Xamax 0-3 ; Stade Lausanne - Raro-
gne 3-1 ; Vevey - Versoix 1-1.

Classement : 1. Etoile Carouge
17 matches, 29 points ; 2. Xamax
18-26 ; 3. Chênois 17-24 ; 4. Fribourg
17-21 ; 5. Yverdon 18-20 ; 6. Forward
18-19 ; 7. Versoix 18-18 ; 8. Vevey
19-17 ; 9. Stade Lausanne 19-16 ; 10.
Rarogn e 18-15 ; 11. Meyrin 19-12 ;
12. Martigny 17-10 ; 13. Montreux
17-5.

Dimanche prochain : Chênois
Forward ; Montreux - Fribourg ; Ra-
rogne - Martigny ; Stade Lausanne -
Vevey ; Versoix - Yverdon ; Xamax -
Carouge.

GROUPE CENTRAL
Résultats : Delémont - Nordstern

0-1 ; Fontainemelon - Olten 0-0 ;
Berne - Alla 3-4 ; Bienne Boujean -
Trimbach 1-1 ; Langenthal . Miner-
va 5-0 ; Wohlen - Concordial 3-2.

Classement i 1. Langenthal 18 mat-
ches, 31 points ; 2. Wohlen 18-25 ;
3. Olten 17-24 ; 4. Aile 19-20 ; 5.
Concordia 18-19 ; 6. Berthoud 17-16 ;
7. Delémont 17-16 ; 8. Berne 17-16 ;
9. Fontainemelon 17-15 ; 10. Miner-
va 18-14 ; 11. Nordstern 19-14 ; 12.
Trimbach 19-12 ; 13. Bienne Boujean
18-10.

Dimanche prochain : Berthoud -
Olten ; Concordia - Langenthal î
Nordstern - Wohlen ; Fontaineme-
lon - Delémont ; Berne - USBB ;
Aile - Minerva.

Récapitulons
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Garage-carrosserie dans ville
importante du Jura neuchàte-
lois cherche, pour entrée im-
médiate :

un mécanicien sur autos
en qualité de chef d'atelier

un mécanicien sur autos
de première force

un maganisier
un apprenti
peintre en carrosserie

Semaine de cinq jours.
Adresser offres écrites à N Z
1187 au bureau Au journal .

Entreprise en chauffages centraux
et brûleurs à mazout, a. Neuchâtel ,
cherche pour entrée immédiate ou
à convenir un ;

| technicien -
dessinateur j

Travail indépendant et bien rétri-
bué. Avantages sociaux. Semaine i
de 5 Jours.

G Paire offres par écrit sous chiffres [j
|| P 2333 N, à Publicitas, 2001 Neu- |I châtel. j j
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La Compagnie des tramways
de Neuchâtel

engage

3 contrôleurs - conducteurs
trolleybus - autobus,
si possible avec permis poids lourds ;

1 mécanicien - auto
1 manœuvre

Places stables , avantages sociaux et salaire sui-
vant le statut du personnel .

Faire offres à la direction.

engagerait :

ouvrières d'ébauches
ïemonteuses de mécanisme
ouvriers

pour des travaux mécaniques ;

huileuses
jeunes filles

seraient formées sur parties d'horlogerie.

Formation rapide et rétribuée .

Semaine de cinq jours .

Places stables.

Entrée immédiate ou à convenir.

S'adresser à :
LOOPING S. A., manufacture de réveils,
2035 Corcelles (NE), tél. (038) 816 03.

Compagnie d'assurances avec bureau
à Neuchâtel demande , pour entrée à
convenir ,

(service extérieur)

connaissant si possible la branch e
automobile. Conditions d'engagement
intéressantes avec participation ail
portefeuille.

Faire offres , avec curriculum vitae , sous chif- i
; fres P 2314 N à Publicitas S. A., 2001 Neuchâtel.

Nous cherchons

vendeuses
qualifiées
pour nos rayons de :

confection dames - articles messieurs -

chemiserie messieurs.

Places stables , bien rétribuées, avec caisse
de pension ef tous les avantages sociaux
d'une grande entreprise.
Semaine de 5 jours par rotation.

Faire offres détaillées au chef du personnel

H É __j A ____* 
___

* _____£]

EUGÈNE VUILLEUMIER S.A.
NEUCHATEL

2, Saint-Honoré

engage

dames ou jeunes filles
pour travaux faciles à l'atelier. Débutantes

seraient mises au courant.

Tél. (038) 4 14 55

cherche
un employé

pour son service de vente.
Langues : français , bonnes notions

d'allemand et d'anglais ou
allemand, bonnes notions de
français et d'anglais.

Préférence sera donnée à candidat
ayant une formation commerciale et
techni que et pouvant assumer la ges-
tion administrative d'un secteur de
vente (étranger) .
Entrée : immédiate ou à convenir.
Faires offres manuscrites, avec photo,
curriculum vitre et prétentions de sa-
laire , à

FAVAG
SA

2000 NEUC H Â T E L

Monruz 34 Tél. (038) 5 66 01
k—Bsn_—_____________________

FABRIQUE SPÉCIALISÉE

ET BIEN INTRODUITE CHERCHE UN

représentant
pour visiter sa clientèle de Suisse romande,
Place stable, conditions intéressantes ; salaire
fixe , commission , frais de voiture.

Faire offres , avec curriculum vitae , sous chiffres
PM 34988, à Publicitas, 1000 Lausanne.
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cherche pour son
DÉPARTEMENT PRODUCTION :

oiecariicieri faiseur d'étampes
méceiiicleos outilleurs
mécanicien metteur en train

' sur machines automatiques

aides - mécaniciens
Faire offres , se présenter ou téléphoner à
Portescap, 157, rue Jardinière , 2300 la Chaux-
de-Fonds.

Ecole romande de
diacres cherche un

homme
même d' un certain
âge, pour jardin et
maison , ainsi qu 'un

jeune

aide-infirmier
Nourris , logés. Faire

offres , avec réfé-
rences à M. Grand ,
pasteur, Signal 27,

1018 Lausanne.
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La nouvelle,
puissante

est encore
plus confortable
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Quand les portières sont ouvertes, n'a-t-on pas envie d'en- arrière; mille petits riens dans la grande boîte à gants; toutes Les 85, 103 ou même 117 CV (moteur de 2,6 litres) per-
trer, de s'asseoir sur les beaux coussins moelleux, tellement les valises absolument nécessaires (n'est-ce pas, Madame?) mettent d'aller très loin, très vite. Mais la Record stoppe sur
accueillants? Quand les portières se sont refermées, quand la , dans le coffre géant. Si vous considérez votre voiture comme les plus courtes distances: un servo-frein renforce le système
Record démarre silencieusement, quand elle roule et vire une seconde maison, vous avez une raison suffisante pour de freinage à double circuit (freins à tambour à l'arrière, freins
souplement, une sensation de confort et de sécurité vous choisir la rïpuyelle Record. à disque à l'avant). La puissance et la sécurité, parties inté-
enveloppe complètement. Si pour vous la conduite prime tout, vous avez aussi des rai- grantes de la Record, profitent au conducteur. Encore une

L'intérieur est vaste, les sièges sont confortables. Toutes sons suffisantes. La tenue de route de la nouvelle Record est excellente raison de choisir la nouvelle Record.
vos affaires personnellesontleurplacedanslaRecord:leman- impeccable sur les routes les plus sinueuses: l'écartementdes Que doit être la nouvelle Record, si la moitié seulement
teau au porte-manteau; parapluie , porte-document, sac à roues arrière a été élargi et le centre de gravité abaissé. La de ses qualités suffit à convaincre totalement les automobi-
main, jouets préférés des enfants sur la tablette de la vitre puissance des moteurs S de 1,7 et 1,9 litre a été augmentée, listes exigeants? Voulez-vous le savoir? Faites un essai!

Opel, la voiture de confiance — Un produit de la General Motors — Montage Suisse
Il y a des modèles Record avec moteur de 1,7,1,9 ou 2,6 litres, avec levier de vitesses au plancher ou au volant, avec banquette, sièges séparés ou sièges-couchettes à Pavant,

avec boîte à vitesses manuelle ou automatique, avec sièges recouverts de cuir synthétique ou d'étoffe. Consultez votre distributeur Opel.
ORN 178/66 N . Modèles: Record 2 ou 4 portes, Record L et L-.6, Record Coupé Sport et Coupé Sport 6, Record Car AVan et Car AVan L. Prix: à partir de fr. 9250.-* 'Prix Indicatif

Employée de byreau
pour l'après-midi seulement,
serait engagée par petite en-
treprise artisanale située à
l'est de la ville.
Faire offres sous chiffres B M
1175 au bureau du journal.

UEYSIN
Café - Restaurant Le Chasseur,
entièrement rénové, cherche

sommelière
Entrée 15 avril ou 1er mai .
Nourrie, logée.
Tél. (025) 6 24 38.

Nous cherchons

IbcEfinciici
pour service bar et salle à
manger, ainsi qu'une

sommel ière
pour le restaurant.
S'adresser à la direction de
l'hôtel de la Croix-Blanche ,
Cressier (NE), tél . 7 71 66, de
14 à 18 heures.

CwmmmmmmàÉBmmmmus engageons, pour tra-
1 en atelier ou à domi- I

^iroîeuses- I
:entreuses 1

petites pièces ; travail j

ire offres à ;"j
lard Wateh, Corcelles,

(038) 8 41 48.
mimmËmmmmmmmmim



Nous engageons

1
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(âge préféré 25 à 30 ans)

s'intéressant à la branche horlogère et désirant se créei
une situation d'avenir.

Serait formé à des conditions avantageuses.

Prière de faire offre s sous chiffres AS 70.187 J aux Annon-
ces Suisses 5. A., « ASSA », à Neuchâtel.
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... au-delà d'une fenêtre propre et claire, dans laquelle se reflètent ces trois taÇliëflTen coton; gais, en vert,
cyclamen, turquoise ou rouge, modernes, pratiques (avec de grandes poches)/îls4pniJnent envie de chanter
en travaillant. Jr*
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cherche

pour son service de
correspondance

sténodactylo
habile et consciencieuse

Place stable, bien rétribuée, avec caisse de
pension ef tous les avantages sociaux d'une
grande entreprise.

Semaine de 5 jours par rotation.

Faire offres détaillées au chef du personnel.

On cherche

sommelière
(étrangère acceptée).

Faire offres au
café de la

Petite Cave
Chavannes 19,

Neuchâtel ,
Tél. 5 17 95.

_£_ _¦_ Importante agence de journau x cherche
une

GÉRANTE
™ * HHIi Place d'avenir pour personne sérieuse et

* ^ . _ capable. j

{"-* • |* „ S Entrée immédiate ou date à convenir .

• - | ,r 
n Faire offres manuscrites, avec cur r icu lum

• • K§| vitae et photo récente , à Publicitas ,
DELÉMONT, sous chiffres P 50120. L

Je cherche une

j eune fille
pour le ménage. Bons gages et
congés réguliers.

Mme Willy Perrelet, laiterie ,
Boudry, tél . 6 40 G7. cherche
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de langue française, ayant de bonnes
notions d'allemand , habile sténodac-
ty lographe, discrète et possédant, si
possible , quel ques années de pratique.

Faire offres manuscrites, avec pré-
tentions de salaire, date d'entrée, cur-
riculum vitae et photo , à :

FAVAG
SA

2000 NEUCHÂTEL
Monruz 34 Tél. (038) 5 66 01

MERUSA S.A.
Cadrans qualité soignée

cherche, pour entrée immédiate ou à convenir,

emp loyé
pour un poste indépendant de préparation du
travail, d'acheminement et de planning.

Nous demandons une formation commerciale,
langue maternelle française, esprit vif et cons-
ciencieux.

Les candidats ayant de l'expérience dans ces
domaines ou aimant les travaux techniques sont
priés d'adresser leurs offres manuscrites à

MERUSA S. A.. rue des Pianos 55, 2500 Bienne.

cherche

un inspecteur de vente
pour la Suisse romande , qui aurait pour tâche
de coordonner le travail entre notre service
commercial et nos représentants, de s'occu-
per de la question de la vente , de l'instruc-
tion des représentants et des agents.
Les candidats , âgés de 30 à 40 ans, de lan-
gue maternelle française mais avec de bon-
nes connaissances d'allemand , expérimentés
dans la vente , si possible de la branche ou
d'une branche voisine, sont priés de nous
soumettre leurs offres manuscrites, avec
photo et copies de certificats.

Direction
liUCIIER-GUYER S. A.,
ATELIERS DE CONSTRUCTION
8166 Niederweningen (ZH)

• jjïïïïiïji
cherche

I mécanicien -
électricien

diplômé, de nat ional i té  suisse, âgé de 25 à 35
ans , qui serait formé comme contrôleur d'un
important atelier de montage.
Une bonne formation technique ainsi que la
connaissance de l'allemand sont demandées.
Les candidats sont priés d' adresser leur offre
de service manuscrite , avec curriculum vitae
détaillé ei copies de cer t i f ica ts , au service du
personnel de
GARDY S. A.

FABRIQUE D'APPAREIUASE ÉLECTRIQUE HAUTE + BAS» TENSION
RUI DU DIUX-PONTS 31 OINIVI TU. (OM) M 02 M

Grâce à la compétence de ses
18 succursales et agences ré-
parties dans toute la Suisse, ainsi

i que de son important réseau de
correspondants étrangers

ANNONCES SUISSES SA
c ASSA »

est en mesure de transmettre
vos annonces aux journaux du
monde entier, dans les meilleurs i
délois, et au tarif officiel de

chaque publication. |.j

Jeunes

remonfeurs, acheveurs

intéressés à élargir leurs connaissances dans la fabrication
de garde-temps de foutes conceptions, seraient engagés
par fabrique d'horlogerie.

Faire offres sous chiffres AS 70.188 J aux Annonces
Suisses S. A., « ASSA », Neuchâtel.

Importante association cherche, dans le cadre ' d'une équipe
jeune et dynamique, collaborateur commercial, en qualité de

. i ' ¦• . . : .
¦ ¦• 
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diplômé d'une école supérieure de commerce ou avec une for-
mation équivalente.
On demande de bonnes connaisances en comptabilité, de l'appli-
cation et de la concentration dans le travail , si possible des
connaissances des langues allemande et anglaise.
On offre des conditions d'engagement en rapport avec les exi-
gences du poste, une activité intéressante et variée , des locaux
et du matériel modernes.

Les candidats sont priés d'adresser leurs offres manuscrites ,
avec curriculum vitae , copies de certificats , références , préten-
tions de salaire et photographie , sous chiffres E 40220 U à Pu-
blicitas S. A., 48, rue Neuve, 2501 Bienne.

Devenez employé d'une entreprise de

TRANSPORTS PUBLICS
(tramways, trolleybus, autobus)
en posant votre candidature comme receveur-
conducteur à la

Comp agnie Genevoise
des Tramways Electriques

Age minimum d'admission : 18 ans.

Conditions d'engagement et formules d'inscription
disponibles sur d e m a n d e  t é l é p h o n i q u e  au
(022) 25 02 60.
Direction de la C.G.T.E., 1211 Genève 8.
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Le remède suisse

contre la bilharziose
fait l'objet d'une controverse

La bilharziose est une maladie grave, très
répandue dans les pays du tiers monde. Elle
est icausée par un minuscule ver qui se
loge dans les veines du bas ventre. Les œufs
et les larves de l'agent de la bilharziose vi-
vent dans l'eau ' et pénètrent dons le corps
humain à travers la peau. Un remède contre
cette maladie, qui a été mis au point en
Suisse, vient de faire l'objet d'une polémi-
que entre divers spécialistes. Le docteur
A.-W. Woodruff de l'hôpital pour les maladies
tropicales de Londres affirme que les études
concernant la toxité de cette drogue n'ont
pas été suffisamment poussées. D'après ce
chercheur, le remède aurait une action né-
faste sur la production des spermatozoïdes
chez l'animal. Le Dr P. Jordan de l'Insti-
tut Est-Africain de recherches médicales de
Tanzanie considère au contraire que les
essais qu 'il a lui même faits sur des adultes
et des enfants sont satisfaisants.

Des chercheurs
américains ont réussi

à synthétiser
l'insuline humaine

Pour la première fois l'in-
suline humaine a été synthé-
tisée. L'insuline est une hor-
mone sécrétée par le pancréas,
elle régularise la fonction
d'utilisation des hydrates de
carbone (sucres par exemple)
dans le corps. Le manque d'in-
suline cause le diabète. C'est
la première fois qu'on syn-
thétise une protéine humaine
et seulement la quatrième
fois que l'on fabri que une pro-
téine animale en laboratoire.
Le docteur Panayotis  G. Kat-
soyannis et ses collègues, qui
ont réussi cet exploit , indi -
quent que l'insuline synthé-
tique ne servira pas à rempla-
cer l'insuline naturelle lors-
que celle-ci fait défaut dans un
organisme, mais à mieux con-
naître la fonction de cette
hormone dans le corps hu-
main et par conséquent a
mieux connaître les causes du
diabète.

Dix mille prêtres
relevés

de leurs vœux
Dix mille prêtres ont

été, ces dernières an-
nées, relevés de leurs
vœux. Cela fait un
prêtre sur q u a r a n t e
qui se sont mariés,
mais qui veulent vivre
selon la morale chré-
tienne. Le célibat pa-
raît une entrave de
plus en plus sérieuse
à la vocation. Le pro-
blème est étudié au
Vatican.

Les rapports du Vatican avec l'URSSBSE31 LES IDÉES ET LES FAITS

Au début de 1955, l'ambassadeur
soviétique à Vienne, invita l'abbé
Reding à se rendre en URSS pour y
rencontrer des personnalités du monde
religieux et culturel. Quelques mois
plus tard, le chargé d'affaires sovié-
tiques à Rome, M. Pojidaïev, remit au
nonce apostolique près du Quirinal,
Mgr Fietta, un projet de désarmement
proposé par le gouvernement sovié-
tique. C'étaient là des gestes plutôt
inhabituels.

En 1958, M. Gromyko, ministre des
affaires étrangères de l'URSS, déclara
aux journalistes que sur le problème
de la paix un accord substantiel
existait déjà entre l'URSS et le Vati-
can. Cela pourrait — disait-il — dé-
terminer l'établissement de rapports
mutuels favorables.

Après l'avènement à la tiare de
Jean XXIII, il devint de plus en plus
évident que le Saint-Siège désirait
améliorer ses relations avec les régi-
mes de l'Est. Ceci n'empêchait pas
que, par moments, la tension s'accen-

tuait. Néanmoins, des efforts étaient
faits afin de la relâcher.

Après la construction du mur de
Berlin, Jean XXIII prononça un véri-
table appel à la paix qui eut un
écho favorable, même dans les pays
de l'au-delà du rideau de fer . Inter-
pellé par des journalistes, Khrouch-
tchev parla de ce discours en termes
élogieux. La «Pravda» et les «Izvestia»
publièrent les déclarations de M. <<K» .
L'agence Tass les diffusa également.
L'« Osservatore Romano » mit alors en
relief le fait que pour la première
fois, une personnalité soviétique re-
connaissait l'action pacificatrice de
l'Eglise catholique.

Le jour du 80me anniversaire de
Jean XXIII (1961) l'ambassadeur de
l'URSS auprès du Quirinal, M. Kozyrev,
remit au nonce en Italie, Mgr Carlo
Grano, des « vœux sincères et des
congratulations » de Nikita Khrouch-
tchev pour le pape. Jamais encore un
chef de gouvernement communiste
n'avait présenté des félicitations au
souverain pontife.

En octobre 1962 s'ouvrit le concile
Vatican II. Au dernier moment arri-
vèrent deux observateurs dépêchés,
après de longues hésitations, par le
patr iarcat de Moscou. Or, ces obser-
vateurs russes n'avaient pu se rendre
à Rome qu'avec l'agrément de Moscou.

En avril 1963, Khrouchtchev lui-
même commenta favorablement l'en-
cyclique papale « Pacem in terris ».
La presse des pays satellites suivit
cet exemple. Après la mort de Jean
XXIII , Khrouchtchev envoya un télé-
gramme de condoléances au Sacré
collège et, également, un télégramme
de félicitations, au nouveau pape
Paul VI.

Au début de 1964, Paul V adressa
à Khrouchtchev un message disant
qu'il avait accordé la plus grande
attention à une note que le gouver-
nement soviétique venait d'envoyer au
Saint-Siège.

A cette époque également, une
légère détente semblait se manifester
dans les pays satellites. Le cardinal
Koenig, archevêque de Vienne, s'était
rendu en Pologne. Il fit également un
voyage en Hongrie. Peu après, Mgr Ca-
saroli, chargé de la secrétairerie d'Etat,
des rapports avec les Etats satellites
de l'URSS avait pris le même chemin.
A la fin de 1963, l'archevêque Beran
et tous les évêques tchécoslovaques
avaient obtenu une relative liberté de
mouvement, quoique toute activité
sacerdotale continuait à leur être
interdite. Ces améliorations étaient
encore fort éloignées des rapports
normaux.

Evidemment, dans ces conditions,
les chances d'un dialogue réellement
fructueux entre le Vatican et le Krem-

lin demeuraient nulles. Pourtant le
gouvernement hongrois de Janos Ka-
dar et le Saint-Siège signèrent un
accord en juin 1964. C'était là le
premier accord signé entre le Vatican
et un gouvernement communiste.

En automne 1965, Paul VI se rendit
à l'ONU et y prononça un mémorable
discours. Tous les assistants, y compris
les délégués du monde rouge, ne
purent s'empêcher d'applaudir.

. A l'occasion de cette visite au Palais
de verre le souverain pontife accepta
de s'entretenir avec M. Gromyko,
ministre soviétique des affaires étran-
gères. L'entretien dura quelques mi-
nutes.

Au seuil de 1966, Paul VI, plaidant
la cause de la paix au Viêt-nam et
dans le monde, envoya des messages
aux chefs des gouvernements inté-
ressés directement . II s'adressa, notam-
ment, à M. Podgorny, président du
présidium du Soviet suprême, à Mao
Tse-toung, président du parti commu-
niste chinois, et à Ho Chi-minh, pré-
sident de la République populaire du
Viêt-nam du Nord.

Comme le Saint-Siège n'a de rap-

ports diplomatiques avec aucun de
ces pays, le message fut expédié
simplement par télégramme déposé à
la poste du Vatican, ce qui constituait
un abandon des voies traditionnelles
de la diplomatie.

La bonne volonté manifestée par
le Vatican, n'empêcha pas qu'une
vague d'attaques s'élevât contre
l'Eglise en Pologne. L'épiscopat polo-
nais, ayant envoyé aux évêques alle-
mands une lettre qui fut désapprouvée,
en réalité, par beaucoup de Polonais,
le régime gomulkiste en profita pour
lancer contre le cardinal Wyszynski,
le clergé et l'Eglise une campagne
d'invectives sans précédents.

Le Vatican s'efforça d'éviter tout
ce qui aurait pu envenimer la situa-
tion. Il aurait même voulu calmer les
esprits. Pourtant les attaques continuent
à se multi plier. Mais la partie n'est
pas encore terminée.

C'est dans ce cadre déjà vaste,
d'efforts, d'espoir et de déceptions,
qu'il faut placer l'éventuelle visite de
M. Gromyko chez le pape.

M. 1. CORY

NEUCHATEL
Musée d'ethnographie : Petite exposition de

jouets.
Musée d'art et d'histoire : Exposition M.

Rasmovsky, Mme Marina et W. Schlup.
Galerie Numaga, Auvernier : Exposition de

peinture M. Louttre.
CINÉMAS. — Palace : 20 h 30, Plein feu

sur Stanislas,
Arcades : 20 h 15 , Les Cheyennes.
Rex : 20 h 30, Pouic-Pouic le folot du pé-

trole.
Studio : 20 h 30, Une femme mariée.
Bio : 20 h 30, Dr Jerry et Mr Love.
Apollo : 15 h et 20 h 30, La Mélodie

du bonheur.
Phnnacie d'office (jusqu 'à 23 h) : Dr Kreis,

Seyon-Trésor. De 23 h à 8 h, en cas d'ur-
gence, le poste de police indique le phar-
macien à disposition.

VAL-DE-TRAVERS
CINÉMAS. — Casino (Fleurier), 20 h 30 :

90 nuits autour du monde.
Colisée (Couvet), 20 h 30 : Coplan, agent
secret SX-I8.
Exposition. — Ancien Stand (Fleurier)

19 h 30 - 22 h : Peintres jurassiens.
Pharmacies de service. — Scbelling (Fleu-

rier), Bourquin (Couvet) .
Permanence médicale et dentaire. — Votre

médecin habituel. .-*
PESEUX

CINÉMA. — Cinéma de la Côte, 20 h 15 :
La Malédiction du seipend jaune.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — Royal , 20 h 30: Une fille

dans la bataille.

Amonts monstrueux
Après avoir achevé son sinistre tra-

vail , tandis que Myra lavait les taches
de sang, Brady, très à son aise, confia
à son beau-frère qu 'il n'en n'était pas
à ses débuts et qu 'il enterrait ses vic-
times dans la lande proche.

Il l'obligea à ficeler le cadavre et
lui demanda de revenir lé lendemain
pour l ' inhumation. Le jeune Smith,
effrayé et dompté, promit ce qu'on
voulait , revint chez lui , où il eut un
malaise. Puis, dans la nuit, se décida
à prévenir la police.

Les policiers découvrirent facilement
le corps du jeune supplicié et comme
depuis des mois de nombreux enfants
avaient mystérieusement disparu dans1
la région , ils poussèrent leur curiosité
plus loin. Dans la maison de la lande ,
ils trouvèrent une très importante bi-
bliothèque pornographique.

Puis, grâce à un bulletin de consigne,
ils mirent la main sur une valise con-
tenant des photos et des bandes de
magnétophone. L'une des photos repré-
sentait la petite Lesley Ann Downey,
nue sur le lit de Brady. La fillette
avait disparu un dimanche où elle se
rendait à une fête.

Enregistrés
Les bandes magnétiques contenaient

des enregistrements de cris d'enfants
torturés. Parmi eux, on a pu déceler
ceux d'Ann et du jeune John Kilbride ,
dont, les cadavres ont été retrouvés dans
la lande. Tant Brad y que son amie

se sont pourtant toujours refusés &
avouer ces deux meurtres.

La rumeur publique leur impute ce-
pendant bien d'autres crimes, et il est
probable que , de leur cage de verre,
ils entendront les grondements hostiles
des quelque 60 personnes qui seront
admises quotidiennement aux audiences.

Train postal

Le « Daily Mirror » nff i rme qu'un
de ses reporters , accompagné d'un
journaliste allemand , a été en contact
direct avec James White .

White dont la photo est affichée
dans chaque poste de police , fui faci-
lement ident if ié  par les deux journa-
listes. Il leur f i t  part de ses d i f f i -
cultés financières : sa part du but in
était de 120,000 livres (1,980,000 fr.).
mais victime de mai t resehatv tcurs , il
est main tenant  comp lètement démuni.
Il voudrait de l'argent , non pas pour
lui , mais pour sa femme et sa
fi l le  ( ! ) .

Suisse romande
19 h, bulletin de nouvelles. 19.05, le ma-

gazine. 19.20, publicité. 19.25, De nos en-
voyés spéciaux. 19.55 , publicité. 20 h , télé-
journal. 20.15 , publicité. 20.20 , carrefour.
20.35, Simple police , de Samuel Chevalier.
20.55, 330 secondes, un jeu d'André Rosat.
21.35, L'Inspecteur Leclerc : la mariée.
22 h , téléforum : le cyclisme professionnel
en péril. 22.30 , téléjournal.

Suisse allemande
19 h, info rmations. 19.05, l'antenne, pu-

blicité. 19.25, la meilleure des mères, pu-
blicité. 20 h , téléjournal , publicité. 20.20,
la danse à travers les âges. 20.45, L'Ange
bleu. 22.30, téléjournal.

France
9.30, télévision scolaire. 12.30, Paris-club.

13 h, actualités télévisées. 14.05 , et 18.25 ,
télévision scolaire. 18.55, le grand voyage.
19.20, le manège enchanté. 19.25, Rocam-
bole. 19.40, actualités régionales. 20 h , ac-
tualités télévisées. 20.30, hommes de carac-
tère . 22.05, à propos. 22.15, les grands in-
terprètes. 22.45, actualités télévisées.

Les Mutinés de !'«EIseBieur»
d'après le roman de Jack LONDON

M. Pike et M. Mellaire se sont montrés
de trop bons prophètes. Peu de jours après
le premier « pampéro » , l*« Elseneur » subit
la plus effroyable tempête que Pathurst ait
jamais vue ! Cette fois , au milieu de la
bourrasque et des flots déchaînés , le navire
s'abandonne comme un jouet. Le capitaine
West ne donne plus aucun ordre. Il sait
que tout est inutile. Le navire s'incline à
bâbord , couché sur le flanc , ses vergues
traînant dans la mer. Se redressera- t-il ?
Ou les mats se briseront-ils, l'entraînant
vers le fond ? C'est la volonté du Très-
Haut !

RÉSUMÉ : M. Pathurst s'est embarqué sur 1% Elseneur ». Le
second, M. Pike, recherche un certain Sydney Waltham sans se dou-
ter que ce dernier se cache sous l'identité d'un officier du bord ,
M. Mellaire.

A l'extrême minute , où tout semble per-
du , un coup de vent fait virer la proue du
bateau qui retrouve son équilibre. -Presque
aussitôt , une rafale d'une violence inouïe
arrache la voile de misaine. L'immense car-
ré de toile , à moitié détaché , bat folle-
ment. Sous ces claques répétées et terri-
bles, le navire paraît prêt à se disloquer.
Une bourrasque encore plus forte et la voile
s'envole dans l'ouragan. « Elle est partie
pour l'Afrique » , dit gaiement Marguerite
West.

Pathurst la regarde avec stupeur. Elle
semble , tout comme son père , ignorer la

peur ! Pour sa part , épuisé , à bout de souf-
fle , il n'a plus qu'une idée : regagner sa ca-
bine. Il est impossible d'ailleurs de s'y tenir
debout. Le jeune homme, finalement , s'ins-
talle faute de mieux sur ses oreillers coincés
au milieu de caisses à savon. C'est dans
cette posture un peu ridicule que le trouve
M. Pike. « Tiens , tiens, vous avez trouvé
un nouveau système ? dit celui-ci distraite-
ment. Ne vous faites pas de souci. Ça mol-
lit ! > Il ajoute , les sourcils froncés : « Ça
me fait penser à notre conversation de l'au-
tre jour. Je voudrais vous parler de M.
Mellaire. >

LA PRINCESSE DE CLÈVES
d'après le roman de Madame de La Fayette

« Cette femme qui aime M. de Ne-
mours , continua la reine dauphine , ne
lui en a jamais donné aucune marque.
De plus , la peur qu 'elle a eue de n'être
pas toujours maî tresse de sa passion ,
a fait qu'elle l'a avouée à son mari ,
afin qu 'il l'autorisât à s'éloigner de la
cour. » Sans remarquer l'air figé de Mme
de Clèves, elle poursuivit : « Je le tiens
de M. de Nemours lui-même. >

RÉSUMÉ : Mme de Clèves a avoué à son mari
qu'elle en aimait un autre. A son insu , le duc de
Nemours a surpris la conversation qui , par le truche-
ment de la reine dauphine, revient aux oreilles de
Mme de Clèves.

Si Mme de Clèves avait d'abord
éprouvé du chagrin en pensant qu 'elle
n 'avait aucune part à cette aventure ,
les dernières paroles de la reine dau-
phine lui donnèrent du désespoir , par la
certitude de n'y en avoir que trop. Elle
ne put répondre et demeura la tête
penchée sur le lit pendant que la reine
dauphine continuait de parler , sans
s'apercevoir de son embarras.

« Copyright by Cosmospress », Genève

Lorsqu 'elle eut un peu repris son
sang-froid , Mme de Clèves fit remar-
quer : < Cette histoire ne me paraît guè-
re vraisemblable , et je voudrais bien sa-
voir qui vous l'a contée. > — ¦ C'est
Mme de Martigues, répondit Marie
Stuart. Elle la tient du vidame de
Chartres qui est amoureux d'elle. Lui-
même la tient du duc de Nemours qui
n 'a néanmoins cité aucun nom. •

Problème No 855

HORIZONTALEMENT
1. Rend les étoiles plus visibles.
2. Rajeunies.
3. C'est parfois un manche. — Personne.

— Vert chez des Noirs.
4. Symbole. — Chez nous, ils sont en cage.
5. Arme â feu à bouche évasée.
6. Un morceau pour deux. — Largement

assuré. — Passe à Saint-Omer.
7. Sont utilisées par un collège. — Rose,

il est suisse.
8. Participe. — Démonstratif. — Fait

tomber.
9. Chargées d'un liquide coloré. — Pro-

nom.
10. Prendre un engagement.

VERTICALEMENT
1. Forme de l'instruction.
2. Chef étranger. — Arbres ou armes.
3. Informateur anonyme. — Chaland à

fond plat. —¦ Préfixe.
4. Chauvin en Angleterre. — Qui est à

l'état naturel.
5. Atteint. —¦ Graves.
6. Démonstratif. — Sans agrément.
7. Fait aller droit. — De plus. — Ser-

vice de renseignements.
8. Etoffe croisée de laine. — Lac.
9. Remporter une victoire très nette.

10. Est employé en tapisserie. — Animal
d'Amérique du Sud.

Solution du No 854

Mardi 19 avril
Sottens er télédiffusion

6.10, bonjour à tous. 6.15, informations.
7.15, miroir-première . 8 h et 9 h, miroir-
flash. 9.05, le bonheur à domicile. 10 h et
11 h , miroir-flash. 11.05, émission d'en-
semble. 12 h, miroir-flash. 12.05, au ca-
rillon de midi. 12.35, bon anniversaire.
12.45, informations. 12.55, Capitaine Cata-
lina. 13.05, mardi les gars. 13.15, les nou-
veautés du disque. 13.30, musique sans pa-
roles ou presque. 14 h, miroir-flash. 14.05,
concert chez soi. 14.50, moments musicaux.
15 h, miroir-fl ash. 15.20, fantaisie sur ondes
moyennes.

16 h, miroir-flash. 16.05, le rendez-vous
de seize heures. 17 h, miroir-flash. 17.05,
idées de demain. 17.30, jeunesse-club. 18 h,
informations. 18.10, le micro dans la vie.
19 h, le miroir du monde. 19.30, disc-o-
matic. 20 h, magazine 66. 20.20, disques.
20.30, L'Eternel Mari de Dostoïevsky, adap-
tation de Jacques Mauclair. 21.50, musique
des steppes. 22.30, informations. 22.35, le
courrier du cœur. 22.45, intermède musi-
cal. 22.55, le tour du monde des Nations
unies. 23.25, miroir-dernière. 23.30, hymne
national.

Second programme
18 h , jeunesse-club. 18.30, perspectives.

19 h, per i lavôratori italiani in Svizzera.
20 h , vingt-quatre heures de la vie du
monde. 20.20, Capitaine Catalina. 20.30,
prestige de la musique. 21 h, reportage

sportif. 22 h , regards sur le monde chré-
tien. 22.20, encyclopédie lyrique : Don Juan ,
Mozart. 23 h , hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, informations. 6.20, musique popu-

laire. 7 h, informations. 7.10, concerto , G.-B.
Viotti. 7.30, pour les automobilistes voya-
geant en Suisse. 8.30, sextuor , Dovrak. 9 h,
informations. 9.05, le savez-vous encore, le
saviez-vous déjà. 10 h, météo, informations.
10.50, de mélodie en mélodie. 11 h, infor-
mations. 11.05, pages de O. Schoek. 11.30,
joyeux échange musical . 12 h , émission pour
la campagne. 12.25, communiqués. 12.30, in-
formations, commentaires et nouvelles. 12.50,
nos compliments. 13 h, sortons de table en
musique. 14 h , magazine féminin. 14.30,
pages de H. Herm ann. 15 h, informations.
15.05, Docteur Faust , extrai t , I. Walter.

16 h, météo, informations. 16.05, lecture.
16.30, thé dansant. 17.30, pour les jeunes ,
boîte aux lettres pour les garçons et les
filles. 18 h , informations. 18.05, ondes lé-
gères , magazine récréatif. 18.50, communi-
qués. 19 h, informations , actualités , nou-
velles de la Confédération et des cantons.
19.40, échos du temps. 20 h , concert sym-
phonique. 21.20, le bruit fait la musique :
influence de l'acoustique sur la création mu-
sicale. 22.15, informations, commentaires et
nouvelles. 22.25, soirée à Baden-Baden . 23 h ,
orchestre P. Matz. 23.15, météo , informa-
tions.
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La journée commence sous des influences quelque peu ||
instables et agitées et qui poussent beaucoup à la dis- i]
cussion. L'après-midi se montre beaucoup plus favo- |
rable.

Santé : Bon moment pour une cure
de désintoxication. Amour : Restez fidèle
à vos intentions. Affaires : Concentrez
tout vos efforts vers un but.

_____________
Santé : Protégez les oreilles. Amour :

Voyez les choses sous un angle plus
vaste. Affaires : Vos problèmes doivent
être approfondis.

Santé : Surveillez votre ligne. Amour :
Prenez garde , on peut vous tendre des
pièges. Affaires : D'importants change-
ments vont se produire.

Santé : Modérez vos efforts. Amour :
Envisagez des réunions. Affaires : Ne
vous laissez pas tromper.

Santé : Surveillez le . cœur. Amour :
Dominez vos élans passionnels. Affaires :
Soyez attentif à des ¦ modifications.

Santé : Un peu plus d'exercice et de
sport. Amour : Réfléchissez avant de
prendre position. Affaires : Limitez votre
action.

______ ————————————i
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Santé : Soins esthétiques très efficaces.
Amour : L'aide promise vous sera ac-
cordée. Affaires : Tâchez de réaliser vos
projets les plus importants.

Santé : Soyez attentif à la plus mi- fi
nime in fection. Amour : Vos liens auront jj
tendance à devenir plus intimes. Affai- jj
res : Faites un tri parmi vos relations. |

Santé : Soyez le plus souvent possible
au grand air. Amour : Ne négligez pas
les conseils venant de la famille. Affai-
res : Meilleures chances.

Santé : Prenez garde aux refroidisse-
ments. Amour : Réfléchissez avant de
donner une réponse définitive . Affai-
res : Vos directives sont suivies.

Santé : La bonne musique pourra vous
calmer. Amour : Ne vous décidez pas j
avant d'avoir mûrement réfléchi. Affai-
res : Ne vous, montrez pas trop exigent. ¦!

Santé : Le froid peut causer des trou-
bles pénibles. Amour : Sachez modérer
vos ambitions. Affaires : Ne prenez pas
de retard.
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— DE NOS ENVOYES SPECIAUX (Suisse, 19 h 25) : le feuilleton de la semaine.
— TÉLÉFORUM (Suisse, 22 h) : le cyclisme professionnel en péril ?
— HOMMES DE CARARTÈRE : JACQUART (France , 20 h 30) : les difficultés

de l'« inventeur » du métier à tisser.
— L'ANGE BLEU (Suisse alémanique, 20 h 45) : le chef-d'œuvre de Joseph von

Sternberg ; pas de rides malgré ses 35 ans, sinon celles d'Emile Jannings. Et Mar-
lène Dietrich — Lola-Lola aux jambes de feu, à la voix rauque...

F. L.

Notre sélection quotidienne

Copyright by P.O. Box. Copenhague
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3 nouvelles réussites:
3 Vinaigres THOMY!

Les trois à l'arôme très fin , d'une maturité
parfaite et d'une qualité hors de pair -
dignes de la marque THOMY. Faites votre
choix et vous trouverez, nous en sommes
certains, ce qui sera votre vinaigre préféré.
Le Vinaigre Le Vinaigre Le Vinaigre
aux fines herbes: de vin rouge: de vin blanc:

vinaigre de vin blanc admirablement corsé léger et doux ,
aromatisé de fines à l'italienne plein de bouquet
herbes £

Les avantages de la bouteille S
de Vinaigre THOMY: «
emballage de verre z

<
bouteille non reprise £
fermeture brevetée Ruetz i

o
facile à doser (ne coule pas) jE

VINAIGRE THOMY

1 Impossible de
laver à la main avec autant
de propreté et d'hygiène
qu'avec la nouvelle machine
à laver la vaisselle Bosch!
Cet app areil Bosch , 100% automatique, lave quatre fois de suite, en un temps record,
60 à 100 fois de plus qu'à la main; avec de l' eau p lus chaude qu'autrement;
donc plus à fond, hygiéniquement.
Votre travail se limite à: ouvrir la machine, p lacer la vaisselle dans les paniers,
mettre les produits de lavage et de rinçage dans le distributeur automatique, fermer la
machine, presser sur un bouton. Tout le reste est fait par l'automate sans que votre présence
soit nécessaire.
Le rinçage par exemp le, se fait avec une minutie qu'aucune femme - encore moins
un mari - ne pourrait obtenir. Cette machine essuie aussi sans frotter, ni rien brusquer,
sans casse surtout , et bien entendu avec plus d'hygiène que ne le ferait un linge tout frais.
Demandez une démonstration chez votre plus proche fournisseur de la branche.

Vos couverts - jusqu 'à 12 - HKBSL . - ZS 11IZ!_____ Z_ZZ 
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deviendront j

hygiéniquement propres
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li ji l l COMPENSEZ LA FATIGUE
|i|l | il! DE PRINTEMPS PAR UNE
||i||||j l CURE A LOECHE-LES-BAINS
Ijlljjj! f il Hôtels ouverts :
jjjl p} J I DES ALPES - MAISON BLANCHE
l|llA_}_! GRANDS BAINS
I l lll II Centre médical :
j ||l j | jj ' Dr. H.A. EBENER - tous les
ji;||l|jf!l | traitements dans la maison

Il 11 |jl^—*"~* _̂JSl
-̂ ~ ¦ - Pour tous les renseignements :

|!!i:rj |ij i;ii " "" "' s'adresser à la Direction :
!iMmi A - Wil »-J°bin
11-1" • Sté des Hôtels et Bains

tél. 027 / 6 44 44

SEMAINE GASTRONOMIQUE
BOURGUIGNONNE

DU SAMEDI 16 iWRIL AU DIMANCHE 24 AVRIL 1966

Cette réunion est placée sous le signe de l'amitié
cordiale avec la Bourgogne, qui nous

prodi gue les trésors renommés de sa cuisine
et de ses caves.

Le maître traiteur sera de nouveau
Mr. Henri Colin, de Dij on (Restaurants Pré aux

Clercs et Trois Faisans)

Il est conseillé de retenir sa table
Téléphone (031) 22 45 81

*gS_7

T__*> » *

BELLEVUE PALACE BERNE
G R I L L  R O O M  LA M O N N A I E

Par suite de transfor-
mation de ses locaux ,

la maison

GOBET
Meubles
de style
BULLE

rue du Vieux-Pont ,
met en vente divers

ensembles d'exposi-
tion à des prix excep-

tionnellement avan-
tageux, sot l :

1 chambre à cou-
cher LOUIS XV

1 chambre  à cou-
cher LOUIS XVI

1 salon LOUIS
XV, cabriolet

3 salons LOUIS
XV , bergère

1 salon anglais
Tous ces modèles sont
en parlai t  état. Pour

tous renseignements ,
s'adresser au bureau,

tél. (029) 2 90 25.

Confiez nu spécialiste

Sa réparation *O r
o de votre appareiB <
* NOVALTIC |

est à votre service
Parcs 54 Tél. 5 88 «2

A vendre

automates à musique
et

jeux américains
placés avec contrats, clans les res-
taurants. — Ecrire sous chiffres
PR 34,069, à Publicitas, 1000 Lausanne.



Création d'un feosadl prix
littéraire de Martigny

(c) Avec p lusieurs confrères romands ,
nous nous sommes trouvés jeudi à
Martigny assistant à la conférence de
presse organisée à l' occasion de la
création d' un « Grand prix littéraire
de Martigny » et de l' ouverture pro-
chaine en cette ville d' une exposition
consacrée au livre sur le thème « Cent
ans d'édition en Suisse romande ».

MM. Morand , président de la ville ,
et Bessero, président du Cercle artis-
tique , nous orientèrent sur ce nouveau
prix qui sera destiné à récompenser
l'auteur d' une œuvre artistique ou
littéra ire. Ce prix, d'une valeur de
5000 francs , sera attribué tous les
trois ans.

Martigny a songé à ce prix parce-
qu'il est un chef-lieu de carrefour ,
Il veut être une cité d'échanges , le
siège d'un transit de marchandises , de
personnes et aussi d'idées dans l'axe
Sain t-Bernard - Mont-Blanc.

Marti gny veut être , nous dit M. Bes-
sero, le point de dé part d' un rayon-
nement également sp irituel.

Ce prix prend tout son sens cette
année puisqu 'il sera attribué à un
écrivain du canton dans le cadre de
l'exposition du livre.

Il appartint à M. Hauser , président
des éditeurs romands , d'orienter la
presse sur cette exposition qui aura
lieu au Manoir de juin à octobre.
Celle-ci montrera le rôle joué à tra-
vers les siècles par l'édition romande.
La production de nos éditeurs ro-
mands demeure importante. Elle at-
teint un millier d'ouvrages par an

(5000 pour l'ensemble de la Suisse) .
C'est ainsi que , l'an dernier par exem-
p le, on a exporté en France des li-
vres pour une valeur p lus grande que
celle de nos importations d'ouvrages
français soit p lus de 28 millions, de
francs , contre 23 millions de livres
français importés.

L'avocat de la partie civile
dénonce les responsabilités

des époux Bebawi dans le crime

L'assassinat de Farouk aux assises de Rome

ROME (ATS - AFP). — « Youssef et
Claire Bebawi sont tous deux responsa-
bles do l'assassinat du jeune industriel
Farouk Chourbagi >, a déclaré l'avocat
Nicola Manfredi , représentant de la partie
civile, au cours de son intervention de-
vant la Cour d'assises de Rome.

Me Manfredi s'est attaché à démontrer
tdut d'abord que la liaison qui s'était
nouée en juillet 1961 entre le jeune et
riche industriel égyptien et Claire Be-
bawi devint rapidement un fait très im-
portant dans l'existence de Farouk.

« Ce dernier s'éprit profondément de
la jeune femme, à tel point qu'il n'hésita
pas à écrire en date du 25 mai 1962 à
Claire : « J'ai décidé de rompre avec mon
père, car il s'obstine à s'opposer à notre

entente. » Quelques semaines plus tard ,
Farouk n'hésite pas à demander à sa
maîtresse de divorcer, a précisé le repré-
sentant de la partie civile.

Après avoir évoqué les premières dis-
putes entre Youssef et Claire et les scènes
de jalousie de plus en plus fréquentes
du mari qui connaît désormais l'existence
de la liaison entre Claire et Farouk, Me
Manfredi a démontré que Youssef n'était
jamais parvenu à se séparer complète-
ment de sa femme.

Sa conversion a l'islamisme afin de
pouvoir obtenir le divorce n'a été qu'un
geste purement extérieur, a poursuivi en
substance 'l'avocat. Le voyage du couple
à Beyrouth indique bien le véritable état
d'âme de Youssef , a dit encore l'avocat.
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Dans un climat
politique tendu

De notre envoyé sp écia l :
Aoste : des monuments romains

et moyenâgeux à tous les carre-
fours ; une toute-puissante entre-
prise de métallurgie dont les hautes
cheminées répandent nuit et jour
sur la ville de nauséabondes fu-
mées, et dont les ouvriers sont tôt
ou tard atteints de silicose ; et une
situation politique invraisemblable :
la Junte (gouvernement de la ré-
gion autonome) actuellement au
pouvoir émane d'une majorité au-
tonomiste de fortune , alliance de
l'Union valdotaine du parti com-
muniste et de deux conseillers so-
cialistes — mais ceux-ci, à la suite
des accords politiques intervenus
sur le plan national , viennent de
passer dans l'autre camp, à majo-
rité démo-chrétienne. Si bien que la
Junte n'est plus à l'image du con-
seil régional. Et elle s'abstient de
le convoquer. Des affiches répan-
dues sur les murs l'accusent de
« coup de force ». D'autres affiches,
de l'Union valdotaine, dénoncent
la manœuvre au nom de l'autono-
mie menacée. 11 est question de
l'envoi, par Rome, de commissaires
qui organiseraient de nouvelles
élections...

Il y a plus grave : la commission
de l'instruction publi que de la
Chambre italienne a approuvé un
projet de loi qui, en violation du
statut d'autonomie de la région,
retirerait à celle-ci une partie de
ses compétences en matière d'ensei-
gnement. Cette commission étant
unanime, la Chambre n'aura pas
à se prononcer (c'est une parti-
cularité curieuse du droit public
italien). Seule une réaction au sein
de la commission du sénat pourra
sauver le val d'Aoste de cette très
grave menace pour sa langue —
le français — dont le sort est déjà
incertain-.

L'Ethnie française
n'est dirigée contre personne

Voilà le « climat » dans lequel
s'est réuni , du 13 au 15 avril , sous
la présidence du Valdotain Adolphe
Clos, le 4me congrès de l'As-
sociation europ éenne de l'Ethnie
française — et l'on peut dire que
cela tombait à pic. Elle comprend
actuellement quatre groupes , dont
les présidents respectifs ont pré-
senté d'intéressants rapports : pour
la Fondation Plisnier, de Bruxelles,
qui « coiffe » presque toute la vie
culturelle de Wallonie, M. Charles

Thomas ; pour le groupe français,
qui organise à Paris des stages pour
étudiants des diverses ethnies fran-
çaise, M. Henri Rogé ; pour le
groupe romand , M. Eric Berthoud ,
de Neuchâtel , qui, dans un bril-
lant exposé, a particulièrement
insisté sur la défense des minori-
tés ; pour le comité des traditions
valdotaines (présidé par M. O: Bé-
rard), M. Aimé Chenal, directeur de
la vaillante revue «Le Flambeau ».

L'ethnie se définit par la langue,
la culture, les faits de civilisation.
Ainsi que l'a relevé le secrétaire
général de l'association , M. Maurice
Willam, de Mons, l'Ethnie fran-
çaise n 'est dirigée contre personne.
Née d'un sentiment de défense, elle
se considère aujourd'hui comme un
mouvement de coopération à l'édi-
fication d'un monde en pleine mu-
tation , où l'homme est menacé de
déshumanisation. De ce point de
vue, elle appelle une coopération
entre les diverses ethnies, dans le
respect de la diversité européenne.
Telle est une des principales idées
qui se dégagent de ce congrès, où
la force et l'unit é du mouvement se
sont affirmées, •

Nous y avons rencontré ou en-
tendu notamment, pour la Suisse, les
professeurs Aldo Dami et Charles
Beuchat , l'écrivain Maurice Zermat-
ten (venu à titre d'invité et main-
tenant adhérent), et le conseiller
communal Henri Verdon. représen-
tant la ville de Neuchâtel ; pour
la Belgique, les professeurs Jo-
seph Hanse, de l'Université de Lou-
vain , et Willy Bal, de l'Université
de Léopoldville ; pour la France,
M. Hervé Lavenir, qui milite pour
« le français, langue européenne »,
et M. Alain Guillermou, secrétaire
général de la Fédération du fran-
çais universel, qui a eu cette per-
tinente remarque : l'Etat français
semble animé, d'une part, d'un sou-
ci de grandeur et d'un goût de la
« pichenette » aux grandes puis-
sances ; et atteint, d'autre part ,
d'une sorte de crainte d'« impéria-
lisme » lorsqu'il s'agirait de soute-
nir les ethnies françaises mena-
cées... Enfi n , la voix des Africains
de langue française s'est fait en-
tendre avec éloquence par l'inter-
médiaire de deux jeunes intellec-
tuels , du Congo ex-belge et du Ca-
meroun , à la fois nationalistes et
profondément attachés à leur « eth-
nie d'adoption ». Et cette voix , par-
ticulièrement émouvante, n 'a pas

peu contribué à 1 ambiance de fr a-
ternité humaine de ce brillant con-
grès où les Valdotains, hôtes cha-
leureux , auront puisé un grand ré-
confort.

Durant la séance d'information
consacrée à d'autres ethnies euro-
péennes, M. Gsteiger, écrivain ber-
nois fixé à Peseux (et mal vu du
« Bund » en raison de son ouver-
ture d'esprit) a montré que la no-
tion d'ethnie, pour la Suisse alé-
mani que, est sujette à interpréta-
tion : ou bien elle lui rappelle
fâcheusement la revendication hitlé-
rienne ; ou bien elle coïncide avec
son sentiment très vif du folklore
conçu comme une sauvegarde de
sa personnalité vis-à-vis de l'Alle-
magne ; mais « si l'ethnie est tout
simplement fondée sur l'amour de
la langue maternelle et de la cul-
ture , elle n'a rien de contraire à
l'idée nationale de notre Confédé-
ration ».

Mlle Gilda Gaudenz a parlé avec
une ferveur communicative de la
situation des Romanches, influen-
cés par l'Allemagne au siècle der-
nier , maintenant « fascinés par la
clarté française » et pour qui la
France est , intellectuellement, une
seconde patrie ; ils ont des con-
grès culturels en commun avec les
Ladins du Frioul et des Dolo-
mites. Mme Jans , professeur au ly-
cée Jules-Ferry de Chambéry, a
vivement intéressé l'auditoire en
parlant de l'Ecole française de
Berlin , créée par l'Etat prussien
tout exprès pour les réfugies de la
révocation de l'édit de Nantes (quel
exemple !), et qui a été maintenue
sous tous les régimes, y compris
le nazisme, cela grâce à la viru-
lente intervention de Gœring qui
avait une grand-mère huguenote 1
Invités par Napoléon à revenir au
pays, les Huguenots de Berlin re-
fusèrent, pour ne pas être ingrats
à l'égard de l'accueillante Prusse.
Et l'ethnie française de Berlin n'a
pas cessé d'être un facteur de col-
laboration et de tolérance franco-
allemande.

Enfin , Mlle Espérance Tron , pro-
fesseur au Collège vaudois de Torre-
Pellice, a dépeint la situation des
Vaudois du Piémont , plus menacés
encore du point de vue linguisti que
que les Valdotains : ils ont droit ,
en 3me, 4me et 5me années pri-
maires, à 2 heures de français en
dehors de l'horaire régulier des le-
çons... Soulignons qu 'il a fallu ce

congrès pour que les liens s'éta-
blissent enfin entre ces deux com-
munautés francophones d'Italie !

Résolutions finales
Il nous reste maintenant à résu-

mer les vœux exprimés par les ré-
solutions finales du congrès, votées
à l'unanimité dans la belle salle
ducale de l'hôtel de ville d'Aoste.
Le congrès souhaite :
— Dans le domaine culturel : une
intensification des échanges entre
les pays d'ethnie française ou de
langue française ; que l'Académie
française s'ouvre à des écrivains de
langue française des autres pays de
langu e française ; que soit créée une
association des écrivains de langue
française des pays d'ethnie fran-
çaise ;
— Dans le domaine de l' enseigne-
ment : que la langue française puis-
se être enseignée eff icacement dans
toutes les écoles valdotaines , sous
la direction ef f ec t i ve  du gouver-
nement régional ; que dans les val-
lées vaudoises du Piémont, l' ensei-
gnement de la langue française
prenne p lace dans l'horaire régu-
lier des écoles primaires ;
— Dans le domaine de la télévi-
sion : que l'O.R.T.F. prenne les dis-
positions nécessaires pour permet-
tre aux vallées mosanes belges de
recevoir les émissions de la TV
française ; que le gouvernement de
la Région autonome du val d'Aoste
reçoive du gouvernement italien
les autorisations et les appuis indis-
pensables pour rendre e f f icace  le
relais installé par l'O.R.T.F. au p ic
Elbronner ; que le val d'Aoste puis-
se recevoir les émissions de la télé-
vision suisse romande ; que le pro-
cédé adopté par la France pour la
télévision en couleurs le soit éga-
lement dans les autres pays d'ethnie
française ;
— Dans le domaine européen : de
voir se développer le mouvement
en faveur du français comme lan-
gue véhiculaire de l'Europe, dans
le respect de ses diversités ;
— Dans le domaine des minorités
ethni ques : le congrès revendique
pour l'ethnie française, dans chaque
Etat , le droit à un libre et total
épanouissement ; il manifeste sa so-
lidarité à l'é gard des peup les de
langue française qui luttent pour la
défense  de leurs droits et en ap-
pelle , pour eux, à l' attention de l'o-
p inion publique.

. C.-P. BODINIER
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M M  %.̂  ||k Un produit de la Swedish Tobacco Company

(c)  Un promeneur , qui se trouvait
au bord du lac , a découvert sur des
p ierres du rivage deux porte -feuilles
et un porte-monnaie contenant 600
francs . Le perspicace observateur ,
M. Angel o Massini , d'Yverdon , ap-
porta aussitôt sa trouvaille au poste
de police. Peu après d' ailleurs, le
propriétaire venait conter sa mé-
saventure aux policiers . Il s'agissait
d' un touriste grec en séjour à
Yverdon . Le jeune Yverdonnois a
été largement récompensé.

Perdu et retrouvé,
bonne récompense !

YVERDON — Félicitations
(c) M. et Mme Arnold Meier, domiciliés
à Yverdon, âgés respectivement de 85
et 81 ans, ont fêté dernièrement l'an-
niversaire de leurs soixante années de
mariage.
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ME Bv] B̂ ^MfS fl : soyple et antidérapant Le profil à lamelles absorbe en souplesse les
U § K__ Ri rails de tramwaYs glissants. Votre voiture ne dévie pas. Avec sa bande rou-
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lement stabilisée sur toute 

la 
largeur, Wildcat vous garantit une précision

1 m> de conduite exemplaire, même sur mauvaises routes. De plus

H__fc'(___»P' élastique et mordant Le nouveau mélange de gomme et l'étonnante
élasticité de ses flancs confèrent à Wildcat une excellente adhérence: vous

l -^-^^ l̂tmM^ mû parcourez, décontracté et sûr de vous, les trajets les plus sinueux. Et

__A-_-^VVVV-_-_--.49-l _HI robustesse et longévité La carcasse flexible, les profondes sculptures
1 Jl̂ 'ISJ'l̂ V m_S_n ~ jusqu'à 10 mm -son énorme résistance à l'abrasion garantissent à Wild-
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Renseignez vous auprès de votre marchand de pneus - // vous conseillera
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LE GARAGE MARCEL FACCHINETTI Neuchâtel, vous invite MONSIEUR ALFRED BINDITH vous invite

au Casino de la Rotonde au Garage des Jordils , à Boudry
du mardi 19 au jeudi 21 avril 1966, en permanence de 10 du vendredi 22 au dimanche 24 avril, de 10 à 22 heures,
à 22 heures à visiter en permanence, à visiter
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ll_-#ll I LES MÉNAGES ?
Quels que soient vos besoins et la place dont vous disposez, il y a un Sibir
qui vous conviendra parfaitement dans la gamme des 3 modèles réputés de
cette marque suisse toujours à l'avant-garde. Grâce à une rationalisation très
poussée de sa production, Sibir peut offrir des appareils à des prix toujours
stables depuis des années ! Un frigo Sibir est donc à la portée de toutes
les bourses. II assure la haute qualité dans l'équipement de votre ménage,
et une totale sécurité pour l'avenir grâce à sa garantie de 5 ans.
Le système à absorption, qui ne met aucune pièce en mouvement, rend
l'appareil silencieux et pratiquement inusable !
A contenance égale, le Sibir ne consomme pas plus de courant qu'un fri-
gorifique à moteur.
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Fabrication suisse
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Toujours trois modèles inchangés :

Ow H'res, modèle standard, sans cesse demandé __7 J .""
|«JU litres, modèle luxe, à grande puissance ' £ y_t.—

|90 litres, frigo de haut standing, muni des derniers perfectionnements . "§> _r _> .—

Place intéressante et agréable est à repourvoir
pou r le ler octobre 1966 (restaurant ouvrier sur
la place de Bienne).

GÉRANCE
_

pour couple du métier aimant le travail, éner-
gique et de confiance, parlant si possible les
trois langues nationales et en possession du
certificat de capacité bernois. Caution deman-
dée : 3000 fr. On offre fixe, entretien et com-
mission sur chiffre d'affaires, etc.

Faire offres détaillées à M. Ricardo Este, 10, rue
de l'Argent, 2500 Bienne.

Pour entrée immédiate ou a
convenir, on cherche

vendeuse
Semaine de cinq jours.

S'adresser à la Laiterie Bill ,
Treille 5, Neuchâtel, tél . 5 26 36.

 ̂ BULLETIN 1̂
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ABONNEMENT !
Je m'abonne à -J- [A FEUILLE D'AVIS I

DE NEUCHATEL
• L'EXPRESS I

* jus qu'à fin juin 1966 . . . pour Fr. 11.30

* jusqu 'à fin septembre 1966 . pour Fr. 23.80

* jusqu 'à fin décembre 1966 . pour Fr. 35.80

NOM et prénom : i

No et rue :__ , Kl

LOCALITÉ : No postal : !

Ce bulletin est à retourner a

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL j j
2001 NEUCHATEL j ' j

qui  vous fera parvenir une carte de versement pour
le montant  de votre abonnement. /.j

i * Souligner ce qui convient. "in

n̂HHHHBBH|aHHH |HHBBBaaBB HHBBII^F

Maison de Matériaux
de construction
de la place cherche un

MAGASINIER
Place stable et bien rétribuée ;
semaine de cinq jours par ro-
tation , caisse de pension et
caisse maladie collective. En-
trée i 1er juin 1966 ou plus
tôt , selon convenance.
Faire offres , avec curriculum
vitae , sous chiffres R G 1245 .
au bureau du journal.

Nous cherchons

employée
de bureau

pour entrée à convenir.

Faire offres à Nobellux Watch
Co S. A., Seyon 4, Neuchâtel ,
tél. 416 41.

Petite entreprise du Jura ber-
nois engagerait tout de suite
ou pour date à convenir

! poseur de fonds
Faire offres , avec prétentions
de salaire et références, sous
chiffres 50126 à Publicitas,
2800 Delémont.

VENDEUSE
trouverait place d'employée
pour contrôle de stock de bi-
jouterie. Semaine de cinq jours
(du lundi au vendredi). ,
Faire offres sous chiffres N P
1241 au bureau du journal.

Magasin d'alimentation à Neu-
châtel cherche

VENDEUSE
ou aide-vendeuse.

Tél. 5 52 47.

CABARET DANCING
centre du Valais

cherche

BARMAID
Faire offres sous chiffres
P 51678 - 33, Publicitas, Sion.

Pour la vente de machines
pour entrepreneur, nous cher-
chons

représentant
pour rayon Fribourg, Neuchâ-
tel, Vaud. Fixe, frais , commis-
sions.
Voiture à disposition.

Adresser offres, avec curricu-
lum vitae, à case postale 301,
Fribourg 1.

Nous cherchons

secrétaire
ayant de bonnes connaissances
en dactylographie, douée d'un
esprit d'initiative, pour un tra-
vail intéressant à la rédaction
du journal.
II s'agit en principe d'un demi-
poste (travail nocturne de 20
heures à minuit).
Faire offres à la direction de
la Feuille d'avis de Neuchâtel.

A agent bien Introduit , visitant l'hôtellerie
et les restaurants, .boucheries et magasinsd'alimentation, nous offrons une intéres-
sante

représentation accessoire
à la provision, pour salami italien . Les
intéressés voudront bien écrire à casepostale 89, 6962 Viganello - Lugano

Je cherche jeune

ouvrier
boucher

ainsi que jeune
homme comme por-

teur et pour aider à
divers travaux. Faire
offres à la boucherie

René Perrin ,
2206, les Geneveys-

sur-Coffrane.

propres, blancs et cou leurs
sont achetés par

l'Imprimerie Centrale
Neuchâtel

Café-restaurant en
ville cnerche

sommelière
pour fin avril.
Adresser offres

écrites à FV 1233
au bureau du Jour -
nal.Importante entreprise de commerce et

de fabrication avec nombreuse clientèle
dans toute la Suisse cherche une

je une employée
habile et consciencieuse pour son
BUREAU DE VENTE,
où elle aurait une excellente occasion
de parfaire ses connaissances d'allemand.
Nous attendons une formation de base
d'employée de bureau ou quelques an-
nées de pratiqu e dans un bureau et sur-
tout une habile dactylographe (pas de
sténo).
Nous offrons des conditions de travail
agréables, semaine de cinq jours, caisse
de pension, bon salaire (13me mois).
Faire offres à GUHL & SCHEIBLER S. A.,
case postale, 4002 Bâle.

Atelier d'horlogerie cherche

jeune fille
pour différents petits travaux
en atelier.
Faire offres à Gaston Lugeon,
horlogerie, Parcs 115. Tél. 59679.

Importante maison de commerce (produits du
pétrole) de Neuchâtel cherche

aide- magasinier (débutant accepte)
pour entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres manuscrites, avec prétentions de
salaire, sous chiffres L B 1239 au bureau du
journal.

S Waiêp * i1 RiGGDEBHnS I
ï|| cherche, pour son agence générale de

i dactylographe 1
W& de langue maternelle française. Place stable p|j
î, 3 et bien rétribuée. Semaine de cinq jou rs.
H§l Adresser offres manuscrites, avec curriculum j |y  vitae , copies de certificats, références et j

.'" j  M. André BERTHOUD, agent général, Saint- . j

Pour notre usine de Marin , près ;
de Neuchâtel, nous cherchons

mécaniciens-
out illeurs

et

mécaniciens-
monteurs

de nationalité suisse, pour notre
département de fabrication de ma-
chines-outils.

Paire offres écrites complètes à
Edouard DTJBIED & CIE S. A.
Usine de Marin 2074 MARIN

Buffet de la Gare CFF, Neu-
châtel, cherche :

f i l l e  ou
garçon de buff et
garçon d'off ice

Tél. (038) 5 48 53.

________
aH

_______________
BI
_____ïi

Nous cherchons pour notre service p
extérieur |

représentant qualifié
Adresser offres manuscrites, avec

I 

curriculum vitae, copies de certi-
ficats et références à Papeterie en
gros C. Sanglard, 32 - 34, rue des
Nolrettes, 1227 Aoacias / Genève.

Maison de la place cherche, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

couple vendeur
si possible bilingue,

pour la gérance de son magasin d'arficles mé-
nagers. Vente en gros et au détail.

Nous offrons la possibilité, aux personnes inté-
ressées, d'arriver à une situation enviable.

Adresser offres sous chiffres 50127-8 à Pubîi-
citas, Neuchâtel.

Home-clinique cherche
alde-solgnante expérimentée, femme de
chambre d'étage, aide-infirmier, homme
pour le Jardin et la maison. Nourris,
logés et nombreux avantages à personnes
sérieuses.
Même adresse : une jeune fille ou person-
ne sérieuse trouverait famille, à la cam-
pagne, pour seconder jeune mère.
Ecrire sous chiffres PO 60,703, à Publi-
citas, 1000 Lausanne.

On cherche

PERSONNE
pour tenir ménage de
dame âgée, du lundi
au vendredi. Adresser

offres écrites à
184-51 au bureau du

journal.

Nous cherchons

sommelière
débutante acceptée.
Bons gains, vie de

famille. Tél.
(038) 6 73 26.

Grâce à notre

travail
à domicile

voU3 aussi pouvez
gagner notre ma-
chine à tricoter
vous-mêmes. Dès
que vous avez reçu
les instructions né-
cessaires, nous vous
passons des com-
mandes de tricot.
Veuillez demander ,
sans engagement, la
visite de notre re-

présentant.
Glso Gilgen & So-
malnl, 4563 Gerla-
fingen. dépt. 11

Grossiste ou
représentant

alimentation pour
vente de MIEL con-
ditionné en Suisse
romande , bonne
clientèle. Urgent.

Ecrire à case pos-
tale 11, 1211
Genève 18

Je cherche

DAME
désirant garder , 4
après-midi par se-
maine, gentil gar-
çonnet de 4 ans.
quartier Port-d'Hau-
terlve-Saint-Blalse.
Demander l'adresse
du numéro 1244,
au bureau du jour-
nal.

¦¦tu
L'annonce
reflet vivant
du marché

Nous cherchons, pour entrée Immédiate,

dessinateur
sur machines

avec certificat de fin d'apprentissage,

— pour établissement de dessins d'ensem-
ble et de détail de petits appareillages,
appareils et Installations ;

— pour collaboration à l'établissement de
feuilles de normes et de catalogues.

Nous offrons : bonnes conditions d'enga-
gement, ambiance de travail agréable ,
semaine de 5 jours.

Prière d'adresser les offres manuscrites à
BEKA SAINT-ATJBIN S.A.
2024 Saint-Aubin.

^PJFpl IMPRIMERIE
^̂ ^ | W. 

ZWAHLEN 
i

Vy ŷy] Plage 12
N«|_jp/ 2072 Saint-BIaiso

cherche, pour entrée lmmédla'te ou
époque à convenir,

ouvrière
pour divers travaux d'atelier pro- <
près et agréables.
Ce poste conviendrait à jeune fille
ou dame habiles manuellement et
attentives.

! Horaire à. convenir, éventuellement
à la demi-journée. i
Tél . 3 16 54.

Atelier de décoration cherche
j eune

décorateur-étalagiste
français-allemand, pouvant tra-
vailler de manière indépen-
dante, possédant permis de
conduire cat. A.
Faire offres, avec référence
et prétentions de salaire, sous
chiffres W 22100 U à Publici-
tas S. A., k 48, rue Neuve,
2501 Bienne.

Restaurant de la Couronne,
Saint-Biaise, cherche

SOMMELIÈRE
ou sommelière remplaçante.
Tél. 3 38 39.

Importante entreprise de Neuchâtel
cherche

serrurier - installateur
pour petites installations. Entrée im-
médiate ou à convenir. Travail in-
dépendant , avantages sociaux.
Adresser offres écrites à K A 1238
au bureau du journal.



i Oranges «double-fines» 2, kg 2»*̂  I

I
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Bovans blanche -

"̂ ^̂ Uj |s^ Shaver croisés New-Hampshlre de

"̂ ^jp -̂X^"». A vendre chaque semaine.
Livraisons à domicile.

S. MATTHEY, parc avicole, XTII-CANTONS
Henniez (VD) — Téléphone (037) 6 41 68

Bv

_$_n3ff J_UH *J_^- .*tf '̂Ty*̂  ̂ v » '* 
¦ f̂frtfw^^v̂ ¦'*̂ ^̂

ï?Jjf'u*'! Son prix : Fr. 525.—

,?3m r~\ Ha §11¦|M|g ;j —BiBHaSl-l _f^__-_--

3 Bassin 4 Tél. 5 43 21
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MARIAGE
Homme de 54 ans,

beau commerce,
voiture , cherche

dame ou demoiselle
intelligente hon-
nête , propre pour
sorties. Age 40 t
45 ans. Pas sérieux

s'abstenir ,
Ecrire sous chiflres
HX 1235 au bureau
du journal.

I* I
céramique
blanche,

formes
nouvelles

Trésor 2

A VENDRE 1 vo-
lume

Histoire
de la

pendulerie
neuchàteloise
Ire édition d'Alfred

Chapuis.
Paire offres sous
chiffres OE 1242 au
bureau du Journal.

NETTOYAGES S
logements - bâtiments - vitres \

Marcel CLOTTU
Gorges 4 - NEUCHATEL

j 0 5 29 04 |

!
VA/-\T/~jC Pour l'entretien do
lv\<J I _*J 

^
_ vos vélos vélomo-

VFI 0*> HP teurs, motos. Venta -
Achat - Réparations.

¦¦ G. ÇORDEY
Place Pury - Prébarraau S - Tél. 5 34 27

â 

FERBLANTERIE
SANITAIRE

Coq-d'Inde 3 Tél. 5 66 86

Ch. Ânnen - Neuchâtel
Bureau i Saint-Nicolas 1 Tél. 5 21 01
GYPSERIE Travaux soignés
PEINTURE Devis
Transformations sur demande
et réparations Prix raisonnables

I

" Dorlin Télévision ou radio
KuWO L-, L. POMEY .

Télévision M Kadlâo-Melody
Bw et ses techniciens

l£t_____Sl_a2H sont à votro service
Neuchâtel - Flandres 2 B Tél . 5 27 22
Se rend régulièrement dans votre région

BLANCHISSERIE

LOUY
SAINT-BLAISE

Travail soigné

j TéS. (038) 3 18 83
rV t̂fl_ !̂!Er~ft^

~^~c*̂ JL~ v̂nfft~ns____B__________rnfriiwminiii'ii. ji ——

! de placements immobiliers ë j"" "

Avis de paiement du coupon No 11 , ^ *̂»§f$**  ̂ £

Exercice 1965 j
Dès le 18 avril 1966, ce coupon est payable comme suit :

Montant brut soit 5,4% Fr. 27.— n°64 - 23.75) (1903 - 22.75)

moins impôt anticipera récupérer Fr. 2,.-— (i°o4- i.so) (1963 - 1.50)

Montant net, soit : 5 °/o de Fr. 500.— Fr. 25.— (1904 -22.50) (1963 - 21.25) !

j Droit au remboursement de l'impôt anticipé 27% s/Fr. 7.40 — Fr. 2.— u

Le paiement du coupon No 11 et les souscriptions de nouvelles parts
I peuvent se faire auprès des domiciles suivants :

t] BANQUE CANTONALE VAUDOISE, LAUSANNE
I CRÉDIT FONCIER VAUDOIS, LAUSANNE

et leurs succusales et agences dans le canton |

! j VOLKSBANK BEROMUNSTER, BEROMUNSTER j
:::i SOCIÉTÉ BANCAIRE DE GENÈVE, GENÈVE I
i BONHOTE ET CIE, BANQUIERS, NEUCHATEL I
1 BANQUE COMMERCIALE A ZURICH, ZURICH I
I SOCIÉTÉ PRIVÉE DE BANQUE ET GÉRANCE, ZURICH I

-.rj  Truste» 'A

Banque Cantonal» Vaudoise Lausanne _ .  , -
;¦ ¦' 1 ., Direction du Fonds la

orqane do contrôle . , „ ,, B
,., . ..  _ Investissements collectifs S. A. ÎK
naej Union Fiduciaire Lausanne - „ , , '.0, ruo Centrale Lausanne Es

J EU :lr ~""~ " SZÎw "Ski

. -.,_ -/ a poser ©u a suspendre

II : . 55 litres Fl\ é&# © 0ra

! i ^lj JL . - - •¦ *~ ! De dimensions réduites, il trouve sa place dans !
\y^msmmi ŝ^'-''"' •"» . chaque ménage. \ j

| (j °**WÊ» Autres  modèles avec extérieur ; j
{ ; mn VA _IM L 1 • c ioc imitation bois. jn; ; 100 litres, modèle bahut Fr. 695 
; | 120 litres, modèle armoire » 638.— Demandez une offre. i J

j 170 litres, modèle bahut » 890— 
W ¦__¦ A. FORNACHON

j 240 litres, modèle bahut » 1050— || 
:- H Appareils ménagers i

; <j 270 litres, modèle armoire » 1175.— | ! ||  ̂ 2022 B E V A I X  M

\ 370 litres, modèle bahut » 1485.— Te| (038) 6 63 37

BIBIIMIM

^J_|̂ ^^^î U--hB--n----- !B-^-^A

+
CROIX-ROUGE SUISSE

SECTIONS NEUCHATELOISES

Les jeunes filles qui s'intéressent
aux PROFESSIONS PARAMÉDICALES :

infirmières, aides soignantes, aides hospitalières,
etc.,

peuvent se documenter auprès du

bureau d'information
de la Croix-Rouge

2, avenue du lcr-Mars , à Neuchâtel
Cf i (038) 5 42 10,

qui se charge de renseigner et placer les
candidates ayant terminé leur scolarité

Heures d'ouverture des bureaux :
NEUCHATEL, les mardi, mercredi et vendredi ,

de 16 à 18 heures ou sur rendez-vous.
LA CHAUX-DE-FONDS (rue du Collège 9) les

2me et 4me vendredis de chaque mois de
17 à 19 heures, ou sur rendez-vous
0 (038) 5 42 10.

Nous cherchons un

apprenti
boucher

propre, pour bou-
cherie tien Instal-

lée, chez patron
maître boucher.

Eventuellement un
commissionnaire.
Hans Aeberhard ,

boucherie
3211 Bled , près de

Chlètres .

Nous cherchons

npprentie veiiene
G. Rossier, électricité , Peseux, tél.
8 12 16.

^
aùvte- qJétZtf u ef i h e '  S.&.

Nous cherchons

apprenti vendeur
Se présenter au magasin Savoic-
Petitpierre S. A., Seyon 2, Neuchâtel.

JHOLLANDEK
'j et promenade sur le Rhin j
I à la périodo des tulipes en j.
!j fleur |

l'j Notre voyage de 7 jours qui con- }j
H . naît un grand succès depuis des H

ij  années au pays de vastes hori- jj
;j  zons, des canaux, des moulins à

i
; ' vent et des champs de fleurs, fait

j l'admiration de nos clients. 'à
ï VOYAGES ou directement à
; partir du 24 avril.

Notre programme de voyage du
29. 4 au 5. 5.

j Jours Prix à partir de Fr.
; 9 Espagne : Lloret de
! Mar/Calella 265.-

9 Côte-d'Azur ! Menton 365.—

j 3 Munich, lac de Chiem 125.—
7 Hollande - Belgique 420.-

! 7 Lac de St-Wolfgang 195.- \
12 Rome - Naples 578 — ;

Réservez vos places assez tôt. j

E Demandez la revue des vacances |j
1966 à votre AGENCE DE Û

| VOYAGES ou directement à

CABRIOLET , MG B 1800 10 CV,
1964 , 20 ,000 k m.

SAAB SPORT, 96, 1963, 5 CV,
2 portes, blanche, 20 ,000 km.

GARAGE DU LITTORAL
SEGESSEMANN & FILS

Pierre-à-Mazel SI
Tél. 5 99 91.

A VENDRE

poussette
avec pousse-pousse.

Très bon état. >
Tél. 8 39 72

A vendre
1 machine à laver
automatique, 2 ta-
boiirets formica , 1

bureau, lustres,
lampadaire , etc.

Adresser offres écri-
tes à PP 1243 au
bureau du journal .

TAPIS
milieu bouclé

160x240, fond rouge
Fr. 48.—

milieu bouclé
190x290 , fond rouge

Fr. 68.—
descentes de Ht

moquette, fond rou-
ge ou belge, 60x120
cm, la pièce
Fr. 12.— et 14.50

milieu moquette
fond rouge, dessins
Orient , 190x290 cm
Fr. 90.- et 125.-
milieu moquette

fond rouge , dessin
persan, 260x350 cm

Fr. 215.—
tour de lits

berbère
et Orient rouge

3 pièces
Fr. 65.—

superbe milieu
haute laine, dessina
afghans, 240x340 cm

à enlever pour
Fr. 250.—

(port compris)
A. Martignier, suce.

Rue de Lausanne 60
REN E N S

Tél. (021) 34 3G 43

aHAg_Mayv^̂

| ©CCHSIOMS !;
SL HILLMAN Station-Wagon ji
gp 2500 1966 -g
J ALFA ROMEO 2600 Sprint . 1965 BT
\ ROVER 2000 1965 |B

BL FORD « Corsair » G. T. . . . 1965 _l
IT M. G. 1100 1965 '|
13 SIMCA 1000 GL 1965 C
TU SUNBEAM «Alpins» Cabrio- |
pC 'et 1964 -¦

ET RENAULT Gordini 1964 "|
If KARMANN 1500 (moteur ¦

(
Qi révisé) 1962 B

jt GARANTIE - ÉCHANGE j"

5 FACILITÉS DE PAIEMENT |'

S Garage Hubert Patthey »!
5a 1, Pierre-à-Mazel |

5 NEUCHATEL Tél. (038) 5 30 16 ¦'

A vendre,
au p lus offrant.,

motocycle

ÂSEegro
50 cm3, moteur

Sachs. Téléphoner
aux heures des repas

au (038) 4 08 80.

A VENDRE

Simca P60
67,000 km.

Tél. 6 76 95.

A VENDRE

DKW 1000 S
moteur neuf , radio,

Parfait état.
Prix 2600 francs.

Tél. 5 08 41
dès 18 h 30.

A VENDRE

VW 1963
entièrement revisée.
Ecrire à case pos-
tale 208, Neuchâtel .

On cherche à ache-
ter

bateau
acajou

6 - 8  places, 5 m 50
à 6 mètres, en par-

fait état.
Adresser offres écri-
tes à IY 1236 au
bureau du Journal .

Très belles
occasions

Porsche SC B5 1964
22,000 km, très jo-
lie voiture , état de
neuf, couleur vert
foncé, cuir brun in-
térieur, non acciden-
tée. Prix Intéressant.
BMW 1500 1963
41,000 km, état lm.
peccable, couleur
gris foncé , radio,

non accidentée.
BMW 1500 1964
45 ,000 km, radio ,
ceintures, couleur
gris clair , non acci-

dentée.
Tél. (039) 2 3135.

Un bon conseil:
avant d'acheter
une voiture d'oc-
caMosç-TprKMez-

XFabftaTOL
Neud êiVagetj-

BeS_ et Sim/a,
qui oisposâ tou-
jours d'un beau
choix à de» prix
intéressants.
Tél. 03 8 5 02. 7-

LANCIA
Flaanfa

1963, 35,000 km,
coupé blanc,

expertisé,
état de neu:.

B_9—S—I
Caravane

résidentielle û. ven-
dre. Tél. heures des

repas, 4 23 81.

50. ÉieSs
neufs, 120x160 cm
belle qualité , légers,
et chauds, 35 fr.
pièce, (port com-
pris) . G. Kurth ,

1038 Bercher , tél.
(021) 81 82 19.

Du froid polaire au

polaire !
Bauknecht assure

son. avance.
Capacité de 130 à
270 1., Fr. 398.—
à 1150.— Facilités

de paiement .
Renseignements sur
l'extraordinaire nou-
veau circuit « gel

polaire » chez :
U. Schmutz, quin-
caillerie, Fleurier.

Tél. 9 19 44.

A VENDRE

une armoire
Louis-Philippe an-
cienne, un piano
d'étude brun , ca-

dre métallique.
S'adresser à Conrad
Mettler, Chézard.

Tél. 5 17 80.

Bibliothèque
noyer deux portes
vitrées, commodes
noyer, matelas crin
blanc, duvet édre-
don, sommiers gar-
nis.
Tél. (038) 5 04 12.

Jeune homme de
20 ans, ayant quel-
ques connaissances
du métier, cherche
place de

sommelier
Adresser offres écri-
tes à P. D. 1221 au
bureau du journal.

i j  La famille de feu Eugène RENAUD , I
Il très touchée (les nombreux témoi- |
iï unages de sympathie reçus à l'oc- B
|1 casion de son deuil, remercie vive- I

j ment toutes les personnes qui ont g!
|| pris part à son grand chagrin, et |
| j leur exprime sa vive reconnaissance ij

pour leur présence, leurs messages 1;
m et leurs envois de fleurs , |

|] Les Grattes, avril 1966.

MACULATURE
en vente au bureau

du journal

J'achète toujours

Points SSLÏÂ
Juwo, Tobler ,

etc. Livres Silva
neufs, ainsi que
tous timbres-
poste. — Faire
offres à Case
postale 281, 1401
Yverdon (VD).

Je cherche, pour date à convenir, place de

mécanicien
(prototypes, ou automatisation), éventuel-
lement entretien des machines.
Adresser offres écrites à 164-049, au
bureau du journal.

Jeune fille ayant suivi des cours de
l'Ecole de commerce

chenil© plsâs®
à Neuchàtql , pour le ler mai, éventuel-
lement dans magasin ou crèche d'enfants.
Faire offres à Margrit Wartenweiler,
Schonfeld, 9221 Schweizerholz près Bis-
chofszell.

A remettre en plein centre d'Yverdon
(20,000 habitants) , dans rue principale
à fort trafic,

TRÈS BON MAGASIN
de TABACS et JOURNAUX

Prix : Fr. 35,000.—
Agence Immobilière Claude Butty, Esta-
vayer-Ie-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

A remettre

BAR À CAFÉ
Agence Romande Immobilière, place
Pury 1, tél. 517 26.

Jeune employée île commerc e
avec diplôme E. C.

cherche nouveau champ d'activité
pour le ler ju illet 1966, à Neuchâtel

ou aux environs.
Faire offres  sous chiffres D 71326

Publicitas S. A., 3001 Berne.

Jeune employé de commerce
de langue allemande, ayant terminé son
apprentissage commercial, cherche place
à Neuchâtel ou aux environs.
Entrée : ler mai ou à convenir.
Prière de faire, offres à Peter Trachsel ,
Wydackerstrasse 12 , 3052 Zolltkofen (BE).
Tél. (031) 65 04 00.

Atelier de mécaniepe
accep terait  construction de petites
machines, exécution de prototypes
ou d'outillages, travaux de tournage,
perçage, fraisage , etc., en séries ou
à la pièce.
Faire offres  sous ch i f f res  B R 1229
au bureau du journal .

Téléphoniste
apprentissage PTT et 2 ans de pratique
dans important commerce privé , cherche
place pour le ler juillet à Neuchâtel
ou aux environs.
Connaît parfaitement le français et l'al-
lemand, et possède des notions d'italien
et de 'bonnes connaissances de dactylo-
graphie.
Adresser offres écrites à GW 1234, au
bureau du journal .

Couturière
;herche travail à
Jomlclle ou dans un
utelier. Adresser of-
fres écrites à H. V.
1213 au bureau du
Journal.

Je garderais un

petit enfant
Mme R. Kummer ,
chemin des Eplnet-
tes 4a, Colombier.

Jeune
coiffeur

pour messieurs,
Suisse allemand ,
cherche place à.
Neuchâtel du ler
mal au 20 Juillet

1968.
Paire offres BOUS
chiffres JZ 1237 au
bureau du journal .

JEUNE

employé
de commerce
ayant terminé son
apprentissage avec
certificat de capa-
cité, cherche place
pour se perfection-
ner dans la languo

française.
Adresser offres écri-
tes à DT 1231 au
bureau du journal.

Aide
de ménage

ayant reçu forma-
tion ménagère,

cherche place d'aide
dans famille où ello
aurait la possibili-
té de s'occuper
d'enfant3 en bas
âge. Vie de famille

désirée.
Adresser otfres écri-
tes à AP 1228 au
bureau du journal.

L'IMPRIMERI E
CENTRALE S.A.
rue Saint-Maurice 4

tient
à la disposition
des industriels
et des
commerçants
son matériel
moderne
pour exécuter
tous les travaux
en typographie
et en offset



ACCORDAGES DE PIANOS
RÉPARATIONS VENTES

Roman Felber
Tél. (038) 7 82 33

Membre de l'Association suisse
des acoordeurs de p iano

LE LANDERON, chemin Mol 21

Activité dans tout le canton

CH 
H "Il CN 404/66 Ch «hevelle-

On reconnaît immédiatement une Chevelle à ses lignes élégan- la Chevelle racée, l'économique Chevy II, la sportive Corvair
tes et pures. A son allure: 142, 198 ou 279 CV (selon le modèle), ou la rapide Corvette: vous en profitez toujours pleinement,
servo-direction, servo-frein , etc. ^gî

ujiM-
ig^^^^^g^ Votre distributeur Chevrolet

intérieur. Plus que j amais les ^ggggmggggBÊSÉ 'mÊÊf !E£f ès& "̂ !&*-— l'annuaire téléphoni que, immé-
passagers peuvent pleinement j|j| l|Ël  ̂ diatement avant la liste des
jouir du paysage, car la Chevelle j ^ ^ ^ ^S  I"- ' i abonnés) sera heureux de vous
n'a pas de montant latéral. ^^^^^^^' ' ^^^SH^^^^^informer en détail et se réjouit

Chaque Chevrolet a derrière ^¦Ç -m^^^^^^^^^^^^^^̂̂ ^î ^  ̂ de vous passer le volant pour un
elle un demi-siècle d'expérience ^HHP^ ^<&_«s»^ essai. Vous pouvez également
GM. Cette vaste expérience (50 millions de voitures), vous la demander au Département Publicité de la General Motors
retrouvez dans les 20 modèles Chevrolet livrables en Suisse. Suisse SA, 2501 Bienne, de vous envoyer gratuitement son cata-
Que vous choisissiez la prestigieuse Impala, la fabuleuse Caprice, logue détaillé en couleur.

\ IIPVPIIP Mwjfâjffw
^—<SM.ML%/ Y %•__.__.%/ Un produit de la General Motors

Chevelle Malibu Sedan Sport , 4 portes, moteur 6 cylindres de 142 CV ou moteur V 8 de 198 CV, Montage Suisse. Chevelle Coupé Super Sport et Cabriolet, 2 portes, moteur V8,279 CV. Chevelle Malibu Station-wagon , ¦
5 portes, 142 CV. Prix à partir de fr. 18600.-*. • prjx indicatif

en oente au meilleur p rix au bureau du journal

Grand choix de
RADIATEURS

JUi
chez

Electricité - Orangerie 4
Tél. 5 28 00

POISSONS FRAIS
LAC ET MER

Portes-Rouges 46
Tél. 4 15 45 / 5 57 90

(arrêt du tram :. Sainte-Hélène)
LUNDI FERMÉ
Ce mercredi :

Couvet de 8 h 15 à 9 h 45
Fleurier de 10 h 15 à 12 h
Travers de 8 h 30 à 9 h 30

¦ 
Môtiers de 10 h 15 à 11 h 15

EUGÈNE SENÀUD
Comestibles

¦ - - -« ¦_  H a a E ar« m a m wurw* * un_nr̂ i_-_-_n---grGr̂ -_-

¦ 1 **l HH£I---M C1 HËt' '̂ 9-1 iffi p̂ sî W^iws w 'in uS^Qâw-%H_fll s¦ Wm m s
s ï _K PiiS S

B
WÈm WÊÈtWmmÈÊmSÈ \ «

y- y i _iaKÎ_^E 4̂^?---QaB_S____ll ¦8 i WëÊ̂ IMMéêÊÊèê  ̂ l
i n«iMr1fl ^̂  r
! GARAGE HUBERT PATTHEÏ ;
\ 1, Pierre-à-Mazei B

I Neuchâtel - Tél. 5 3016 !
¦ ¦¦¦ H B- l» J .B - B - -II H H B f l ia H B I BIII- -l - -f l f la< - n

Nettoyage des vestes, 17 fr. ; retein-
ture en brun nègre ou noir anthra-
cite, 29 fr., tout compris.
Envoyer directement à la teinturerie
spéciale pour daim PRO-DAIM
1382 Ependes, sur Yverdon, tél. (024)
3 64 16.

Coiffure Charles
cherche

modèles
pour apprenties.

Tél. 5 57 52.

Âix-en-Provence
Déménageusa capi-
tonnée (20 m8 -f-
1 t. 2.) rentrant à
vide par Lyon-Va-

lence-Avlgnon,
prendrait meubles,
etc. du 11 au 14

mal.
« Le spécialiste du
Petit Transport. »
Poidi Jaquet
Tél. 5 55 65, Neu-

châtel.

Un saucisson...
Goûtez ceux de la

BOUCHERIE
CHARCUTERIE

F. 6UTMANN
Avenue du ler-Mars

pour permanentes
sont demandés.
Haute coiffure

Stalili
Vis-à-vis de la poste,

tél. 5 40 47.

Portez vos

FAUSSES DENT S
avec plus de confort

... Voici un moyen agréable pour re-
médier aux ennuis des prothèses
dentaires qui glissent. Votre appa-
reil du haut ou du bas, saupoudré
de DENTOPIX, la poudre adhésive
spéciale, sera plus adhérent et plus
stable. N'altère pas la saveur de vos
aliments et ne donne pas de sensa-
tion de gomme, de colle ou de pâte.
La poudre DENTOFIX élimine aussi
«l'odeur du dentier » qui peut être
la cause d'une mauvaise haleine. En
discret flacon plastique neutre dans
les pharmacies et drogueries. Fr. 2.40.

I -Lmraoraara Apprenez les langues
H ^HB^HH dans Se pays même m.

1 Lass-aUROCENTRES i
* i M NEUCHATEL - EUROCENTRE COURS TRIMESTRIELS

! j POUR L'ÉTUDE INTENSIVE DE LA LANGUE FRANÇAISE ;
; ; 1 (pour étudiants étrangers) i i
; i l  Français écrit, français parlé, civilisation française, français ¦ :
ï y ' I commercial, traduction. 20 heures hebdomadaires obligatoires [ j
; | ' de lundi à vendredi le matin, programme à option l'après-midi. Ifs
| ['. I Différents niveaux - petites classes - professeurs diplômés - j I
[ _ / .  i I méthode Eurocentre éprouvée.

' \ Prochains cours : 18 avril, 26 septembre 1966, 9 janvier 1967.

| APPRENEZ LES LANGUES DANS LE PAYS MÊME BMlffllPI l
Autres Eurocentres à Bournemouth, Londres , Brighton, ^^~^^WTorquay, Edimbourg, Dublin , Lausanne. Paris , Cap- mk Jsr/mB

g|f d'Ail, Amboise, Loches, Florence, Turin, Barcelone , -!~» SS
f f î â  Madrid, Cologne et East Lansing (Etats-Unis) . sW ̂ KXjBgB

Renseignements et inscriptions toute l'année : •
Eurocentre, 11, rue de l'Hôpital, 2000 Neuchâtel. Tél. 4 15 75. ' * ll w-t-BB

voici comment
vous aussi pouvez profiter des connaissances

de nos spécialistes qualifiés

I W ~ ' [ É sécurité avant tout
Placer judicieusement ' | '" ' jjjf i ...une connaissance

son argent n'est pas tou- -; " ; me passa un «tuyau» sur

Voilà pourquoi je m'a- ĵÉk M JE ÏÏL i , tenu de ma situation,
dressé à un spécialiste:. à 'W\ J|| M mon conseiller CS me
celui du CS me conseille 1|M " J recommanda d'acheter
sur tous mes problèmes . I • M -  < plutôtdesBonsdeCaisse.

E5B-. î_ÉË!l "—* '< ^°^re ©xpélieïîCe s'avéra judicieux.
|y |> -|1« | à votre service

H || . Il existe une solution

œA -MJJÉJI-B ;&? -' !*' *?¦/ ¦ ¦¦ :>2i -n* —_______ ______E9H_J
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A VENDRE
15,000 bouteilles

neuchâteloises
et 15,000 flûtes

vertes
Tél. (024) 2 57 72.

A vendre au Lan-
deron,

VAURIEN
en très bon état
aveo bâche, 2 cais-
sons de flottaison
et éventuellement
chariot, 1200 francs
Tél. (022) 44 73 95.

_ J: Service soigné

BÂED7 et rap ide
FRANÇOIS coiffeur de PARIS

NEUCHATEL
2, rue Saint-Maurice, tél. 5 18 73

Auberge
du Vieux-Bois

Chaumont
Asperges
fraîches
Jambon

de campagne

Tél. 3 24 51
CUVE
PRÊTRE

r* r> c- T r RaP|des mP R E1 S Discrets ' 'a- BX f-, i +j Sans caufion m

r̂f^̂  
BANQUE EXEL H

Un coup
de téléphone et vos

PANTALONS
sont rétrécis

et modernisés.
Tél. 5 90 17.

RESTAURANT

©La Prairie
Grand-Rue 8

Tous les jours
ses assiettes
bien garnies

à partir de
2 fr. 50
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I Hamburgersteol
i avantageux

| Boucherie MARGOT /Taxl-CAB\
\ 5 22 03 /
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jBH Des spécialistes des Usines FIAT seront chez nous à votre disposition

; Faites, vous aussi, contrôler gratuitement votre FIAT
~ Téléphonez-nous à temps, afin que nous puissions fixer un rendez-vous à une

i li 1 heure qui vous conviendra

GARAGE M. FACCHINETTI, 1-3, av. des Portes-Rouges, Neuchâtel tél. 56112
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de femmes au volant I
- d'une Volv© 1

(La Volvo se serait-elle féminisée?) :

Non. Les particularités qui, froidement jugées, ont séduit les femmes sont les mêmes
que celles qui avaient conquis les hommes, c'est-à-dire, évidemment:
Performances, finesse, race et sécurité. N'est-ce pas l'ensemble de ce. que l'on peut
exiger d'une voiture de grande classe?
Il se peut que le confort extraordinaire des nouveaux sièges de la Volvo ait joué un

, rôle dans ce succès. Mais ce qui est certain, c'est que, de plus en plus, la femme
aime cette voiture pour ses qualités typiquement masculines: virilité, fougue et sûreté.

Garages Schenker Hauterive NE
tél. 038 31345 VAB-17

FONDS IMMOBILIER ROMAND FIR
2, rue du Maupas - Lausanne

Les porteurs de parts de copropriété

« ROMANDE IMMOBILIÈRE »
sont informés qu'il est procédé à une

ÉMISSION FINALE
qui leur est réservée du 19 avril au 2 mai 1966, à midi

aux conditions contenues dans le prospectus d'émission. Les porteurs
qui ne l'auraient pas reçu voudront bien s'adresser aux domiciles of-
ficiels de souscription suivants :

Banque Cantonale Vaudoise Lausanne
Banque Galland & Cie S. A. Lausanne

| Caisse d'Epargne et de Crédit Lausanne
Crédit Foncier Vaudois Lausanne

| MM. Hofstetter & Cie Lausanne
jj Société Financière S. A. Lausanne •

Union Vaudoise du Crédit Lausanne
Handwerkerbank Basel Bâle
Caisse d'Epargne et de Prêts à Berne Berne
Volksbank Beromunster Beromunster
Banque Populaire de la Gruyère Bulle

H Crédit Agricole et Industriel de la Broyé Estavayer-le-Lac
Banque de l'Etat de Fribourg Fribourg
MM. Lombard, Odier & Cie Genève
Banque de Langenthal Langenthal
Banque Cantonale Neuchàteloise Neuchâtel
Banque de la Glane Romont
Crédit Saint-Gallois Saint-Gall

I 

Banque Cantonale du Valais Sion
Crédit Yverdonnois Yverdon
Société privée de Banque et de Gérance Zurich
Société pour la gestion de placements
collectifs GEP S. A. Lausanne

Lausanne, le 19 avril 1966

Les trustées : La Direction du fonds :
Caisse d'Epargne et de Crédit Société pour la gestion de
Banque Cantonale Vaudoise placements collectifs GEP S. A.
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Sûr est sûr

PRETS PERSONNELS
pour tous les buts raisonnables à des condi-
tions avantageuses. La plus grande Banque
commerciale , qui soigne le crédit personnel,
peut garantir un service prompt et confidentiel.

Banque Rohner+Cie S.A.
8021 Zurich Lôwenstr. 29 Téléphone 051 / 23 03 30

Adressez-moi la documentation pour prêts per-
sonnels

Nom 

Prénom 

Rue 

Num. post. et lieu £_ 401

MACULATURE BLANCHE
en vente au meilleur prix

au bureau du journal
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Le Conseil fédéral expose les nouvelles mesures
f ©| B | I s a  s. y *J_

T, r * ff^

DANS UN RAPPORT AU PARLEMENT

La semaine dernière, un communiqué officiel annonçait la
publication toute proche du rapport que le Conseil fédéral adresse
aux Chambres pour donner suite à une motion et à un « postulat »
pris en considération en 1956 et dont les auteurs demandaient que
la Confédération intervint pour lutter contre ce danger qu'est devenu
le bruit.

Hier, les journalistes ont reçu le mémoire
gouvernemental qui se fonde , rappelons-le,
sur le volumineux rapport d'experts — 339
pages — paru en novembre 1963.

Fort heureusement, les considérations et
les propositions du collège exécutif n'exi-
gent pas autant de place et une vingtaine
de pages suffisent pour éclairer la lanterne
du parlement.

Question d'organisation
C'est qu'entre-temps, certaines dispositions

ont été prises déjà. Ainsi , le Conseil fédé-
ral décidait de créer une section d'acousti-
que au Laboratoire fédéral d'essai des ma-
tériaux. Ce service nouveau entrait en ac-
tivité le ler janvier 1961 et il est aujour-
d'hui surchargé. Il faudra l'agrandir pour
lui permettre d'assumer toutes ses tâches ,
en particulier l'expertise des types de ma-
chines utilisées dans l'industrie du bâtiment.

En revanche, le gouvernement renonce à
créer un office spécial pour la lutte contre
le bruit ou un poste de délégué. La divi-
sion de police est en mesure, pour le mo-
ment du moins, d'assurer la coordination
indispensable. Il n'y a pas lieu non plus
d'édicter une loi spéciale sur l'ensemble du
problème.

Le bruit sur la route
Pour les véhicules à moteurs, par exem-

ple, les bases juridiques sont contenues dans
la loi sur la circulation routière et ses or-
donnances d'exécution. Aussi, le département
de justice et police prépare-t-il une déci-
sion dont l'effet sera d'abaisser les « nor-
mes de bruit », c'est-à-dire de fixer plus bas
la limite au-dessus de laquelle le bruit du
moteur est considéré comme intolérable.
Ces normes sont calculées en décibels. Pour
les cyclomoteurs, on en resterait aux 70 dé-
cibels actuels, tandis que l'on réduirait la
norme de 75 à 73 décibels pour les moto-
cycles légers.

La réduction est plus sensible pour les
motocycles. Les normes varient actuellement,
selon la puissance du moteur entre 82 et
90 décibels. Elles seraient ramenées unifor-
mément à 80 décibels, de même que pour
les voitures automobiles légères. Pour les
voitures lourdes, les tracteurs, les machines
de travail, les véhicules agricoles, tous en-
gins avec moteurs diesel , on passerait de
90 à 85 décibels, qui est déjà la norme
admise actuellement pour ces mêmes véhi-
cules avec moteur à essence.

Les nouvelles normes ne seront toutefois
guère applicables avant le 1er janvier 1969,
car il faut modifier la construction de cer-
taines pièces du moteur, en particulier des
silencieux. Il faut donc que les fabricants
soient informés au moins dix-huit mois à
l'avance de l'abaissement des nonnes envi-
sagé.

Autres moyens de transport
Le rapport annonce également des pres-

criptions relatives aux véhicules ferroviaires
et aux téléphériques, afin de rendre l'ex-
ploitation aussi silencieuse que possible et
d'obliger les entreprises à mettre en œuvre
« tous les moyens d'insonorisation qui peu-
vent être raisonnablement exigés en l'état
actuel de la technique > .

Parmi les sources de bruits parti culière-

ment incommodants, on compte aujourd'hui
les avions. Le Conseil fédéral demandera
donc aux Chambres de reviser la loi sur
la navigation aérienne afin de garantir que
seuls seront mis en circulation les aéronefs
dont le bruit , lors de l'emploi, n'excède ni
la mesure de ce qui peut être évité en l'état
actuel de la technique, ni les limites fixées
par le Conseil fédéral.

Il faudra toutefois renoncer à déplacer
les aérodromes militaires dont la situation
est telle que la population du voisinage est
fortement incommodée (c'est le cas surtout
de Duebendorf), les frais seraient trop con-
sidérables. On doit se contenter donc de
doter ces terrains d'installations propres à
atténuer le bruit lors des essais.

Des expertises
pour les machines de construction

et les machines agricoles
Pour réduire le bruit que font les ma-

chines utilisées dans l'industrie du bâti-
ment , il faudrait en revanche un texte nou-
veau disposant que lesdites machines seront
soumises à une expertise qui pourrait être
confiée à la section d'acousti que du Labo-
ratoire fédéral d'essai des matériaux. Il in-
comberait alors aux cantons de faire les
contrôles sur les chantiers et d'appliquer
les mesures prévues par la loi fédérale.

Des dispositions analogues seraient appli-
cables aux bruits qui ont leur source dans
les machines agricoles auxquelles on assimi-
lerait les tondeuses à gazon munies d'un
moteur et utilisées par les particuliers. Mais
dans ce cas particulier , cantons et commu-
nes devraient d'abord intervenir et c'est
seulement s'ils ne parvenaient pas à résou-
dre ce problème qu 'il faudrait c s'interroger
sur la nécessité d'une loi fédérale concer-
nant l'expertise des types de tondeuses à ga-
zon en ce qui touche le bruit > .

Quant aux « bruits industriels », ils feront
l'objet de dispositions spéciales dans l'or-
donnance d'exécution de la loi sur le tra-
vail qui prescrira les mesures à prendre
pour protéger le personnel et les voisins
de l'entreprise.

Qui paie commande
Reste le bruit dans les maisons d'habi-

tation. La police des constructions ne re-
lève pas

^ 
de la Confédération , mais les au-

torités fédérales peuvent exercer une influen-
ce par le biais des subventions accordées
pour encourager la construction de loge-
ment. Le gouvernement central se propose
donc d'introduire dans l'ordonnance d'exé-
cution de la loi récemment mise en vigueur
une disposition selon laquelle seuls pourront
être subventionnés à l'avenir les logements
suffisamment protégés contre le bruit .

Enfin , le rapport gouvernemental signale
les possibilités qu'offrent les accords inter-
nationaux à l'élaboration desquels participe
notre _ pays , comme aussi la nécessité de
favoriser la recherche technique qui doit
permettre d'éliminer certaines sources de
bruit ou du moins de mettre au point des
dispositifs qui rendent le bruit supportable.

Ainsi, au terme de son mémoire et pour
résumer, le Conseil fédéral annonce le dé-pôt des proj ets suivants :

Des dispositions modifiant et complétant
la loi sur la navigation aérienne , une loi

fédérale instituant l'expertise des types des
machines de construction , une autre relative
aux types des machines agricoles.

Les frais de ces expertises seraient à la
charge des fabricants et des importateurs.
Les seules contributions fédérales envisagées
iraient, si le besoin s'en fait sentir, à des
recherches entreprises en vue de réduire le
bruit.

Dans ses conclusions, le Conseil fédéral
adresse un appel au peuple suisse tout en-
tier pour qu'il contribue à la lutte contre
le bruit , car il s'agit là d'une tâche qui
incombe à chaque citoyen, à chaque indi-
vidu autant , sinon plus qu'aux pouvoirs pu-
blics.

G. P.

Sor î©us les tons, i'h©ri©getrie
suisse expose ses dernières
créations à la Foire de Bâle

Image d'une industrie qui veut garder sa suprématie

Le record des exposants a été battu

BALE (A TS) .  — Le pavillon de l'horlogerie est chaque année l' un
des grands p ôles d' attraction des visiteurs de la Foire suisse d'échantillons
de Bâle. Ce pavillon représente la seule exposition nationale annuelle
de la production horlog ère de notre pags.

Cette année , qui marque le jub ilé
de la Foire , le pavillon peut annoncer
un record : celui des participants. En
e f f e t , 184 fabricants d'horlogerie et
joaillerie , p lus 51 exposants des bran-
ches annexes, se sont inscrits.

Un pavillon remarquable
par ses nouveautés

Plus de 25 ,000 montres sont présen-
tées aux visiteurs et acheteurs du
monde entier. L'an dernier , ceux-ci
vinrent d' une centaine de pays.

Les nouveautés y sont nombreuses
et parmi elles la montre-bracelet à
haute fréquence dont la presse a
signalé les caractéristiques la se-
maine dernière , et qu 'une fabr i que
de la Chaux-de-Fonds a pu lancei
après deux ans de recherches.

L'intensité de la vie moderne, l' em-
p loi minuté du temps et les conti-
nuels problèmes de parcage ont remis
en vogue la montre-réveil que les
ingénieurs Suisses sont parvenus en-
core à doter d' un dispositif-calen-
drier. Quant aux autres monlres au-
tomatiques elles sont presque toutes
munies du dispositif-calendrier .

Les dames pourront admirer de
sp lendides montres ornées de p ier-
res.

Succès des montres automatiques
ultra plates : en tête une réalisation
digne d'être signalée : un mouvement
dont la hauteur ne dépasse pas
2,5 mm et d' autres ne dé passant pas

4 mm, dispositif-calendrier compris.
Beaucoup de montres à « heure uni-

verselle » également , ce qui intéresse-
ra p lus particulièrement les grands
voyageurs et leur évitera de savants
calculs.

On revient à l'époque 19ÛÛ
z La belle époque » du tournant du

siècle revient à la mode , dans l'hor-
logerie également. Le s ty le horloger
est soumis de p lus en p lus aux im-
p érat i fs  de la mode. La « ligna
douce », qui caractérisait l'an dernier
bien des modèles, prend de p lus en
p lus. Le cadran ovale revient à la
mode. On utilise aussi les ch i f f res
romains et arabes. La fanta isie, elle ,
insp ire quantité de nouveaux modè-
les de montres-pendenti fs , de mon-
tres-bagues , de montres-broches, de
montres-briquets ) et montres-porte-
clés.

Bre f ,  la mode horlog ère évolue ra-
p idement parallèlement à l'évolution
technique. Et une fo i s  de p lus, la
Foire de Bâle prouve que l'horlogerie
suisse entend maintenir sa ^ supréma-
tie sur le marché mondial.

Atterrissage
mouvementé
dun avion
de Swissair

A HONG-KONG

ZURICH (UPI). — La direction de
Swissair , à Zurich , a confirmé lundi matin
les informations en provenance de Hong-
kong, d'après lesquelles un Convair « Co-
ronado » de la ligne Zurich - Extrême-
Orient a dû faire une escale prolongée sa-
medi : à l'aéroport de Hong-kong à la suite
de l'éclatement de deux pneus. L'avion , qui
avait 55 personnes à son bord , dut se po-
ser à Kaitak par mauvais temps. Au cours
de la délicate manœuvre , deux des pneus
fortement mis à l'épreuve lors du freinage ,
éclatèrent. Comme le dépôt de Swissair à
Hong-kong ne disposait que d'un seul pneu
de rechange , il fallut en faire venir un de
l'aéroport de Manille, ce qui contraignit
l'appareil à une escale prolongée à Hong-
kong. Les passagers et les membres de l'équi-
page durent passer la nuit dans cette ville
et l'avion put repartir dimanche matin , à
destination de Tokio.

En première mondiale,
GREINER ELECTRONIC présente le

qui révolutionne l'horlogerie.

En 1952 GREINER ELECTRONIC lan-
çait sur le marché la SUPER SPIRO-
MATIC. Cette machine permettant auto-
matiquement l'étalonnage en fréquence
du balancier-spiral ouvre l'ère de l'au-
tomation dans le domaine du réglage.
Sa rapide dif fusion a permis l'augmen-
tation générale de la précision des
• comptages » et la diminut ion sensible
du prix de revient de cette opération.

10 ans plus tard, la mise au point de
l'AD.IUSTOMATIC permet Tautomation
d'une autre opération importante : la
retouche de raquette.

Aujourd'hui , nouvelle étape, le BA-
LANCE-O-MATIC révolutionne la mise
d'équilibre du balancier . Pour là pre-
mière fois , cette opération essentielle
dont va dépendre la marche de la mon-
tre dans les positions peu t être exécu-
tée automatiquement.

Véritable calculatrice appliquant les
dernières découvertes de l'électronique,
le cerveau de cette machine mesure dy-
namiquement la grandeur et la posi-
tion du balourd d'un balancier . Il
transmet ensuite les ordres à la tête
de fraisage qui en une seule opération
corrige le défaut.

En plus, il est présenté cette année
rOMEGAMETIU C qui a été développ é
dans les laboratoires de recherches de
OMEGA à Bienne et qui sera fabriqué
et vendu par GREINER ELECTRONIC.
Ce procédé nouveau permet le réglage
des montres au point d'attache par
classement automatique des balanciers
en fonction de leur moment d'inertie
et accouplement avec des spiraux eux-
mêmes classés en fonction de leur mo-
ment élastique.

Ce sera là une sensation également di-
gne d'être vue.

D'autre part , selon son habitude , GREI-
NER ELECTRONIC présente comme
chaque année d'autres nouveautés qui
sont :

L'ELECTROMETER GREINER, instru-
ment de mesure électronique de haute
précision , permettant toutes les mesu-
res électriques qui se présentent à
l'atelier de rhabillage . D'une simplicité
d'emploi exemplaire, son éventail de
possibilités est très étendu.

LE MAGNOTES T, appareil électronique
pour déterminer le magnétisme. MA-
GNOTEST, appareil do nouvelle con-
ception , permet de savoir par simple
application et immédiatement si des
montres, fournitures ou outils sont ma-
gnétiques et à quel degré. Cet appareil
est donc indispensable pour le contrôle
ou la réparation des montres .

La direction et les équipes de recher-
ches de GREINER ELECTRONIC sont
particulièrement fiers de présenter ces
nouvelles réalisations à l'industrie hor-
logère, conscients d'apporter une fois
encore une contribution importante à
la rationalisation et à l'amélioration de
la qualité.

ilLLÈTIN BOUKSI CHNIM
ZURICH

(COURS DE CLOTURE)

OBLIGATIONS 15 avril 18 avril
31/.»/. Fédéral 1945, déc 99.75 d «
S'/.'/o Fédéral 1945, avr . 99,90 d g
3 "/û Fédéral 1949 . . . 93.50 d S
2 '/• '/. Féd. 1954, mars 92.75 _
3 '/. Fédéral 1955, juin 92.10 _
3 % CFF 1938 99.— d

ACTIONS
Union Bques Suisses . 2770.—
Société Bque Suisse . 2060.—
Crédit Suisse 2415.—
Bque Pop . Suisse . . . 1445.—
Bally 1390.—
Electro Watt 1515.—
Indelec 1020.—
Interhandel 4005.—
Motor Colombus . . . 1155.—
Italo-Suisse 230.— d
Réassurances Zurich . 1805.—
Winterthour Accid. . . 718.—
Zurich Assurances . . 4070.—
Aluminium Suisse . . 5490.—
Brown Boveri 1820.—
Saurer 1325.—
Fischer 1345.—
Lonza 1010.—
Nestlé porteur . . . .  2660.—
Nestlé nom 1748.—
Sulzer 3060.— a
Ourslna 4375.— g
Aluminium Montréal . 173.— g
American Tel & Tel . 249 V» ~
Canadlan Pacific ... 239 V.
Chesapeake & Ohlo . 354.—
Du Pont de Nemours 880.—
Eastman Kodak . . . .  564.—
Ford Motor 217 V.
General Electric . . . 477.—
General Motors . . . .  398.—
International Nickel . 426.—
Kennecott 583.—
Montgomery Ward . . 154 '/«
Std OU New-Jersey . 337.—
Union Carbide . . . .  275.— d
a. States Steel . . . .  207 '/•
Italo-Argentlna . . . .  20 V.
Philips 144 .—
Royal Dutch Cy . . . 179 '/¦
Sodec 132 V.
A. E. G 495.—
Farbenfabr. Bayer AG 369.—
Farbw. Hoechst AG . 486.—
Siemens 531.—

BALE
ACTIONS

Ciba, nom. . . . . . . .  5975.— 5950.—
Sandoz 5900.— 5900.—
Gelgy nom 3060.— d 3075.—
Hoff. -La Roche (bj) .85000.— 84900.—

LAUSANNE
ACTIONS

B. C. Vaudoise . . . .  1040.— d 1050.—
Crédit Fonc. Vaudois . 820.— d 820.—
Rom. d'Electricité . . 440.— 440.—
Ateliers constr. Vevey 640.— 640.— d
La Suisse-Vie 3060.— 3025.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 114 t/« 115, 
Bque Paris Pays-Bas . 202.— 200" 
Charmilles (At . des) . 925.— 225 —Physique porteur . . . 555.— 555 —Sécheron porteur . . . 375.— 370 —
s- K - P 260 '/ -- 259.— c

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchàteloise

Bourse de Neuchâtel
Actions 15 avril 18 avril

Banque Nationale 570.— d 570.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 660.— d 660.— d
La Neuchàteloise as.g. 1025.— d 1025.— d
Appareillage Gardy 220.— d 215.— d
Câbl. élect. Cortaillod 9100.— d 9050.— d
Câbl. et tréf. Cossonay 3150.— d 3100.— d
Chaux et clm. Suis. r. 410.— d 410.— d
Ed. Dubled & Cie S.A. 1550.— d 1550.— d
Ciment Portland 3800.— d 3800.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 1225.— d 1225.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 8400.— d 8400.— d
Tramways Neuchâtel 520.— o 520.— o
Sté navigation lacs
Ntel-Mora t, prtv. 65,— d 65.— d

Obligations
Etat Neuchât. 2'/i 1932 94.75 d 94.75 d
Etat Neuchât. 3'/i 1945 97.50 d 97.50 d
Etat Neuchât. 3V« 1949 97.50 d 87.50 d
Com. Neuch. 31/. 1947 94.50 d 94.50 d
Com. Neuch. 3% 1951 89.— d  89.— d
Chx-de-Fds 3V> 1946 — —.—
Le Locle 3Vi 1947 94.25 d 94.25 d
Fore m Chat. 3'/ ( 1951 95.50 95.50 d
Elec. Neuch. 3"/. 1951 89.50 d 89.50 d
Tram Neuch. 3'/= 1946 94.— d 94.— d
Paillard S.A. 3V- 1960 90.— d 90.— d
Suchard Hold 3V. 1953 96.50 d 96.50 d
Tabacs N.-Ser. 4°/« 1962 91.— d 91.— d
Taux d'escompte Banque nationale 2 '/1 '/•

Cours des billets tic banque
étrangers

du 18 avril 1966
Achat Vac-te

Frt-ice 87.25 89.75
Italie —.68 "h —.70 ¦*¦
Allemagne 107.— 109.—
Espagne 7.05 7.35
U. S. A 4.30 '!• 4.35 '/>
Angleterre 12.— 12.26
Belgique 8.40 8.65
Hollande 118.50 121.—
Autriche 16.65 16.95

Marché libre de l'or
Pièces suisses 44.50 47.—
Pièces françaises . . . 39.50 42.—
Pièces anglaises . . . .  41.50 44.—
Pièces américaines . . 182.— 188.—
Lingots 4880.— 4930.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale NeuchateiGloe

Nidwald: beaucoup de mystère
sur les motifs de l'expulsion

frappant un étranger

j Syg SSE A iJ M A N lQU E |

STANS (ATS). — Un journ al lucernois
avait publié clans son numéro du 12 avril
un article ayant pour titre • Un cas Fen-
tener dans le Nidwakl?» . La direction de
la police de Nidwakl tient à préciser ce
qui suit à ce sujet :

© Avec l'assentiment de la police fédé-
rale des étrangers, la police des étrangers
de Nidwald a délivré un permis de séjour
provisoire pour la période du ler juillet au
31 décembre 1965 à un étranger — pour
lui et sa famille ¦—¦ dont la demande n'avait
pas encore pu être traitée de manière con-
cluante à l'époque.

O Après qu'une enquête eut établi que
les conditions pour un permis de séjour
définitif ne pouvaient être considérées com-
me remplies, ce permis, d'entente avec les
autorités cantonales, a été refusé par la po-
lice des étrangers par décision du ler dé-
cembre 1965.

© L'étranger en question adressa un re-
cours contre cette décision auprès du dé-
partement fédéral de justice et police, re-
cours qui a été rejeté en date du 14 avril
1966. En conséquence, l'étranger intéressé
doit quitter la Suisse avec sa famUle. Par
discrétion, rien n'a été divulgué sur les mo-
tifs de cette décision.

Condamnation
d'un escroc

à Zurich
ZURICH (ATS). — La première cour

pénale du tribunal cantonal zuricois a con-
damné à deux ans de prison , moins 466
jours de préventive , le gérant et principal
actionnaire de la firme « Automatic S. A. »,
qui s'occupe notamment de la représenta-
tion et distribution des automates pour ci-
garettes , boissons et « softice » . Cet homme
d'affaires âgé de 44 ans a été reconnu
coupablo d'escroqueries pour un montant de
311,000 francs, de tentatives répétées d'es-
croqueries pour 68,000 francs et de détour-
nements pour 7000 fr. Il était égalemnet
accusé de falsification de documents et de
faux témoignage et d'incitation à faux té-
moignage. L' « Automatic S. A. » tomba en
faillite en 1963. Le découvert était d'environ
900,000 francs. L'inculpé qui connaissait la
situation précaire de son entreprise chercha
à combler les déficits au moyen de mani-
pulations financières. 11 parvint à obtenir
des crédits auprès de sociétés de finance-
ment en présentant de faux contrats et des
bons fictifs de livraison.

Témoignages
Les deux émissions de dimanche soir (TV romande), LE TESTAMENT ,de Danielle Hunubelle et C. Deflandre et SYLVIE du Canadien Kaczender se

proposaient d'apporter des témoignages sur certaines réalités humaines, non
par des documents bruts, mais sous une fo rme  plu s on moins élaborée.

LE TES TAMENT , c'est — jouée p ar des gens de l'Auvergne , des non-
professionnels  — une histoire, d'héritage opposant un f rère  paysan à sa
sa-nr , f e m m e  d' un gros commerçant SYLVIE raconte une journée d' une
jeune  f i l l e  de 18 ans qid avoue aux siens et à son ami qu 'elle est enceinte.

SYLVIE
« 24 heures de la vie d' une jeune f i l l e  _> n-ous dit Z' « hôtesse » de service

pour toute introduction. Et une fo i s  de p lus, cette présentation désinvolte
— donf V* hôtesse » n'est pas responsable — crée des malentendus. Nous
attendions une sorte de témoignage linéaire, reconstitué par la mise en
scène cinématographique, qui s'inscrirait dans le temps, simp lement, comme
la description d' une journée. Mais ta journée « inventée. » par le cinéaste
se voulait mentale , psychologi que , ref le t  des pensées du personnage. Et cela
donna quel que chose d'incroyablement 1 tarasbiscoté ».

LE TESTAMENT
Si SYLVIE est un échec , LE TESTAMENT est une réussite , mais pas

totale . Des gens jouent une « histoire » qui pourrait être la leur , qui est
peut-être la leur ; il y a un scénario , une intrigue linéaire. Des f a i t s , sur-
tout : le testament ; la mort de l'ancêtre ; la f i l l e  qui subtilise le testament ;
l'héritage que l' on partage en se disputant , l' enterrement éi pein e terminé ;
l' or que chacun tente de soustraire au bien commun p our en pro f i t e r . El
puis , pour accentuer le côté fiction , l'histoire se termine en vaudeville , le
commerçant partant f i l er  le par fa i t  amour avec une « danseuse » et les héri-
tiers étant ainsi f rus t rés  de leur or.

Des Auvergnats , donc , jouent cette histoire. Mais Danielle Hunubelle
introduit dans son scénario des interviews d' autres personnes qui sont
consultées sur les fa i t s  contés par les personnages qui « jouent  ». On est
ainsi constamment condui t de la f i c t ion  (par t i e l l e )  à la réalité des com-
mentaires. Cette formule  est f o r t  intéressante , qui donne une grande vérité
à l' ensemble. Tou te fo i s , les personn ages qui « jouent  » disent mal , donnent
trop l 'impression de t jouer *, précisé ment : et cela , par instants , sonne
f a u x , comme un rôle mal appris .

Frcddy LANDRY

Deux chauffeurs avaient

=i=T.i$S8N^ ĵli

On avait commencé par voler le père...

¥©u§ les quatre ont été arrêtés
LUGANO (ATS). — La police de

Luga.no vient de donner les détails
de la fuite roeambolesque de deux
mineurs, l'un de 15 ans et demi, l'autre
de près de 18 ans. Le premier, profi-
tant dm fait que son père l'avait chargé
de quelques opérations en banque, sur-
prit la bonne foi d'un caissier et se
fit remettre la somme de 47,000 fran cs,
moye.nma,nt deux chèques volés au père.
Il vida ensuite la caisse de la famille
de tout son argent et des bijoux_ et
disposant ainsi d'une somme d'environ
100,000 francs, commença à mettre en
exécution un plan conçu avec son ami :
le tour du monde.

;COUP DE THÉÂTRE
Jeudi soir ' la policé était avisée de

la disparition des deux garnements.
Vendredi , le père était alerté par télé-
phone : son fils avait donné rendez-
vous samedi à un chauffeur de taxi
connu par la famille, à Linate — un
des aérodromes de Milan. La police,
immédiatement avisée, conseilla aux fa-
milles d'intervenir directement auprès
des deux jeunes gens, pour éviter une

arrestation en territoire étranger. Les
cliO'Ses se passèrent effectivement ainsi :
le chauffeur de taxi se présenta à
Linate , en compagnie d'une troisième
personne et ramena les deux garne-
ments à Lugano, où ils furent déférés
devant le- juge des mineurs. C'est alors
cpi'un coup de théâtre se produisit . On
a en ef fe t  appris que le projet de
fuite avait été mis au point par le
chauffeur même de la famille —¦ Vla-
dimir Costa, un Allemand, de Bregan-
zona — ainsi que par un second chauf-
feur, Federico Oliva di Carabbia.

DIRECTION LE CAIRE
Le premier s'était occupé des faux

documents et des billets d'avion poul-
ie Caire. Pour cela il s'était fait re-
mettre une somme de 45,000 francs,
don t 21,000 étaient encore en sa pos-
session. Le second chauffenr, en re-
vanche , n'avait , plus que 1000 francs
sur lui. U avait utilisé le reste pour
payer de vieilles dettes et pour s'ache-
ter une voiture. Les deux compères
ont été écroués. L'enquête n'est pas
encore terminée.

Pour succéder à Me Travelle tti, démiss ionnaire

IVALA i Sï

(c) Me Adolphe Travellett vient de dé-
poser son mandat de conseiller national
auprès du Conseil d'Etat valaisan , ces
charges politiques devenant de plus en
plus difficile à remplir, à la suite de
sa récente nomination en qualité de di-
recteur de la Banque cantonale du Valais.
Me Travelletti faisait partie du Conseil
national depuis 1964. On se souvient qu 'il
avait pris alors la place de Me Paul de
Courten , de Monthey, qui lui, appartenait
au Conseil national depuis 1947.

A la suite ùe cette démission, la ques-
tion se posait si Me de Courten allait
accepter de retourner à Berne. Interrogé
à ce sujet , voici ce qu 'il nous a répondu :

«Me Travelletti était aux Chambres
fédérales un représentant de qualité au-
quel je rends hommage. J'accepte de re-
tourner à Berne parce que le Bas-Valais
est une minorité qui a toujours dû se
défendre pour occuper la place qui lui
revenait . L'application de la justice dis-
tributive est une garantie de concorde et
un postulat du parti auquel j'ai l'honneur
d'appartenir. Le Bas-Valais à lui seul
représente un nombre de citoyens qui lui

fissure une place â Berne et grâce à son
appui j'étais sorti en tête de liste de
Martigny à Saint-Gingolph. C'est dire
qu 'à lui seul le Bas-Valais peut défendre
avec succès la position à laquelle il a
droit .

J'accepte aussi en mémoire de l'inou-
bliable ami que fut M. Vouilloz , président
du parti , dont les Insistances m'avaient
fait accepter ma dernière candidature. »

Une villa cambriolée
a ioeribey

(c) Des cambrioleurs ont pénétré de nuit
par effraction dans la villa des Ifs à
Monthey où se trouvent au premier étage,
le service médico-pédagogique et au second
les bureaux du service social. Les deux
étages ont été mis en désordre et plu-
sieurs centaines de francs ont été em-
portés. La police enquête.



La € Caravelle» avait un p assager de trop ...

PARIS (AP). ¦— Le cadavre d'un passager clandestin mort de froid et d'as-
phyxie a fait le trajet aller et retour Paris - Moscou dans le logement du train
d'atterrissage d'une « Caravelle > et a sans doute fait également la veille le voyage
Paris - Barcelone et retour.

Son corps a été découvert dans la nuit
de dimanche à lundi , à l'aéroport d'Orly,
par les mécaniciens chargés des vérifica-
tions des organes principaux de l'appareil.
Le cadavre était pétrifié.

DE TYPE ESPAGNOL
La victime est un homme de type espa-

gnol , mesurant 1 m 58 et âgé de 25 ans
environ . Il ne portait sur lui aucune pièce
d'identité et était vêtu d'un pantalon bleu
usagé et d'une chemise blanche d'origine
espagnole. Il était déchaussé et s'était mis
dans les oreilles des morceaux de son mou-
choir.

Qui est-il et où a-t-il pris place dans
cette inconfortable cachette pour son voyage
clandestin ? C'est ce que la gendarmerie
de l'air s'efforce d'établir. On cmt tout
d'abord qu 'il s'agissai t d'un voyageur clan-
destin qui avait tenté de rallier la France
depuis Moscou ou Varsovie.

VIA VARSOVIE
La « Caravelle » revenait en effet

d'URSS via la Pologne, lorsque la macabre
découverte a eu lieu. Mais le type de l'hom-
me et la marque des vêtements qu 'il por-
tait indiquant soit qu 'il s'agissait d'un Espa-
gnol , ou d'une personne étant allée en Es-
pagne , il est probable que son corps était
déjà dans l'appareil lorsque celui-ci est par-
ti pour Moscou samedi. Dans la même
journée , la même « Caravelle » , par le jeu
des rotations , avait fait l'aller-retour Paris -
Barcelone.

S'agit-il d'un Espagnol qui a voulu rega-
gner son pays par ce moyen , depuis Paris ,
ou qui a voulu gagner Paris clandestine-
ment depuis Barcelone ?

UNE MORT CERTAINE
La cachette qu 'il avait choisie le vouait

à une mort certaine. Le logement du train

d'atterrissage n'est pas climatisé, en effet, et
lorsque l'avion vole à 10,000 mètres d'alti-
tude, la température y descend jusqu 'à
moins cinquante degrés.

De plus , sans masque à oxygène , faute
de pressurisation , un séjour à haute alti-
tude entraîne l'asphyxie. Enfin , ce logement
est exigu et la rentrée du tra in d'atterrissage ,
après le décollage , a pu , aussi , provoquer
la mort.

Il est découvert mort asphyxié
dans le logement du train

d'atterrissage du «Paris-Moscou »

Paris et Bonn seraient d'accord :
le maintien des forces françaises

en Allemagne est nécessaire

Les entretiens Couve de Murvill e-Schroeder

BONN (AP). — M. Maurice Couve de Murville, ministre français des
affaires étrangères, s'est entretenu hier avec son collègue ouest-allemand ,
M. Gerhard Schroeder , principalement au sujet du statut futur des forces
françaises en Allemagne, après leur retrait du commandement de l'OTAN.

Les Allemands, qui avaient eu le
temps, au cours (lu week-end , de se
concerter avec leurs alliés américains
et britanniques , ont exposé à M. Couve
de Murville la uositlon alliée. Celle-ci
préconise, pour l'essentiel, que les deux
divisions françaises (en principe TZ .OW)

hommes) stationnées en Allemagne, y
restent dans la mesure du po .s.-ible mais
qu'elles coopèrent étroitement avec le"
autres alliés, de façon à pouvoir ag ir
de concert en cas d'agression.

Les modalités de cette coopération
en temps de paix constituent l'un des
problèmes ( délicats à régler . Un autre
est posé par le fondement juridique
qu 'il convient de donner au maintien
des troupes françaises en Allemagne
après leur retrait du commandement al-
lié. On sait que les Allemands n'enten-
dent pas que le statut des troupes
françaises ressemble à un s tatut  d'occu-
pation.

En pratique
Entre autres éclaircissements sur la

position française , M. Schroeder a
sans doute cherché à savoir comment
la France entendait être liée pratique-
ment par l'Alliance at lant i que en cas
de péril. Le ministre allemand aura
notamment demandé des exp licat ions
sur la déclaration du général de
Gaulle selon laquelle Paris demeurai t
prêt à combattre aux côtés de ses al-
liés en cas « d'agression non provo-
quée ».

Accord
De source bien Informée, on appre-

nait hier que Français et Allemands
s'étaient trouvés d'accord sur la néces-
sité du maintien des forces françaises
en Allemagne, mais qu 'il faudrait en-
core discuter pour convenir de leur mis-
sion et de leur statut .

Le nouveau président irakien
promet Fauîonomie aux Kurdes

Tant de fois déjà dans le passé...

LE CAIRE (ATS - Rcutcr). — L'agence d'information du Moyen-Orient annonce
que M. Abdul Rahman Aref , président de l'Irak, a déclaré dans une interview que les
Kurdes jouiraient de l'autonomie.

Depuis des années , les autorités irakien-
nes luttent en vain contre la rébellion obsti-
née des Kurdes, dans leurs forteresses mon-
tagneuses. Près d'un million , sur les cinq
millions de Kurdes , vivent en Irak.

Pendan t des siècles, ce peuple semi-no-
made a résisté à l' assimilation par les Ara-
bes, les Turcs , les Russes et les Perses, mais
n'a jamais pu obtenir son indépendance.

Il y a eu de nombreuses révoltes, depuis
que le traité de Lausanne , en 1923, a divisé
le territoire du Kurdistan entre l'Irak , la
Turquie et l'Iran.

En janvier de cette année , M. Abdul Rah-
man Al Bazzaz , premier ministre d'Irak ,
avait lancé un appel à la coopération des

Kurdes et promis qu'on leur accorderait
de larges pouvoirs administ ratifs sanitaires
et éducatifs , sous le système proposé de
décentralisation.

LE LAMPISTE
Ajoutons pour conclure que, d'après cer-

taines informations, les premiers résultats
de l'enquête sur l'accident d'hélicoptère qui
a coûté la vie au président Aref indiquenl
que le pilote est responsable de la catas-
trophe.

Selon Radio-Bagdad , le pilote Mahomcd
Nouri aurait été pris de panique lorsque
l'hélicoptère fut enveloppé dans la tornade
de sable.

La coalition gouvernementale
de Bonn m ferme pas la porte

à des entretiens avec Pankov

Sous bénéfice de l'accord des «4 grands »

BONN (ATS - DPA). — Les partenaires chrétiens-démocrates, chrétiens-sociaux et li-
béraux au sein de la coalition gouvernementale à Bonn ont renouvelé lundi leur entente
nu sujet des principes d'une politique commune de l'Allemagne, telle qu'elle est contenue
dans la déclaration gouvernementale du chancelier Erhard du 10 novembre dernier.

M. Erhard y déclarait que tout devait
être fait pour renforcer la collaboration in-
térieure entre les deux parties de l'Alle-
magne.

Le chef du gouvernement allemand qui ,
à l'époque, souligna avec énergie que seule
la République fédérale était habilitée à re-
présenter le pays, affirmait en outre que son
gouvernement ne pouvait reconnaître un ré-
gime qui donne des ordres de fusillade, pro-
nonce des peines capitales et prend des me-
sures pour l'érection de murs.

Lundi , sous la présidence de M. Erhard ,
les partenaires de la coalition soulignent
dans un communiqué commun que les dé-
clarations du vice-chancelier Mende sur
d'éventuelles négociations entre les deux par-
ties de l'Allemagne qui pourraient être de-
mandées par les quatre puissances sont
conformes en principe à la politique com-
mune de la coalition.

L'antagonisme Mende-Strauss
M. Mende avait déclaré récemment qu 'un

jour , une situation pourrait surgir , dans ce
sens, et que le gouvernement fédéral alle-
mand pourrait être amené, à la demande
des quatre alliés , à engager des pourparlers
avec le gouvernement de Berlin-Est voire
être obli gé de négocier.

A la suite de ces déclarations , M. Mende

fut l'objet de vives attaques de la part de
M. Strauss, président du parti chrétien-so-
cial.

Le communiqué commun rappelle que le
but final de la politi que allemande commu-
ne demeure le rétablissement d'un Etat alle-
mand unifié dans la liberté.
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Une première plaque de neige mouillée

s'est détachée vers 15 heures, obstruant
la route. Une deuxième coulée de neige
est survenue peu après, mais moins im-
portante, alors que des chasse-neige
étaient occupés à déblayer la route.

Celle-ci ne représente actuellement
qu 'une étroite tranchée au fond de murs
de neige de plusieurs mètres de hauteur.
Une troisième grande avalanche s'est pro-
duite vers 17 h 30, un peu plus au nord
des deux- premières, recouvrant la route
sur environ 80 mètres et ensevelissant
deux automobiles.

Tandis que deux des occupants purent
être sauvés et qu 'un troisième se déga-
gea par ses propres moyens, trois autres
personnes, furent tuées, ainsi que nous
l'avons dit plus haut.

Secours retardés
A la suite de la rupture des câbles dn

téléphone, entre le chantier de Sant?-
Maria et Disentis, ce n'est qu 'à 18 h- 25
qu'il fut possible de porter secours aux
victimes.

Avant 19 heures, un chien d'avalanche
localisa les corps des deux Italiens nui
étaient enfouis sous une couche de nei?»
de 3 mètres d'épaisseur. La masse de neige
avait littéralemment écrasé leur voiture et
ce n'est qu'après de grands efforts cren
les corps purent être extraits de l'intéris-""
du véhicule, duquel ils n'avaient pu
s'échapper.

Comme les nombreux touristes se tro"-
vant sur les lieux de l'accident émirer *
l'hynothèse que d'autres voitures pouv?ier^
se trouver encore sous la. neîire . on mit
en action plusieurs autre': chiens d'ava -
lanche. Cependant , les recherches n 'a bou-
tirent pas.

Des disparus I
La police procéda à des contrôles et in-

terrogea des téomins pour s'assurer que

personne ne manquait à l'appel. A une
heure hier matin , les recherches étaient
interrompues : aucune disparition n'étant
annoncée.

A 30 h 30 dimanche, les colonnes de
voitures qui avaient entretemps grossi ,
furent autorisées à reprendre la route.
Comme le haut du c,ol a été entièrement
coupée par l'avalanche, toutes les voi-
tures montant sur le versant tessinois
durent rebrousser chemin.

La disparition éventuelle de personnes
peut être signalée au poste (3e police
(le Disentis, téléphone (08(1) 7'SI SB.

Pas prévisible . .'.',.
Dans une première prise de position re-

lative aux aspects touchant la sécurité
et les responsabilités de l'accident d'ava-
lanche du Lukmanier, on déclarait lundi ,
de source officielle compétente, à Coire .que pas plus la troisième et principale

avalanche que les deux premières n 'étaient
prévisibles.

On souligne, en outre, que les routes
de montagne sont beaucoup plus exposées
à des dangers et à des impondérables que
les routes de plaine : s'il fallait garantir
une sécurité absolue lors de la traversée
des cols al pestres, ceux-ci ne pourraient
être ouverts à la circulation que quelques
jours , en particulier durant la saison
actuelle.

On souligne de même source, que selon
l'estimation des offices compétents, un
risque d'avalanche n'était pas prévisible
dimanche, sur la route du Lukmanier. Cela
est confirmé par le bulletin des avalan-
ches du Weissfluhjoch.

En outre, le responsable des ponts et
chaussée, à Disentis, avait , comme chaque
.jour , mesuré deux fois la température .
;>fin de prendre les mesures de précautions
indispensables en cas de danger .

De délicates négociations
vont s'ouvrir à Londres
sur l'avenir de Gibraltar

Un des derniers fleurons de la couronne

LONDRES (ATS).  — Des conversa-
tions s'ouvriront le 18 mai à Lon-
dres, entre les gouvernements espa-
gnol et b r i t ann i que , sur l'avenir de
Gibraltar. Comme depuis des années
on a toujours insisté à Londres sur
le fai t  que Gibraltar  est britanni-
que et qu 'il n'v a pas lieu de négo-
cier sur ce point , l'actuelle disposition
britannique à avoir des conversations
constitue un changement d'attitude
et une concession à l'égard de l'Espa-
gne.

Lorsque , le '.-8 février , M. Stewart,
ministre des affaires étrangères, an-
nonça à la Chambre des communes
que le gouvernement était prêt à
avoir des conversations, cela provo-
qua les réactions immédiates tant
dans la colonie de Gibraltar qu 'ci.
Grande-Bretagne.

Le gouvernement  de la colonie , de
quelque '..5,0011 habi tant s , qui se gou-
verne elle-même, se déclara fort in-
quiet et une délégation de femmes
de Gibraltar v in t  à Londres , pour
présenter à la reine une pétition cou-
tre toute ren onciat ion à la souverai-
neté b r i t ann iqu e  sur Gibraltar, au
profit  de l'Espagne.

Dans les mil ieux proches du gou>
vernement , nn prépare l'op inion pu-
bli que à une  modification de l'actuel

statut de Gibraltar  en faisant  ressor-
tir l'absence totale de valeur straté-
gique du rocher.

Dans les milieux gouvernementaux ,
on envisage une sorte de co-souve-
raineté, sur le modèle d'Andorre ,
avec un gouvernement autonome pour
Gibraltar et une participation com-
mune hispano-britannique à l'essor
économique , politique et culturel du
rocher tant disputé.

Wilson: appel à F Afrique du Sud
pour périi: Febcès rhodésien

Une initiative du Premier britannique

Mais menace voilée à M. Wervoerd au cas où...
LONDRES (ATS-AFP). — Ni menaces

ni uilitima tu m : c'est une demande de
coopération en vue de résoudre pacifi-
quement la crise rhodésie.nne dans li'n-
térêt bien compris de la Gramde-Bre-
tagne et de l'Afri que du Sud que
contiendrai t  le message que le premier
minis t re  b r i t ann ique , M. "Wilson , a char-
gé son ambassadeur  à Pretoria , de
fa i re  p a r v e n i r  au chef du gouvernement
sud-afr icain , M. Verwoerd , estime-t-on
dans les mi l ieux généralement bien
informés.

En fa i san t  appel aux « bons offices »
de M. Verwoerd , seul en mesure de
convaincre M. Ian Smith d'adop ter une
a t t i t u d e  plus  « raisonnable », M. Wil-
son ne soulèvera qu ' ind i rec tement  les
conséquences dangereuses pour l'Afri-
que du Sud , comme pour la Grande-
Bretagne, d' une  extens ion de la crise

rhodésienne à l'ensembl e de l'Afrique
australe.

La Grande-Bretagne , dira l'ambassa-
deur, désire éviter d'être mise dans la
situation d'appuyer à l'ONU des sanc-
tions « obligatoires » dirigées contre
l'Afrique du Sud ou d'être obligée de
devancer une in i t ia t ive  africaine au
conseil de sécurité en y recourant
elle-même, une fois de plus , la première.

Londres , ajoutera l'ambassadeur, a
dûmen t apprécié le geste des autorités
sud-africaines de refuser au pétrolier
grec « Maniueila » l'autorisation de dé-
charger à Durba n le carburant destiné
à la Rhodésie. Il s'agit maintenant de
l'aire en sorte que les envois sud-
africains de produits pétroliers raffinés
soient réduits graduellement, sans qu'au-
cune prise de position publ ique , à
Pretoria , soit nécessaire .

La Cour suprême du Chili
désigne un magistrat

muni des pleins pouvoirs

L'AFFAIRE DE LÀ COLONIE ALLEMANDE DIGNIDAD >

SANTIAGO-DU-CHILI (ATS - AFP). — L'affaire de la colonie allemande
« Dignidad » a connu hier un nouveau développement : la cour suprême a décidé
de désigner un haut magistrat instructeur, muni des pleins pouvoirs. Elle remet éga-
lement au premier plan — avec l'arrestation de Hermann Schmidt — le cas des
anciens nazis réfugiés en Amérique du Sud.

On apprend à ce sujet que le juge d'ins-
truction de la ville d'El Parral , M. Her-
nan Olata , a délivré trente mandats d'arrêt
contre les dirigeants de la colonie alleman-
de pour « pratiques sexuelles contre nature,
recel de personnes recherchées par la po-
lice et détentions arbitraires » .

Des heurts violents se sont produits lors
de la descente de police au camp : une
trentaine de jeune s gens, dont certains ar-
més de fusils , voulaient leur en interdire
l' entrée . Depuis la v.eillc , d'ailleurs , les co-
lons, aidés de chiens de garde , s'opposaient
à toute visite de quiconque n'est pas de la
police ou d' un service officiel , et spéciale-
ment à l'entrée des journalistes.

L'opération policière avait également pour
objet de procéder à l'exhumation de trois
corps, dont deux sont identifiés : celui de
la jeune Ursula Schmidke , fouettée a mort
par Paul Schaeffe r — le chef de la colonie
actuellement en fuite — et celui d'un jeune
garçon de 17 ans , Reinhard Wedder mort
en 1963 dans des circonstances mystérieu-
ses, après avoir blessé d'un coup de feu
à la poitrine Paul Schaeffer.

Quant à Paul Schaeffe r , le bruit selon
lequel il aurait frété un avion mystérieux
a été démenti. L'avion de tourisme aperçu
autour de « Dignidad » était en fait celui
d'un ingénieur chilien curieux.

Mais d'autres bruits circulent : un autre
camp nazi existerait à 600 km au sud de
« Dignidad » , dans la province d'Osorno.

C'est du moins ce qu 'annonce un quo-
tidien de Santiago , qui assure que , clans une
exploitation agricole , fonctionne un « centre
opérationnel ¦. dépendant des nazis actuel-
lement réfugiés au Chili.
— «Si  notre président , I l c r n i a n n
Schmidt est condamné ou fa i t  l'objet
d'une mesure d'expulsion , tous les co-
lons de « Dignidad » quitteront le

Chili », a déclare Alber t  Schreiber ,
responsable du groupe allemand de la
colonie , à des journalistes admis di-
manche à visiter le camp.

Selon ce journaliste, les paysans
voisins de la colonie ont décidé d'or-
ganiser sur Parral une marche de so-
l idar i té  en faveur des colons alle-
mands.

On es t ime toutefo is  que  ces der-
niers ne donne ron t  pas su i t e  à leur
pro je t  de quitter le Ch i l i .

Quant à Hermann Schmidt , toujours
en prison , son interrogatoire sur les
accusations dont il est l'objet , a été
f ixé  à lundi.

(Lire d'autres informations en
page 16.)

Betchiey
plaide non
coupable

L'affa ire ris la coupe rlu monde
de football

LOND R ES ( A P ) .  — La coupe du
monde de football a « comparu » hier
en justice , en même temps que le
docker du port de Londres . Edward
Walter Betchiey. 47 ans , qui s'est vu
notifier par le juge du tribunal de
Bow Street l 'inculpation de vol.

M.  Jœ Mars, président de la « Bri-
tisli Football Association » , était venu
présenter le précieux trop hée et expo-
ser les faits qui firent suite au vol de
la coupe à Central Hall , le 20 mars.

Un correspondant anonyme , rappe-
lons-lc. lui avait demandé de le ren-
contrer , lai o f f r a n t  de restituer ia
coupe contre une somme de 15 ,000
livres (210 ,000 f rancs )  en petites cou-
pures. Il prévint Scotland Yard et
l 'homme , c'est-à-dire Betchiey, f u t  ar-
rêté au lieu du rendez-vous.

Betchiey a déclaré p laider non cou-
pable et a réservé sa défense .

Les « commandos-suicide » du Vietcong
Les cadavres de 16 « Vietcongs « ont

été trouvés parmi les emplacements
d'artillerie. A un moment donné, les
artilleurs américains , en baissant le ca-
non (le leur 155, ont tiré à vue sur des
positions de mortiers de 60, à deux
mètres de là. On ignore l 'importance
des effect i fs  des commandos-suicide
qui , la veille , avaient infligé des pertes
< modérées » à un bataillon de « ma-
rines » sur le périmètre même de la
base (le Danang.

Les bouddhistes
Le vénérable Tri Quang, qui semble

être le principal chef bouddhiste dans
la campagne d'opposition au gouverne-
ment central de Saigon , a déclaré à la
grande pagode de Danang, devant plu-
sieurs milliers de fidèles, que les boud-
dhistes ne désiraient pas la démission
immédiate du gouvernement du général
Ky et étaient disposés à ce qu 'il reste
en place jusqu 'aux élections générales
prévues dans trois à cinq mois.

Plusieurs centaines de soldats sud-

vietnamiens étaient présents lors du
discours du chef bouddhiste, ainsi que
l'aumônier en chef du premier corps ,
le vénérable Nguyen May.

« Nous devons être conscients, a ajou-
té Tri Quang, que le gouvernement Ky
pourrait essayer de créer des dissen-
sions dans nos rangs , comme le général
Nguyen Khanft  ; nous devons rester
sur nos gardes. »

Pas d'escalade
Les attaques des Etats-Unis contre

les rampes de lancement de fusées
près de Hanoï ne constituent pas une
escalade de la guerre au Viêt-nam ,
déclare-t-on à Washington.

Selon d'autres sources , il n'y a pas
de raison de supposer que les raids
sur les rampes de lancement repré-
sentent un nouveau départ. On rappelle
que le but des Etats-Unis a toujours
été de restreindre les attaques aériennes
à des objectifs militaires et d'éviter
les régions à population dense, comme
Hanoï et Haïphong.

AU Gomulka explique le refus
polonais d accueillir Paul VI

Dans un discours prononce a Poznan et
consacré à la crise actuelle dans les rap-
ports entre l'Eglise et l'Etat , M. Gomulka ,
premier secrétaire du parti communiste po-
lonais , a déclaré qu 'il considérait « comme
justifié de ne pas avoir exprimé notre ac-
cord pour la venue du pape et d'autres
évêques étrangers , étant donné la large cam-
pagne politi que menée par une parde de
l'épiscopat polonais et qui vise les intérêts
de l'Etat » .

Après avoir souligné que l'épiscopat po-

lonais souhaite monopoliser les cérémonies
du millénaire afin de justifier sa prétention
de représenter l'Etat polonais sur le plan
politi que > , M. Gomulka a poursuivi : « Nous
avons estimé que le gouvernement polonais
aurait paru accepter cette politique nuisible
s'il avait approuvé la venue du pape et des
évêques d' autres pays que l'ép iscopat polo-
nais , mù par ses objectifs politi ques propres ,
avait invités aux cérémonies du millénaire de
l'Eglise à l'insu des autorités et sans leur
permission. >

LE ROCHER
UN FAIT PAR JOUR

C'était une nuit d'octobre 1942. Dans
son bureau aménagé dans un souter-
rain de la forteresse de Gibraltar , Ei-
senhower se sentait las, désemparé. De-
puis des heures, aucun argument n'avait
pu convaincre « le vieux monsieur fran-
çais » : le général Giraud.

Alors, Ike écrivit à Mamie : « Me
voici , moi, général américain, à Gibral-
tar, suprême orgueil de la puissance bri-
tannique. Et j'y suis en commandant en
chef. Dites-leur, à la maison, qu'avant
de devenir un vieux soldat ramolli, je
veux avoir un petit-fils. Rien que pour
lui raconter cela. »

Depuis, bien des convois sont passés
au large du rocher. Si les vagues pou-
vaient parler, elles en diraient des his-
toires... Mais, même la plus méchante
d'entre elles n'aurait jamais pu confier
à l'observateur le plus curieux qu'à force
de renoncer à toute initiative à l'est
de Suez., Gibraltar presque sans coup
férir , deviendrait cette dernière tranchée
où s'en irait haleter la puissance bri-
tannique.

Ce rocher qui fut un des espoirs de
Napoléon 1er, ce rocher auquel renon-
ça Hitler qui ne croyait pas à une ac-
tion possible des Alliés en Afrique du
nord , ce rocher sauvé — ô ironie —
une première fois par Franco, une se-
conde par les gents de l'amiral Canaris
qui ne comprirent pas le sens des mou-
vements alliés en Afrique occidentale ;
ce rocher tout d'un coup va-t-il devenir,
d'un coup, simple château (le cartes '.'

On va discuter de l'avenir de Gi-
braltar. Cela ne peut vouloir dire, dès
l'instant que les Britanniques acceptent
de discuter , que le Gibraltar d'après-
demain ne sera plus ce qu 'il était avant-
hier. Cela veut dire en raisonnant au
plus juste que si Gibraltar n'est pas
encore tout à fait espagnol, il ne sera
plus tout à fait britannique.

Prétendon insensée ? Aux alentours
des années 30, auriez-vous pensé que
les officiers de la « Royal Navy » ne
feraient plus laver leur linge dans les
eaux de Port-Saïd ?

Je sais bien que des savants docteurs
s'opposeront sur le fait de savoir si
Gibraltar est en droit britannique on
espagnol. Alexandrie était-elle égyptien-
ne, Hong-kong est-il chinois ?

Après Port-Saïd justement, Gibraltar,
seconde porte d'entrée de la Méditer-
ranée et gardée aussi jalousement que
l'autre le fut , va-t-elle sauter a son tour ?

Voilà qu'après bien des années on ne
sait plus très bien à qui sera la « mare
Nostrum >. tant revendiquée par Musso-
lini. La Méditerranée de papa s'évanouit
à son tour, cependant que, dans un
carrousel dérisoire , la sixième flotte amé-
ricaine fait des ronds autour de Chypre.

Les services secrets britanniques qui
sont, nous dit-on , à la veille d'une pur-
ge, a la suite des événements de l'Ou-
ganda et du Ghana , vont-ils perdre cette
dernière bataille ?

Gibraltar , bientôt ville libre, zone
franche , port franc , un Danlzig du ciel
bleu ? 11 faudrait cette fois plus d'nn
James Bond pour infléchir le cours des
choses.

Après tout. James Bond qu 'est-ce que
c'est , sinon un moyen comme un autre
de contempler le reflet de ses gloires
anciennes ?

Lucien GRANGER

Pas de cabinet
de coalition
en Autriche

Pour la première fois depuis 21 ans

VIENNE (AP). — Les négociations ayant
échoué entre populistes et socialistes , en vue
de former un nouveau gouvernement de
coalition, le chancelier Klaus a décidé hier
de diriger un cabinet uniquement populiste.

Le comité exécutif du parti socialiste a
rejeté en effet , par 30 voix contre 10, la
dernière proposition des populistes.

M. Klaus s'est alors rendu auprès du
président Jonas pour l'informer de sa dé-
cision.

La coalition gouvernementale entre popu-
listes et socialistes durait depuis 21 ans.
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A la suite de nouveaux conflits du travail

MADRID (ATS - AFP). — La situation sociale prend une tournure alarmante en
Espagne où, après la grève des ouvriers de la « Babcock Wilcox », importante usine métal-
lurgique de Bilbao, des mouvements analogues pourraient s'étendre à toute la province
de Biscaye.

La possibilité d'une grève générale com-
parable à celle de 1962, au cours de laquelle
la vie industrielle de la capitale basque est
restée paralysée pendant un mois, n'est pas
écartée par les observateurs.

A la suite des sanctions décidées par la
direction de la « Babcock Wilcox > (licen-
ciement de 16 employés et mise à pied de
2500 autres pendant dix jours), 120 délé-
gués d'entreprises ont été élus ou choisis
par les ouvriers de toute la région , en marge
des représentants officiels des syndicats.

Ces délégués ont tenu à San Salvador dei
Valle, près de Bilbao , une < réunion excep-
tionnelle > au cours de laquelle une com-
mission extraordinaire composée de 15 tra-

vailleurs a été créée.
Cette commission aura pour but de de-

mander aux syndicats officiels le dédom-
magement financier des ouvriers punis par
la direction de la « Babcock Wilcox ¦ et
des rétributions pour tous les ouvriers qui
se mettraient en grève à l'avenir. Les délé-
gués demandent également que les seize
ouvriers licenciés soient automatiquement
réintégrés.

Enfin , la commission demande l' autorisa-
tion de défiler « pacifi quement » dans les
rues le ler mai.

Si les objectifs de cette commission
n'étaient pas atteints , l'éventualité d'une grè-
ve générale serait alors étudiée.

Gros éboulemenf enlire
Lugano et Melide

LUGAN O (UPI). — La route natio-
nale entré Lugano et Melide a été
obstruée sur une centaine de mètres,
lundi , vers 17 h 30. peu avant Capo
San Martino. Des milliers de mètres
cubes de rochers et d'éboulis ont dé-
valé le flanc du mont San-Salvatore.
Malgré la circulation très intense, per-
sonne n'a été blessé. Les travaux de dé-
blaiement ont duré toute la soirée, mais

la grande artère en direction de l'Ita-
lie n 'a pas encore pu être rendue au
trafic,  étant  donné que d'importantes
masses de rochers menacent de descen-
dre à tout instant. Il faudra dynamiter
la roche la plus instable. Les travaux
reprendront à ô heures- du matin.

Eu attendant,  la circulation est dé-
tournée depuis la digue de Melide
par Morcote - Figino - Paradlso.


